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Pour1uioons noire examen de la /aune '1ec!orale ... 
Aprè.< tout, la 1urpri1e que viennent cJ,• cau1cr aux 

augur.s clc la pol1t1quc les élcchon• françai1e1 pour
rait bien •e reproduire chez nous et Dieu sait quel· 
les noucellc• figure• /'incertitude et le méconlente
menl pourraient pous1er d l'avant de la acène poli· 
tique. 

La semaine dernière, nou• croquion• .'H. Fernand 
Blum, li~éral achacrbeel(oos promu au rang de libé· 
rai national, L·oici le Dr Albert .\lartcaux •• 

Cc n'est pa• préc,,émcnl un homme nou••eau que 
le Dr Markau\, mai• pour beaucoup de bon• bour· 
reo1s de Bruxellea, c'e•I un homme <"/frayant a Ce 
J\larteaux, dit-on, L"a noua amener la faucille; c'est 
un dangereux bolche<rclc •. 

A la vé rsté, 11 ne noua a pao paru auui effrayant 
que cela Ve figurc·l·il pas •ur la même li1tc que 
k crloyen·ml'lratre Paui-1/enri .Spaak ( clan1 un meil· 
four orJre, cl' ml/eu ra, mars cela c:' cal une outre hia· 
to:re) ! /\'a-t-1/ pa• l'rmesl1!ure du P 0 B., le plu• 
fout ernem<"nlal des parlr• > 

ce qui oeul tout dire, cl et.lé de celui de ,'.f, Morteau:JI 
qui, pour nombre de bourgeoia de Bruxcllea, appa
raît encore comme le fameux bolcheuick ou couteau 
entre les dents. 

A hl comme on change, dit-on dan• la chanson .• , 

? ? ' 

Le Dr ,\farteoux a-t-il tant changé que ce/a) 
Ce n'est é~idemmenl pao le couteau, maio plutôt 

le scalpel ou le bistouri que ce bon docteur tient 
entre les dents. Cela ne lempêche pa• d'affirmer 1c1 
•ympathies bolche.-isanles, mais il <Est, comme 11 Io 
dit luo ·mêm<", un bolche«i•te clan' I• parti •· 

Bien aûr, la pré1cncc du Dr Marteaux, bolched•te 
.aru l'etre, •Ur la m~me lute que Paul /lenrr SpoaJc, 
bolchel'ulc rcpcnll, e•I peut-~lr<: d'un sacoureur 
comique Un bon électeur belge revcna'11 d'une croi-
11ère dans la mer des Sargasses n'11 comprendrait 
ncn p ut être •e souvrcndroit-i/ du lé-mP• auez pro· Toujours est-il que quand, tl !J a <Jn< drzair;~ d'on· 
che, où Spaa1< ct \fartcau• lançaient, de commun née•, .\1, Jacquemolle, après avoir L"ainemcnl tenté 
accord, leu11 brûlot. cxtrénmlc• de /' ,\ction Socia· de s emparer, par le noyautage, des le der• de com· 
l"s!c <'Onlre cc Litu.< ••aisseau de haut -burJ qu'e•I le mande du socialisme belge, se relira •Ou• •a lcmle 
Peu"lle. Peut-être se r.:ipp,./lerait-ol lcs .arcaimea qu<.' cl créa le parti communi.te, .\f. Marteaux et tout un 
Marteaux, pur d'entre le< pura, décoc·hail, un peu lot d'extrémistes ne le suÎL"ircnt pas, Calcul ou •en· 
p/u, lard au camarade momstrc • • ais clan• 1 .. parti liment' 
oociali•tc belge tout finit lou1oura par ,'arranll<'r d Les deux peul-être. Cor il eût dû leur en coûter, 
il Jaudrait être le dcrru,•r rie• n.>1/s ou 1,. pltu h11po tout de! même, de quitter la vieille mai•on qui avait 
crite des Pho1isicna pour sétonn<'r d" ro1r figurer abrité leurs premières /eroçurs politique!•. Cc fut cer
sur une lisk commun<", o rôle du nom a1111ustl.' du tainement le cas du Dr Marteaux, ncoeu de Jean 
Patron, eclui de .\/ Brun/out pour qui /,. l>olchc ~' olders, le fondateur du Parti Ouvrier. 
dsme, qu'il rét•érc. n'est pa• un urticl<' d'imporla- Et pui1, il dut mesurer la vanité qu'il y avait d 
tion: cdu1 d,• .\/ l ytro~"'' qui est rroodérén1c:nl no· braL'Cr ce dogme, celle my•tiquc de l'unité 1i porti
lènl. à coté de cdur cle .\/ . F,.cher qui est nolemmcnt cul1~re au socialisme belge el qui l'a tou1ours empê
modéré· celui de ,\/. Ge/d.,,. qui e•t rie l'ifoordc, ché de se scinder ou de s émietter Les diuirlenll, 
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UNE MAROUE PEUT S'ÉLEVER 
COMME UNE FUSÉE. 

Pour durer, elle doit être de qualité. " , .. " BOULE D'OR LEGERE 
CIGARETTE EN TABAC NOIR LÉGER 

garantit sa qualité. 

:f\1élange aromafü1ue très doux. de tabacs noirs naturels 
et bien mûrs. Les jeunes fumeurs apprécient cette nouvelle 

cigarette, q ui ne fait pas le moindre tort à leur 
gorge délicate. 

f.10 tE PAQUET DE 12 CIG. • • 2.zo LE PA OU ET OE 25 CIG. 

E~ ODON WARLAND (S.A.> BRUXELLES 
.. o. l 54 
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quelle que •Oit leur voleur, n'ont iomoi1 pu d.:tocher 
de nombr.•u\ adepte• de ce porli, machiné avec une 
habileté contommée pour que ICI adhérent•, tenu• 
en loi•H par mille lien• d' obl1gotion• el d' ouontoge1 
'conomique1. ne 1' écorlent po1 d., Io roule tracée. 

Troui;ez ici /'explication du /oit que dom un po111 
ol populotion indwtridle 1i denH et 1i reuerrée, le 
communi1me o dei effectif• 1qudettiquu. C est ou 
point que lo•t de /'élection partielle pro1Joquée don• 
tle1 cond1tt..,n1 1i étrange• peu de temp1 avant que 
M Spoolt n'entr8t au Gouvernement, lu commu
nute1 qui 1cmbla1ent der.:oir, à la fa, e 1u de la crise, 

entrée: Jam •o phase Io plus oi1u;;, /aire un ru•h 
/oudro11ont el triomphal, parvinrent d peine d gagner 
quelque• milliero de voix 1ur plua de lroia cent mille 
1u/frogc1 exprimé• 

M . . \lorteoux ,·est donc bien gardé d .. se risquer 
don• celte otlenture. C' e1t un oppo•ont qui ne t:o 
pot ju1qu'à Io diuidence , 

'."'e qui ne veut pas dire qu'il ne donne po•, de 
temps cl aulr..-, du fil à retordre à 1e1 proches omis. 
Et, ••l en oroil le temp• et •;I oi.:011 l'éto/Je d"un 
leader. cela pourrait foire du vilain 1ur les bancs de 
1' extrêm< .. ll• uche . 

Mrua, .\1. Jlorteoux est un r<ivolutionnoire prudent 
el pui1, il cd médecin, non pa• 1eulemcnt profes
tionnellem<"nl. mois aussi socialement si l'on peut 
dire. On .. <"n <'d bren aperçu, quand il 11 a quelque 
dix ont, il hér1ro Je .\f, Louis BNtrond . . \finistre 
d'Etat et c:ra"d Cordon de l'Ordre de Léopold ce 
• 'ège de Jét>ulé d e Bruxelles qu'il occuf)oit si peu 
et duqud il se le .-o lrè• rar<m<mt , pour des inter
c:enfYons qui n'ont rien cassé Ri,,,·olutionnaire en 
peau de lopin, dirait .\1. Herriot; d!1on1 rét:olution
naire de laboratoire . 

? ? ? 

Cette porlicipalion actit!e dc1 médecin• à Io oie 
politique u cforlleurs toujour• été J1Jcutcie Com
ment conc1litr la miasion, le sacerdoce, .s1 fon t.:eut, 
du médecin otec le• dei;oiu de l'homme politiquû 
Le légi1latear médecin doit-il 1ocri/ier IO clientèle ou 
né1li1er ao m1u1on c••ique~ A cru:c qui opinent pour 
Io d,,uxième attitude, on pourrait obiccter que tant 
de /oi1 dei problème• intéreuant Io aonté publique 
et ".hyl{iène 1odole se po•ent ou Parlement, qu'il 
aero1t déplorable de ne po1 entendre ces ooix auto· 
n .. ée ... et éurnt)étcnle.s. 

~~~~~~~~~~~~~~
~~~~~~~~-

C' cal bien pourquoi les m<idecint •ont tant de foie 
1ollicité1 d'entrer dan• Io carrière politique. Obaert:ei: 
que partout, quel que aoil le parti auquel 1/s adhèrent, 
ila ont en 11énbol, Io cote d'amour. Que ooulez• 
o•ouû Un médecin est en quelque 1orte un confesseur 
ph111iqu11 d Io 1ou/jronce eoulorée incline d Io recon• 
noiuance. Surtout quand, cc qui e1t indiscutable
ment le coe pour .\1 • . \forleoux, le • bon docteur 1 

ac montre • 'néreux el dé1inléreué eni;e,. lu mola• 
dco poucrea. 

Le Dr .\farleoux en o l' 9CC01ion pui•qu'il opère 
dan& lea clinique. •yndicale1, let di1t>en•aires 1ocioux 
el que dr plu• il dirige un 1eroice important à !' h6-
pital d'un de nos grandi foubourf• , Noua voudrion• 
bien ajouter que c' es! un s11phillographe réputé, maie 
diable, quelle a conclu.ions iriez·.:ou1 tirer de !' éten
due de 10 populorit<i dan• le• milieux oucrie,. de la 
copitolû Ro,.urez-~ou•, ce chef de clinique fait 
ouui de la m<idecine générale. A Io Commiuion de 
l' Auiatonce publique où sa parole fait autorité, il 
bataille OL'ec ardeur pour la centrali•olion, la spécia
lisation el la modernisation de nos gronda •<:ri:icci 
ho1pitaliera. Et !'on peul dire que •ur ce terrain-Id, 
on ne rencontre plua le politicien frénétique el inlron-
1i1eonl mois l'homme de cœur el de savoir qui col
labore inlim<'ment avec •e• collc!11ue• " bourgeoi• » 
don• l'occompliaaemenl d'une même tâche de phi· 
lonthropir 

F.t qui aoit ce qu'il fût adt'enu de l'espnt colla
boratif de ,\1 .\forleoux ai, cl I' oprè1-11uerre, dans ca 
coneeil communal de Bruxdle1 où 11 est le corJlphée 
de .\f, Brun/out, chef de l'oppo•ition, on eut con
tinu<! la politique du cartel qui un is•ait .\f Ha"< 
Hallet à \.f . .\fo:c tout court l.o /onction crée l'or-
11one mai• aussi la façon de <'air. 

? ? ? 

Homme de cœur, ooon1·nou1 écrit , Nau!! ne oou· 
/ont pat nous en dédire . Cor ae1 ami• qui, de loin, 
ne •Ont paa tou• se• corcili11ionnoire" affirment qu• 
sil a le meilleur cœur, il a ouui le plus aale caroc• 
tère que !'on puiue connaitre. 

.. 
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Quand il s'en prend à qui ne pense pas comme lui, 
li .\larteau• ne cric pas, n'attaque pas Il oe.\plose >. 
S'il vous clit, parlant de l'adversaire du moment: 
• Ce sinistre crétin vous lient des raiaonnemenls qui 
ne ••aient po1 de Io roc/ure de pelle à m ... •. ditcs
vous bien que cclo 1igni/ie que sur un point de 
détail il n'eat pas d'accord avec son honorable con
tradicteur. 

On prltend que cette irroscibilité corro1ivc Ht chez 
M. Mar(eoux un lointain soucenir de l'esprit de 
rouspétance qui rlgno sur le front où, pendant quatre 
ons, il accomplit tout •on devoir, 1implement. 

Ce qui e1t certain, c'est qu'il a rapporté d u 
/ eu une haine solide pour tout cc qui évoque Io 
guerre et un mépris incommensurable pour tout le 
bourrage de crâne des Plutarque• qui faisaient men
tir le communiqué. Est·ce cet étal d'âme en réuollc 
qui le rapprocha des hommes qui, comme Henri 
Barbusse et Romain Rolland. •·ou/oient •• tenir 
oa-dcssw de la mêlée) Cet adri;i1me pac1J1que 
alla-t-il iusqu' à le faire adhérer à l\ientha/, · Zim
meru:a1d ou même à la politique de Stoc/t.holm 
qui n'a po1 empêché .\1 Camille Huysmans de deve
nir Ministre du Roi et bourgmestre de la .'>tétropolû 
Nous n'en .aacons rien 

Tout cela est loin, bien loin et, vu cl c/i•tonce, en 
considération de ce que Io victoire mutilée et la 
faillite du Traité c/e Veuoil/cs ont provoqué de 
déception•[ JU((é beaucoup mcins sévèrement qu' ou 
temps où cs Belge• étaient sous le /eu dei canons 
Je l'Allemagne et âaulre• sous so botte. 

Mois c'e•t par ce poci/1'me intégral, noif el un peu 
sol·>OI, que, cUmob1/11é et rentré au POIJ•, ,\f, Mar
teaux a gardé le contact at•ec .\foscou, non pos aeu
lemenl parce que, à diverses reprises. il est allé 
étudier "ur place /,., réalisations que les Soviet• ont 
fait naître clans I« domaine des cliniquc1, d.,, hôpi· 
taux "t de• •nnatoria, mai• ou!3i parce qu'il prend 
le plu• profond inf<lr~t à leur politique inlematio
nale. Celle-ci - qu'il dit! - n'a aucun accrrt pour 
lui el il faut f cnlencfre parler dt< éL /.nements 
d' Extrême-Orfonl qu' 1/ cat allé étudier 1ur place. 
l'ous due qu'il n'c•I PCtS illuminé par Io (01 du char
bonnÎf'1 d que cet homme aux opinion• enli~res et 
tranchée• ne donne paa ou•si dan• ce bourrage de 
crâ~e qu'il r~proche tunt aux autrca, at-rall cxc«·asif 
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L"impr!riali•m<" moscoeile a, lui auui. •o muatique et 
•e• envoûtements. Et nous nou• rcpr4.entons par/ai· 
tement que M, Marteaux a 1u1oi l'clr>olution de Mar• 
ce/ Cochin, le chef communiste /rançaùi, qui, depui1 
/'alliance /ronco-oouiétique, ,,.t bien rec•enu de •on 
anti-patrioti1me "' qui, faiaant récemment appel d 
sea • camorc,da radicaux » el à ae1 • /r~re1 ioda. 
liste• •. décloro1., aprèa avoir marché derrière le 
drapeau tricolore, que/., Front Populaire a'oit récon
cilid la • 1at1eillai1<> o«ec /'Internationale. 

Ce Front Populaire. M. Marteaux l'o préconi1é 
bien ovont qu'il <"n fût question en fronce, mois il 
lui donnait /' n~pc/otion de " Front Unique •. Il ne 
1ongeoit qu'd rattacher au 1ociali1me l'infime Iron· 
çon communist<" que M. ]acquemotte en ouait déta-

chi, Il 1'e1t, du reste, heurté à l'irrécluctible répu
gnance des che/a du Parti Oun1tr qui invoquaient 
non seulement le.t profondes divergence• de princ1· 
PO• cl de tactique mar• le peu de rendement de l'a/· 
faire •i on mcltail en balance ce que cellt' conce•
sion aurart cnlcté à leur modéront11mc J~ droite. 
En sorte que l'on peut se demander qui o'e•t mon
tré le plu• habile : ou de ceux qui ont gardé .\1 •. \far· 
tcaux au bercail ou de celui-ci qui n'a pas voulu en 
sortir. 

A rran/(4'ments et combines q•JÏ pourraient effa· 
roucher, t.'oire !CanJaliscr, si nous ne cidon!I. po1 dea 
temp• bi~n bi:arrcs où i'on LOit. par exemple, dei 
consf!r&.'OleurJ, au palrioti$me ind11cuté, conclure d~s 
accords polrt1que1 o«cc de• nalronal11te1 /la-nonds 
qui al/1chcnt ouvertement leur intention c/e détruire 
Io nation bd~e. Où des hommes d'a/lairc., des com
merçant• cl dt•s indu•triels. font la courte échelle à un 
aimable jeun,• homme qui annonce iroidemcnt qu'il 
L'eut créer au Parlement du gâchi,. J,• l'ob•truction 
et du clé•ordre pour pro••oqucr d<"<r.< ou troi• di .. o
lution• el, par los>itude cl drlgoôt. arnener le• ci· 
foyen• à laiuer tomber les institution• con1tîtution
nelles. êt cda ou moment où M. l an Zeeland prône 
la continuation de /' unio'l nationale pour ach<!rler 
l'œunf! ac rcdreuement r'conomrque du paya qui -
c'eal son expreuion - l!<t déià lrré de l'ornière, 

Où on voit. en/rn, le •·énérable P. O. B. dc<enir /., 
plua /ermr: •outien d" un gout'ernement dirigé par un 
catholique. 

Alors, il ne faut plua a'élonner de rien. On aura 
toul vu 
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Adieux à ce Négus 
Adieu, néi\11, adieu, maie.té, adieu, toi de qui 

dé1ormc.i1 l'impériale étiquette sera précédée .de 
l'ex fatal, coup de pied de l'âne, coup de pied 
ir•mmat1cal par quoi .\1. Tout le monde se vcn_ge 
dea révérences qu'il a dû faire à une tête hier 
couronnée. ,\dieu .. te voilà par terre. nous te 
mesuron• du regard. nous t'avions cru plus grand. 
Maie ~c n'e11 peut·êtrc qu'une illusion d'optique ... 
Avec toi dévrin1i1ole un augu•te bric·à.brac; le lion 
de Juda le roi dea ro••. le parapluie, la couronne 
en form'e de t111rc. :\ous prenions tout cela au 
eérieux. san1 le prendre. en le prenant. c· était amu· 
Mnt comme les llaLelli et le moutardier du Pape. 
Je, beefcatcra d'E:.cloua1d VIII. Encore un peu 
qui a'en va de cc pittoresque par quoi Ica anciens 

r.ouvoiu tradi1ionnel1 •• raccrochent au coeur des 
oule1 ... Fst·ce qu'on ne nou• dit paa qu'Edouard 

VIII roi;,:ne ton decoru1n et son protocole? Le mal. 
heureux ! :\c sait-il pao qu'un monarque • ·t, non 
moine qu'un homme, un composé d'hermin•, de 
velours, de métal précieux et d'acceuoirea rococos 
et vénéréa : sceptre, globe, main de JU•lice ? 

' li 0 Ht ~arti ce .nef.us. san1 ;am bour. ni t~ompette 
eomme 1'il avait a lcuvc à aca chauu~s: sans 
• dieux pathét1quea à la mode de F ontamebleau, 
• omme un Kt.i•er o., comme un roi d'Espai:f!e. On 
11'abd:que plus On f . :e camp et <c~t ?e c:n~:na 
qui est \'olé D1ibl)ut1 Ooorn, ::>a:nte-Hclcne. 
Stcenockcruel, on ne aa1t plus ai ces nom• sont 
tra1i1quc.1 ou com1que1 l'\ous rouJ~,.ons ce . ncgu~ 
d .. n1 le lmccul de poi.rpre (ou mieux non) ou 
dorment les dieux drboulonné' 

Aprè1 quoi Taflari, ex, circulera de ci-delà, 
épave comme u11c comète, et su;et d'embêtement 
pour les polices dea pa)s qu'il désirera visiter 

On <lat : \'o~ • piétinez une majesté tom-
bée » Que noa 1 :\ous avon1 vu, non sans sympa
thie, u11c: opinion publiqu<' •'intéresser aux péripé
ties qui précédèrent cette chute, flétrir la bar. 
barie italienne: et synthét1Scr la cause d'un peu· 
pic e11\'11hi l\V!'C <<'Ile d'un seul homme et de son 
augi.1te famille. c ... 1 toujouu comme ça. nos 
aympathac:s internationale•. comme notre religion. 
•ont Hr1thropomorphiquc1, 

:'\ou• n'avon1 '"" été jusqu'à crier: Vive le 
ncgusl ~l"i" nous avons détiré admirer le ~hcl 
d'un peuple qui df!end son sol, ses coutumes. ses 
toit• contre l'étranr,er. 

Il c»t entendu par noua que lItalie a contrevenu 
aux rètil<"• du jeu genevoia acceptées par elle. 
qu'elle a <onvoité - et pria - ce qui ne lui appar
tenait paa: que notre admiration de vieux stra· 
tègca du Calé du Commerc~ est .médioc~e dev~nt 
la victoire de 400,000 iruemeu bien bottes et bien 
arméa aur dea pauvres t)'pea aux pied1 nus: que 
même par rcapect du ua et coutumet d'un 
peuple noua excus1on1 presque en Abyuinie, l'es-

clavage l'essorillem<"nt, l'éviration et autru ie 
courants 

Cela dit, ayant adreasé à ce nesu1 le 1uprêm 
salut du porte plume réservoir et flétri encore 
duce, nou1 penson.: • \'oil1' une excellente affair 
que ce negu, gi•e sur le do• à Djibouti, cadavr 
goupillonné par les au1oritét françaitt1 .. 1> 

le.ne excellente affaire, oui vraim<"nt, et q 
~lussolini ait été vaincu par lui eut été une d 
testable affaire La rai.on : 1 aflari eat n~sr• 
.\lusaolin1 ctt blanc 

Cette façon de voir e1t cruelle. elle atten 
au sentiment de la iu•llce abaolue, elle indilfTle 1 
noblea âmes, elle pi~tine la lraternité humaine . 1 
faut pouttant bien l'adopter. Il faut entre blan 
être solidaires . A moin1 que convaincue que 1 
noirs nous sont aupérieuu moralement. intellcc 
tuellement, nous pa ... aion1 au parti dei noire, no 
ne de1renion1 noirs . Lea noiu pourront l!rendr 
en charge et en exploitation notre vieille Europe 
Vivent les noirs s'ila peuvent faire •~•eux q 
nous, s'ils sont mc1l!eu11 que nou1 Sinon 

Sinon il n\ a pas de ju1tice qui tienne. No 
n'avons pas le droit de déa,.rtcr la race blanche 
même quand elle n tort. (Lei An11lai1 di1en 
Riirht or wronif, my country). Nou1 devona f ' 
des vœux pou1 le blanc aux priaca avec le nèiire 
Rien ne nou1 empêche d'ailleun de veiller enaui 
à ce que le blanc ait 1 .. moine de tort• pouiblea. 

Il en avait . <cries, et beaucoup dan• le con 
italo-éthiopien (bien que cette Ethiopie eacla 
giste ne soit pu plu1 blanche moralement que 
pcaut, il n'empêche que 11 l'Italie avait été v ' 
eue noua aurions entendu monter dea grondrme 
me~aça~t• du fond aurchaullé des pay1 nni 
:'\'est-cc paa usez que lea jauneo qui iirouiU 
dans l'Extremc·A11e aoient auuréo de nout p' 
liner quand ila voudront } 

La nature est sana pitif, elle noua condamne 
être sans p1t é, à abattr<' l'arbrr, à écruer 1 
fourmis. à égorger !c veau, prototype de l'in 
cence . El.e nous c:oude.mnc à faire tôt ou la 
d;•paraitrc - •ous peine de diaparaitre no 
même• - les races dite• inféneurc1, Lei Anirf 
ies Amêrica1r.• n'ont iamaia héoité à remplir 
rude, ""t abominable dev·:ir 

Quelquefois on voudrait a'y dérobt:r, on év 
le bon nègre idyllioue, vertueux, fila in11énu de 
bonne mère nature et lei îleo en flcuu du tir• 
Océan 01 falutc, ululclé. panèeniu1, tiaré, etc 
etc .. Jean Jacque1, Bernardin. BouirainVJUc et 
cinéma. 

Qui n'a rhé d'al'cr chanter tout nu à Papeel 
et d'y ,ivre et J'y naver avec dea flc'!n 1ur 
tête, parmi des vaiU<'S ..:rêt~l".o cha~une dune ':el 
fille sombre aux •eino dun . 1 out de me 
lAbyssinie était moins rieu•c que Tahiti. ~~ 
avons porté à 1 llhiti 1'11lcoohsn e et la syph1!11 .. 
Infamie. Ce fut pt'ut-être un réflexe Je défcn1e q 
nou~ commanda la bonne mt-rc 11 nature. 

La F rl\nce lait pulluler en Afrique du :'l:ord 1 
indi~ène• que jadi1 les famine• et les épidémi 
décimaient par cent~ines. dt' mi.lie. C' .. 11 l~~t bea 
:\lais si la Fr11nce alrica111e doit t'n mourid .. . 

Adieu, négus. adat'U, vaincu .. Entité néiiliiieab 
dans cette furieuse bataille qui dure dcpuio qu' 
y a des vivant• Et où lei combattante, marionn 
tes menées par des fils inconnut. l&"'Orcnt au fon 
ce qu'ils défendent, cc qu'ils détrui.cnt et pourqu 
ils se battent. 
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1 élection• française$ 

La parus de d ·o ou perJ.s naUonaux uaient cru 
voir es~r m&!n~mr leurs pœJUons. d allkun assez 

llbles, tame espérance Le prrmltr tour aralt lait.lé les 
les re;.tl:&ts un ptU un:nës; .e 

1 
oecio::d r.pp:i.~t comme Wle YlCt.oire 
eonlJ)lète du Front po;rula:.re et 6UJ"· 

--'- i.OU t des ooaununll',es, qlll seront 
-iOlXoJ.llt~t..or..u.e d1ns la nourelle 
C..iambre. Le mêront(:ntement aéne
r Il le!:> :;eandalt"S rtnanclers, 1& crise, 
l'~ance du 11ou1ernemen1. ,1.,. 
~r.nt le• 11ra:1dl problème. qu1 se 
posent. tout œ oui chez no-.i.. !our· 
nit de l"c.r.i au moulin :rexlste s 
pou.ssé les élt.teurs ûall{ll.s •e.-s 

pi. es et surto"-'. •en le commun:sme do:lt 
c -......,......... .. ,.x.lluques son: d'W".e aftrtUSC' œssess.e. 

JS I'n a~nta c Lts de-.1" cent.a !am es • c li fa;lt 
nm l'lll"Jcnt 01) Il est •. c Pnlre ~YM' IC"$ rich•s •· 

L"U. R. D. c'cslrà·<hro l'.a:le drolLe du pr.n, mod~·é, 
:1ent d'u .. e-ars drs succes mtêre!Santa I" arnnd \:o,incu 

'est le pnrtl rad1cal-soc1aU..te qul. n'• tant ru ch.11r ni 
'.Mt>n, rfvoluUonnlllre dans tel:• clrconstan<e et con-

1\"1lt<"'T dans telle autre. a !v"temcnt ~copé. Ses ch<):s. 
Herriot tl les Daladie" ont cru qu'ils e:aient :·axe 

'l<n no<nuu 11c.uvemrmeot de 11a·.che M&.grê le dlscré
t dans lequtl est tombé un p;irU qul n est plus q"'un 

.1 de mtdlocres et de reUeti.atru. Il n est pas 1m;>os
e qu li le red0> lcruic. car sous le p0 d! des c!rt:onstances. 

drraDI la me~ d'une cnse lmanrJ!tt ~t d unt crl.\e e:<t~-
e-.u-e Il Ht poulb!e que p~r crainte des a\Cntures. etl!e 

chambre de 1aach• lml.5$e par eonstltuer tm 11ou,·emement 
P ua ou mol11s centriste. Lt• radlcaux-soclulls~ pourront 

ut-être •nco1·e Jouer un rôle. ma.ls à qud prlX 1 

t:ne pair~ dt': p.nl• ~'wrtb À la UA"('l('he est un udeau 
.,.i plait •I qui du"" '"" 

1: Ganterie d 
j~ftiw 

li'OURlrllFSStultS eRt::vms Dl LA COUR 

TOUi tl·' t11ut t.ui 1.p~t-: J.IOur faire ett uhat., \Ol.1e maznan 
ét.lU\ tutlik f,dtl~ dot cette impurt.uttê tabrtque- Mlge dt 
( :llll> 

BBl'Sl l l L~: UO, rue Xflll·e: llb. th.111u..ee dt Louvajn; 
U , boui AnlP•<b: 31 rut d•- l rlpitr•, lZ~. boul \d 'ln: 
tl. n1e du ~h.rcb~U,X·Rerbcs: SS. cb.1uiU~ d'helles: 
12'. tb ~ \\akrloo, %10, r. '1ari• C hthtlnt. 

A ·'''I RS: &S. 'ftir: 17, rue d~ Tatinf'u~: ~o. rut Carnot; 
JS%, rwt du Tro11-RoU. 

A Tourna!, (..'ourtral. La Louviere. i\1allnf9t t..ou,ain, Bu1. 
1i. .... 11, 1·1itowont, !\'h-elles, Salut.:0.1oolu Rou.1 ... 1 Alœt 
lotruJ-. 

1 

' ' 

l.a SECURITE n'est qu'un vain mot sans 

LA TENUE DE ROUTE 
et 

LA SOLIDITE 
Les modèles 1936 portent fièrement 

le nom 

HOTCHKISS 
Sécurité Totale 

Ag. générale: 90-92, rue du Mail, Bruxelles 

Téléphone : 44.81 27 

Le moment mal choisi 

Au pO!nt d' 'ue de la pom ... que extùleutt :e mome;-it 
était mal choisi pour la FrallCe de ~r i des t:eo
uons. La SOclé:é des Xatlono ae rtunit le Il ma à Genè·• 
pour une aes5!0ll trè> unpon&nte et ou la F':al:J(:e aura 
une dure bat111ll• à Urrer. On ne volt ;iaa comment. d :.cl 
un mois, on po~1 remp'.iu:.r M. l"landln. a moms qt:e 
àl Pau:.:aoncour, qut appartu:nt aussl au minisÜ're. ne 
prenne aa place pour repr~te: la Rtpubllque à la 
8 0 N, Maa que ce &Olt Flandl11 ou Paul-Boncour. U t&t 
t!vidfn: que le repré&en:.ant d" !JI Frr.nce manquera d"au. 
tonte. 

Lo traglque de la sltu...tl<m. c"est que l<s deux rrandes 
pUla$anca démocraUques el llbtrales aont, d.: fait ~· 
qu"er:~ IO:lt dtmocra:.qll'f• et l.bérales. en état d'1nl6-
rto-i~ ~rpttuelle V' .s-!,..is des EUts dont la poUUque es; 
condU1~ par une .-olooté unique La eom-trn.:mcnt.a lrl.D
çaia c an;lais represente>t des ;>l}'I pws ou moL"'l.5 t:ou
blCS na France surt<r.:tl, dont !'opinion n• wt ce qu'elle 
•eut - les candidat• du frvnt populaire se sont proclamts 
à la fois pacifistes et anti·fn8C1Stea. ce quJ tmpllque la 
auerr.. uu fl\!Clsme. Comprenne qui pourra. En al.ten· 

• dnnt. Hltle~ et Mussolini ont beau Jeu. 

La crise n'~t plus qu'un souvenir 
pour ctlut qu: a , =impr~ qu · "' rtusait touJourc une a!falre, 
si on cond:llt son cl.ont au RESTAURA.VT KLEBER 

40, Galerie cl• Commerce ( Parsage Ulrsch} ' 
Mcnua à 30 et 40 rrr.na; \1ns à dl.créUon. 
~ette maison cle t<>ut preoller ordre n a Po• Ife ...ccvr1<1le. 
\ ins de f..., c• de la Fmn• BO.'ISU 1m&1SOn Centenaire). 

Le futur gouvernement 

C<" :.:·.· .. o,..n•ll•menL I• rrun:·· .. rosarraut dol: demeurer 
en place Jusqu'à la rm ~ ce mols, et on a d'abo'd 1&uri 
qu 11 ét.DJt dans les tntent.on.s du présldent du ccnsctl de 1 y 
cramponner M Mandel. •ubtll llUloœuVT'.rr pa:.emema!re, 
pret<ndalt que c·et.a.: par:a1:nnent poo.slble. M1J.> on n'ar· 
ri'e pas UD parti •ictorl<"WC dans &on élan. Il est certain 
aujourdblll que I• tront populalro prendra le pou-.olr et 
que I• ;>4rtl ooc!alisu S.F.1 O. e11 10,,,,.,ra l'axe. 

n la~ra ... ns doute qutlquea !!ch.es de consolstlon .. -
p&U\Tet radicaux réduit.a en caclavaae. et les communla~ea 
c;W luJ promettent leur souUen leur tiendront la drr.iolt 
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haute, mals c'e..t lui QW gardera les lovlera de commande. 
liMd~mment cela pourra peuwtre un Jour !aire naitre 
un arabu11e parlementa.Ire QIU permettrait aux partis c bour
I OOla) de reprendre du POU de la bête; mals u ne !aut pu 
oomptu Jà.<!essus av&nt un certain l.<-mpa. Au commenee
mtnt, les commun!SteS "' montroront sans doute bén!Ds. 
WnlnS. Ils Seront patriotes et do.-elopperont leur s!ogan 
•lectoral • Nous •oulon.. une France llllre, torte, heu
ttUM •· Ce n·est que quand l'electeur a'apercevra qu·on ne 
Clent pa.s dea prome>Se$ !nt,.nablea ~ les cllolea pourront 
.. giter. Old là. :·UJ)ér:enee socla1161e sa poursuhn sans 
dou'e usez pa:.S:.b:ement. 

Profitez des Pax œes ba.s de la Joaillerie et l'btir. 6 • e du 

bijoutier H. Scheen, 51, ch. d'lxelles, Brux. 

M. Blum, président du Conseil 

Selon r,outes k• tradll.ton.s parlem<ntutros. c'~t M. Léon 
Blwn, ch•I du parti le plus nombreux de ta majorité, qW 
doll être apJl<'lé à former le futur 11ouverneinent français. 

D ~ d~clo.ré qu'il etalt prël.. M•la ceux qui le connal~nt 
bien. aaurent qu'il n accepte cotr.-. pc-rapeeth'e qu·a,.ec 
beliucoup d lnquletude .-t de rt!pucnance C-Omme le léaen· 
dalre ruilloUné, ce serlllt :. pffilld~t du consr.!J par per
IUMlon. 

Il a loujoun recule ju.'QU'lcl deran• les ~llltis du 
pouvolJ' peu"'1 re parœ qu li aent "" lnsuftlsanees. son 
~nt qi;. "'1t lnconte;Table, .,,;t é'n .,1tc1, un laient d'oppt>-
1!' on. Il a d rui:. œ:iuooup d• choses ..., Pranc.. - son 
pre~er Uvre Important c Da Marug., 1 ~tait un vfrltab!e 
bnJ!ot lancé contn !a famUle trnnç~ Pourra·lrU recon
atrUIJ'é'? Estrce lui qut dirigera l'é'xptrtence SOClallMe que la 
l'ronee stmble déc1dêe à unwr? 

L a\tnlr Je d.i.ra_ On sait conuncn~ a't'.Jt tl"Jmlnêe l'expé· 
f'lence soc1aliste an.gJa.c;e. récht'C fut U..Uc."Z lamentable, malS 
les chefs 60C!allstts s'en llrèrent le mleU.'< du monde en 
t:IHt!.lnt dam un goU\t'rnPment nntlonnl 1 U est douteux que 
<:t".S rhœe.s.-là WlE"nt po._.;,,.i;;.ible.s en F'r11nC'e, et M. Léon Blum 

Joue une grœse par 1e. car la 111uat1on pot1t1que et Jlnan
cltrtt dont U hérite n·est PlU brUJanu 

l\lal. mol$ de< m3rlagts Bouqt.:•ta de martee. boUQt.•ts 
de corttae. Jolis enro.> fleura pour marl&C<" •t flanÇllllles 
1e com11and nt chtz FRot·Tt, ZI av Louise et 20, rue des 
C<llonlts. Plrurn;>-fleurs l)OUt tous IXlfS. 

Les difficultés financières 

Les dl!Ilcultis l!n&nCl<r<s !Ont PoUr le mnnent les pius 
""'"" pour l• Iron~ popula!Ye Sur Jeura af'.!K'h .. ':ecto
rales socialistes et communistes ont dtcbr~ · 1 Nous pren
drons l'argent la où U est; nous allou.. fo;re payer les 
ncht'S, .. ~poser le cap!t.al. fatre rendre aorgr aux • dt'ux 
cent.s lamllles •· Les che!s du purtt aavtnt tr""' bien que 
tout cdn c'est de l'entantl!lage. ! la s&\'ent tr<'s bten que les 

Pai de bor"u v~c,1nces sans le rnotwr J 0 H N SON 
L• Ro• des Ondu 

-~~ --~ ..__~~ - ~ 
ALMACOA, Sa, RUE DE FRANCE, BRUXELLES 

rith .. n'ont pq mis leur fo:tunt en J:Ukû d'or <Wu ma 
POt de irrb ni en b.Ueta dans un co~for., que db qu Oii 
meuaee de frapper la rleh....e, celle-<:! 1·tvapore. 

Que taue? M<ttre l't:nbarco our ror; fermer 1 .. r.
Uères? Al.ors, r •st la dhaluauon 1Dévlt6ble. matbtmatlQUI 
et tmm6dJat.e Or, les partis llOCl&U.t.e et communat.e w IOG& 
prononcés pour lt m:unUtn du franc .. . 

Dans les conjoncturca actuelle., U n'y a dt choix qu'entre 
deu.. systènll., t'<:onomlquea: la dévaluation d.lr1cêoe et ata. 
blllsée à la manl~re de l'Analeterre, deo Etat4-0n.la et .. ~ 
la ~llPQue, ou l'aulan:hle l l'allemande et l 1it.t.11-
0r, cel!e-cl n est pos&!ble qu'avec un eouvernement trèo fœ\ 
une dictature Les Françala se ri'Aliineraientr!ls. l leur touT, 
à la d1ct.a t ure? 

Ce oeralt, bien entendu. un• dlctature de puche • pour 
<XJmmencer Tonte 101 dlctat\U'el commtncent J)&J' ttre 
• de 1at:che • ~ tlles l!n1-nt toutes dt a mtme !~ 
On pourrait pro~r un peUt ~ de sa!on: quel eot lt aoc:&. 
?!ste ou '.e communiste en qui U fau: •oil' !e !-IUSIOllnl r:ran. 
çats? n r a peu de rhanceo que ce nt M.. Uon Blum. 
Le dllettante l'n..:ollaborateur de la c Revue Blanche 1 
manq•,,. dl" •.,-mDt'r"'- • 

Le moyen de combattre la crise 

En vou.s ret.dant au 

Restaurant Brist<>l et Marine 
9, bo 11,.nrd du Jardin Botanique, Bru.rtllei 

où vous tl'OU\i ru t. deo 1mx sans coneurrence, des menus 
et une c:>rte de choix r.lnSI que de.. mu d ·onrtne •n fU
lettes à 3 fr, w boutellle I& 11-10 et 12 fr,de c;uOi sat\3!a.ll'e 
:es plus dllflcllts. 

Essayez e~ wu. aerez conn.lncu. 

Les difficultés des vainqueurs 

Ra:Jée avtc i.n Lncunta:able gucces sur le plan tl<-.:t.o
ral. 1'1.!nlon drs p:utls du front populall't pourra.wlle ,. 
m.untenlr aur lt plan 1ouvtme1n•ntal? Votla la ques11on. 
Ils sont dl\Jsts a..: la plupart dt5 questions. LPs commu
m>tes sont pour •• dHett;e du franc; ils s'unaament qu'il 
sufllra de t.•.r• pay1·r ka nches pour boucber lt<i trOUI 
du buùgd. P~rmi le& radl<"aux et meme parmi 11'1! socl._ 
Ustea li y n beaucoup de dcvaluatcurs honteux n eot tl'•il
leurs JX>.'Slblc quc drvont la fuite des capitaux le 11ou .-r. 
nement "'1lt M><n•• à mettre l'embarao sur l'or, ce QU~ 
comme on ""' condWt tou~ droit a la dè\'&luat:on. 

En polliJQU<' ê:r•111crr que va-km lalre• '-" Iront popu• 
l3:re est ad•cmi.:e de l'Uall• lra·t·tl Jusqu'à propœtr à 
l'Angleterre 1.:ne croliade antl-!IKIS!e desunte à 11.rra('htr 
à l'Italie les :--wu dr 1<>11 c lmlDC>r-• .ie Victoire 1? C est ptll 

probable. car l'antl!~e du rar!el des puches ~ '" 
pas encore Jus.iu'a la moblUS3tlon Et p~ U y a liltl'1 

L'en:ente lrlUICO-l<lvlttlQue ..st. b.en entendu, pl•lll•m<!lt 
approuvée 1>3r les .ainq~""rs mals, Ici aussi la Pff1P•cth t 
d a'o" à aller JIUQu·a la moblbsauon co~<ealera ta aagr:;se. 

Br<! 11 n 1 a qu\111 Pn>!P'•mm• commun le dtu~ 
ment 1•t ln dlSSOluUon d~ ligues.. Il faut avouer que c·esi 
Pf'U. Ce n' • Il"-< ç~ QUI résorbera le ch6Il\8ie. 

Le deuxième tour 

Le dl :x1i ine tour d1 ·ruun. oour le personnel pol.Utque 
françnis, lut une opi-rat1011 qu• routa cher, malS qul p.-rml& 
à tous ceux qui i:n·ent c naiier • de l&ll'e la démoiatratlon 
de leur entrq:ent Il laut SA\'Olr amadouer à la foa l'a<l
v.n.ure d'hier et tous ceux QUI ont \'Ot~ l)OUt luL 

- Hélas nous dlsaJ~ W. ami trançaJ.S. cela colite m 
plus en pl~• cher Ce n 'tst pas comme dan. \'Otrt Pttll 
pays de C«ain<'. ou i1n rros blton de chocolat - p&rdo:3, 
de Supen:hocobt - c Jacqu.,. 1 ne coOte qu'Un franc un 
Zeela:ld, alors Qu·on n'tn obC1ent Pt4 de pareU chez aoal 
pour un fl'llnc français. 

c Jacques ,. le Superdlocoat l un !ra.ne le lll'OS b0lt<111. 
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Réflexion. diveraea: le bourgeois qui a voté 

pour le Front populaire 

C<itn enatlon du Jend•ma.n des tltctions 
- Eb bien Oul mo11S1tur, J°"l vo\4 p0Ur le !r<>nt poi>\I· 

aire. 
- Voua êta un vieux radlul-eocia.llste? 
- Paa le molna du monde. 
- .M&lll!es~uon de m.auvati.e humeUl'? 
- Non mon&leur, j'ai votè pour le Iront populaire pu 

:-a!aonnemeDt. 
- 1?? 
- Voici pourquoi : d•PUll nnrt ans tout le monde en 

nce demande la rilonne de !'Eta:, la modernllatloo 
i 'lme admlnlstraUon vlrilll• Cette reforme. la Chambre 

1919. la Ch'1lllbre • bleu horu:cn ». &""'1t 1>U 1 ·accom· 
; e!Je a'rsi blslé m.:uiœuvrer par les '~ewc pol!\lc1ena 

!D:ablmirds. E.lle n·a rltn !a!t. Oel>Ub nous avons '"li ~ 
de grand& hommes d'Etat. A ce Qu ·on no<a a dlt. des 

?olnrart, <k3 '.nlrdleu Qu os:~ qu'il• om fa!L? Le ~rnler 
1 e<t retl:e de la v:~ politique en declar&nt qu'il n·y avait 
~ l lalr• Brd, noua a\ona as&;sté à la failllle du 

ou gou•ement dr concert de& gouvememenl<I ml· 
d1raux, mi~n-ntaira. Toua sous couleur d'amadouer 

'adveraa1re ont fnlt du aoctallsme sans le savoir et de la 
:Wma1~,. hYJ)O<rl~. lis noua ont menés où nous en IOrn· 

e1, c'~",.l-diro a une •trrru.<e diminution de prestige et à 
e cnae éconoinlQun •t politique ln:.érieure sa.n. précé
t. Eh blrn. ooclall.smr pour soc1ahsme. faim" mleux 

m soclalbm• franc Pa~n• l'expénence. Apros tout, l'An
Seta're :•a faite &\te Ramaa}• ,.,lacd"-.,....',. ~n~ n'e.n en 

morte. !:&\ayons de U<m Blum n de>iendra peut-être 
national que son coll~e •lll:l9"5. 

VENDRE à Keerberghen bi•n situt, bols sapin 
' 4.8 a .. fr* 3.'75 le m. ~ 

B11ttau journal, K O 25. 

On a dl. quo lt , • Croix de !eu • a.valent voté. dam 
rtames clrcfmsc.rlpll<Jn•, poui les cornmunis'.es. Le Colo. 

el de La Rocque u p1otesté et de fail, ses constgnea 
u 1ri\t fort d1 futf\LA!•s, ma~s ce qul e.;t cer!aln. c·""s~ 
ue d>ru plusleuo urrondlSS<'menui, l'e Action rran<;IWe • 

fa.Jl \'O«':r p0ur lt't commurustcs, notamment. dans le 
u.'léme a.rrond..ssemcnt do P. .. ri... où elle \'Oula1t !aire 
houor :.1 P'Jul l<e•'llllud C'f'St la polit;que du D,~ •• Or, 

n ae neure volon~lera à 1 e Action trança~ • qu li fl•Jt 
- • les thôses alll•nt au plu.s IJUIJ pour Qu·on rawelle le 

R..:. ~ sent.Il o tria'• retoUr de la monarchJe : Je roi 
rt;nam sur du rulntS. / 

Lt dfttcUH Otrlque Membre d1p!Omé de l'UllOCl&Uon 
cxmst .u,.., en f'rancc eous l'tc1<1<> de <a Lol du 21-3-1884 

1>9. a tnlk 4" Koetelber;, Brux•lles. - Tel 26 08 88. 

Lea Croix de feu 

L.. e Croix O• hu • ll'onl Joué Qu 'Un rôle rort effacé 
dans ces elcqlOtU!. I.eu~ ch•I, le c<llonel de la Rocque. avilit 
dtt à l'avance qu'il s't·n dumttrossa:t C'etait peut i\tre 
&SK"Z habHt.• • un moyt·n conune un auüe dt' ne pas t.n· 
oourir la reapons:>blUté de i.. ué!Jt~. n avait dit cept'n
d.anl : e Il la.ut oorror la route au communi$me. » Il •J>
p:>rait QU• l• barrai• a été tnsutnsant Il raut dlre quo 
:Q'.l.illd le rolonel disalt il ae.s a.ml.& c n :aut vot.tr mt'!me 
quand i.. candidat • n:iUmul • ,..,.,. d~ùte •. ttla na ait 
r.en de bien excitant.. 

L BOTLL B \L "011 \l, it. !'P.\ ., dana un site Idéal •t r~· 
nlssant to~ lrs &Un.lu d'u.~ ,~\urd &41rél&ble 
et r<PQS&nte, aera rtounrt le Jrul>I 28 MAL 

La victoire italienne 
1A ncto!N ~t.alien..,., es;. compUte et déllnlttve. On.e !oa 

dt plia, ka prêdlct'on.. de> compewncos - cette !olS I! 
a·a1usa.t c!es oompétcnœs milit&lr• et coionlalu - se eont 

ri\'élees val.DU. sur la roi de l.eura 
avi. peremptolrea et motl\'és. nous 
a. vans cn.1, comme à peu près tout le 
monde, que les dltllcultés du terrain 
et du cllmat n:ndralt-nt la marche en 
av3Jlt du martchal BadOllllO blcn c!Jf. 
llcile. que la 6111.son d<OS p!Ules arrê
t.eralt les OP<.'ratlons et que lei. l ta-

~ 
liens mettral•nt peut_.lre dtS annéoa 
à am ver )Ulqu'à Mdla A~ba. i; éner-

~ • li• du Doce et de ses trOUP<'S a 
I• eu ratson de IOUtes œs dllllcul~ OD 

dira que, mllital."elllent 1 opéraUon n'a rien d~ bien sto. 
n<ux, qu~ c est la v1c:4lre de& armff:s moto."iaéH. fQUlpèea 
à la moderne, .inun:es de tous le4 t.emblea en;lns que la 
oeltnce 11 ir..os su sernce de la médlancct~ des bommea 

PRIX STRICTS D'ORIGINE 
Maison mère : 31 , avenue Louise, Bruxelles 

contre dt pr1m!u!.s lndisciphn," • Qrtn<• d< 'lellles pé
w.re3. Il n·t.<n ~.st pas moU\S. \'taJ que J im.mrnse ernp1re 
èth1upten 11 tté conqw> tn huit mois. U est tout à t&lt lnutlle 
d• con:e•tor ett Immense •ucc!s. li n S:LnS dou:e cout6 
trb rh<r et le• <ùf!lcultë• •ont commenett" dans l'o•e3.lll· 
aacoa d'un pays en plt'me anarcilie m3ts U ntn est pas 
moins \rai !,!Ue désorma.:> l llaUe •"t un• i:111nde pw.ss:u1c" 
colon!Jlle a>ec laquelle U laudra c=pter 

ll'ne v15lte ne \OllS enfllie à rt<n. mals allez donc \OU' ta 
aupe:be collection de vêttmmt& de Wttk·End à partl.I' de 
39~ francs de chtt Jean Pol, 56, rue de Na.mur. tél Il ~2 « 
Tou: ce QU"ll y a de =eux comme us:iu, coupe ·~ Q'Jallt6. 

1 

( 
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INIASll=ll 
Tout ..i·1tomob ui \ Je pos.srdtJ Jn vo11urt f'.t> 

rant.t et pe.r onne e acm.-...: m1e 'ASH tl ..m p"'a excep· 1 J 
ne!. - ~mce 1tnen.Je, 150, chau.sstt d1xelld, ' B."UXel~ 

Lu vaincua 

D y a œaucoup de \aln<us d&n$ odte 11Ucm d'Ehtlo;ne 
aans comp:r. co p1u.-~ N~ qui. aprea &VOlr déclare 
qu'il réaoat.:ralL Jiaqu'à son d..rn.Jer ;oldat, Jusqu à aa der 

nl<:re mont.Q.gne n·.:i pu ha.ire autrement 
que de prendre asse• p:teusement la 
ru1te pour aller <1em.111du al<!e et pco
•ecuon aux Françll s de DJtbou'.1. Il r 
a d'abord la tiOCie'é des ~auons qul 
AJtnt i;o!enne::ement ~ 1 I:a:te 
cou;i.ble d'arr-lOll cunl.t'c un des 
membres lie la U.,'Ue a 1.n>nqu11lemrn: 
attend• q::e œtte conclamn:luoo """ 
dWslt l'elfet moral C30011llY,~: on sait 
ma.n:mant a quoi 1'en tenir sur ·es 

W' rarant.k• qu'elle o!lre aux petites ns-
llons. li y a ensuil-0 l'Anrl•Lerre QUI 

a pria la ~:e des nat:om >anctio=t•s. qui a inslllte POUr 
que les sancuona les plu. vti;oureu.~ eoient prises rontr• 
1'11.alle en Ulv!Lant pollment la 1'"ranco a f~Lre lts P'emiers 
fra!s de l'avenLUN! quL cependant. a envoye la • Home 
Fittt • e:-i Mkllterrtmle, man!!estatlon de I01"e qu; jadb 
eu• fait tttmbltt le monde e: QU< MllSSOlilU a accue.t:lle 
uoc une m&inl!IÇUe Lnd llerence. Il y a emulL• a Pranre 
<1ul. l).-Ofondtmen~ «L>J<!e sur la 11uesllo11. n 1.r1 ~ à se 
Pn:JDO<lctr ni poUr, ni contre les sanction& nt PoUr Cknève 
ni pour LOndrts, ni pou: ~me. n 1 a mfine un peu .a 
&lalque quJ, •étant prononcce loynlemm~ et Jurldlque
m"1lt pour les sancllons , .... t at:Jrt t'mlmlLlé de l'ILoliJO 
&.ans que 1'Anglf"tf'rte lu• Pfl !Ml.ChP beRU('..OUJ> d~ rré l\fu;;s? 
Uni monu, au capitole •I pour le moment, on ue 66it plu• 
oil se trou,·e la Hoche Tarpéienne. 

la mode nt à l'Orll'~lté et.- '"' p< u\ •'tlUS 1 adapter aux 

GANTERIES MONDAINES 
ou 1t 

GANT SCHUERMANS 
vou• est prt3énLe sou• une ronne toute nou1 tlle •t lnfml
u:.ent \'ara~e 

123, boulevard Adolphe Max; 62, ru• du M•rd1é-aux 
Herbes, 16, rue deJ f rlpters Bruxtlles Metr. 63 tanctenne
ment, March"-n lX.SOulltt• 491, Anvers Caln de~ ruu de 
la CatMdrale, 18. et de n;ni,·er.it~. 25. 1.!éi;e, 6, rue du 
5.ileil, Gand. 

La queation financière 

Ceux 1~ prenanL ll'Urs dé..:ro poor des rf&' 'i• or.t 
pttdJt ' ri..aco de l'expktlUon ltall«nue, ,a chute du 
:tasctsme. 1't.'(:1oulr1m·nt dt Muss0hn1. ue a·avo1,.1.tnt pa!; 
vaincus. • Rcs:O I• Qllt'$tlon unanc1ere • dt,~ntrlls. L'Ita
lie e.\t ruuwc pour dnQUnnte ans. Elle a 150 mlllla"ds de 
d~ttes 

Cest bltn posalblt, et cette p('nJ)tctlve d'a1enlr POUT 
de SllJlples bOnr.~.ea Ktns est troub:ant.,, mal.t la Rwsie 
80'1etlqi:;e d'abord, l'All<m81lile ensuite, nous ont ense!rné 
ccmune Il t'La!L &:mple paur une gran<le pulss:Ulre m!rue 
,,,nrue. de ne ~ pa7<r "" dettes. France Angte:e.."l'e. 
Belgique llOUS avons du reste falt de !Mme à l'~rd d<S 
Eta;.s.-Ur.;s. le.'IQue!s au•lent, li ""t ru.I, donnt l'extmp:e à 
l 'égard de la Franre Il y a quelque cent rwquante an•. 
L 'Etat, bonn~t<r homme, e.<t Wl mylJl" tout a la..t pérlm• 
L 'I:.alle ne P"Ytra paa ae1 dettes et (ardfll'I l'Ethiopie. 
L 'Hlstolre, comme dit Renan, est un 1eand.\le permanent. 

~~~~~~~~~~~~~~-

Lea sanctions 

Ma1nlcJUu1t, q1101 qu'on dise et quoi qu·on fiwe, u n'ell 
plus pœslble de parler de aanct.luns. li s<·raLL tout t ! 
ndJCUle d'Ultcni_r<- aux nations pé:Col.téres de fOUJ1l1r l'l ta. 
I.e db~ mtnér.ile ma;ntenant qu'elle n·eu a plu.a 
besoin. Il n'1 a plus qu'un moyen d'arracn~r à Musso! 
sa conqu~te, c t que la Cotte brttannlq-Je am.. bamb&r 
~ tt Cl~ les tzoupe.0 lmtannlquea can~ 
FiYPte p.-,nn<nt le chemin de l'Abyaslnle pour en 
:o:s armtts du ma..-echal BadO&llo. :"ou. ne croyons pu q 
l'archev~e de Cantort>ury lul-mtmt IOIL dllpœt à p 
h"1' cet~ ri 01sane. 

Ll '. • hotuiete humme •.c un my ht tout à lait ~rlllil 

Détective GODDEFROY 
o ,.,-ICJl.lt J U D IC IA.Utl P'l:N8tONNC 

S RwE MICHEL ZWAAB TCL.. H . 0 • • 7 

Le départ du Négus 

li a donc pris le train, comme Guillaume II en 191 
c·m la fin la moins gioru.uae qa. l'oo p~ 
pa11r un Mnucr do Saluman. Mats au1&1 quelle Id~ av 
grrm• dans la tei< de> auiiureo de Gent••? Pourquoi avoir 
fait du S<'~u• un homme d'Etat, un citoym JOulasant 
drou.- complttl devant le tribunal dtl Nattons? Au U 
de le tl'\liLCr ;tno'reusement comm~ un l>On roi nm• . • 
prottgn et toutenlr, oomme on a rait dt tant de s 
tans omc-s et m!me d •mlr& arabes SI l'on avait paW-. 
neUement mLs le :Sêgl;' sous conull judlrlaire, œ bra 
homme i.erait auJ<,urdbui encore t la tete de aea Et.li 
avec une bonne !litt cmle en Ures ttalltnnea. 

Au ~ cfo quoi,. U raudrs :e remli<or • Madarucar. 
me Abd el Krtm ou lui dQnnrr une villa prb de NI 
pleine d'ouvr1 u Italiens 

C..-1 pl'Ol.>V. qu<>n \OU!ant fnlre d" l'ldlo!Qile hum 
tair•. on aboutit le p'.u, som·en\ Il de ~nib! .. cruautes. 
rt'pr nunt d'Ha11A Seltu.sie au Cor1$1"tl df'I la S O. N. 
septembre t'ta.' "" qu·en langai:e Jud!Maare on appe 
un ind Il "lt 1 fallut 1• fa:re asslsttr par un avocat, 
célè'bre M Je de la P'aC'J!Lé de Droit de Pana. qui 
à le dUcndrt- une rage nègre une nli• qui des3<'mt 
i>letem•. L la cause du malheuraa ami.-dtUr monca 
Yo.15 depms long mps le,, pu:-....nces 1'txerçalent mt<:b 
""1fflL à bourrei I• ttàn• à us pa .,.,... notrs Leur d t! 
'8Uon 6 Oen \e (• lt d'tl!l p1tt.ore111uc LnttlW' laite d'\J 
tapl-e d gr<» !l<'n<mnai"' d'•blln• de vrais boudins a 
rl1eHux ertopus r.=lndul~ par une ~ dt Strvt marse 
lais q Il s rai •• ap;>eler ccmtc t.aprd" dur d'Eutoto. 

Eu1n!<1 t•I un plateau tout proche d. Add1•.All<>bol Il se 
auJ'lurd'hul de tèrra1n d'attrr~~· aux &\1ons ttahe111. 
Ça lut oppttudra, à se !=e duc en Ethlopl•, Il ce mo 
sieur 

AB8\l' l " Ill ROl'GF..(.LOITRF: \adttrb•m· ForH. Tnuno 
!S. 31, SS. 40 rt 4S T•lfs>hooe 33.11.U Centr• d• = pûJiq 
promen.ado, Jru, pour tnfa.t1ts. ' on l"ctnchtrf' r•" -
'.1. pr..nsfol'J a 4:; lr.rnC'S n .. ~ m~nus a Z5 f r.a nts. Les bo• 
pe-tll~-pl.Jh tle T tntf' lf'Udt~ F.tabtiw..tmr nt dts tamill 
J)f'int f'n bl.rnl' pirfaitement srrr p•r ' lmP \°\'t Duprd · 
Pen.1rd, li.a c·ui .. tne est tait(' p.u 1"' T .rnte .F'tUcîtJ. 

,\lllH\'r. DU ROUQlrCLOITllE 

Et maintenant? 

Malnl~lllllll que l'a!ta.lrt d Ethiopie ut ternuntt rrull· 
ta1remmt la parole est à ls poliUque n es! dalr q::e 1·a:
!alre an;lo-ltal~nne n'e.~ pas finie WLnsL<ln Cburcblll 
atalt raaon qc.:a.nd Il dJ""tt ac.x Oammunt11 • • Prenn 
r~re Votrr SJSttme de ~net om n rnt.ttra \'raiment en 
\lg>J<ur que l~l'llCll.O les Italiens seront mahrt'S d'Addll
Abt·blt VOUA u aurM: que les dt.a,rémmt. du ricllcuJe. 1 
C'06t l~it, L'An~kt=e .anctlo~Le a'est rendue parfal 
mL<Jt rldlcule. 



POURQUOI PAS? 1293 

Mals Il re5te i:~ probl~mr de la M~ternnk. Cclu.1-là 
'.m•ure enucr L'Ei!YPte cvntlent 60.000 em!Jnu>i.. lta
!llS toua rruupéo •n !e.l:icellUX Cette l".iYPI<.• t6t pns< 
1n.' l'ltau d<t 111 Som&ue et de l'Ab)l.slnle d'Une part, 
, la L.yble d'autre pan. La Mer Rouge n·- plua t.nClalae 
on ual!U. à tous lts l'e\'lJ'ement Jadis, l'Anileterre a 
1& ~ l'Italle en Dr..llrff. t.ont exprès pour enpeer sa 

mal>Ui:t clam un 111311u:.. de procidure lnt..,rmlnable 
d~b.e Le>. ll&llens en <'flet, a~cc le i~éral 8àr11.. 

m ont tc'n~ ~ aanglar.i.e et lamentable a •enture qui 
r..nn1nbe t. Adoua. c ttalt ao<a le mlnls~re de Cnspl. 

1 homme d"Et&t ale!Ul'l't t.res a.ubUI. qu.I a'tn!trn. U.-4~ 
..,. c<lmme un 'rntable homm• d'Etat parlemt11t.altt. 
uJourdbuJ. c est )'!talle qui a ten'é l'enU'r;>ri>e, maJ.s avec 

maltt!IC qui lalt l'admlratlon d• 1<>11&. 
Or c'tst l'IU>lle qul a lnlrodwt le Négus à Oenè\'e, con-

1~ ~ de 'A, gletcrre, et oom.me uoua l'avQns dtt, pour 
pkhtr l'AOileterro de s'y mettre à aa plau L'Ang~ 

n lt&nt donc pas a Addu.-Al>tba, l'lta!Je a'y l!l$talle 
i.-mm>e. Cc D ctauur T<llll&m, dont on a dit qu'il ~t 

u, <Alll1m<' IOUS les dlctal<'lln, tlOUI parait avotr au 
""' .en.use con:mul~ dana ks deuelns Voilà 

atone a.na qui! C$t au pau1ou- Il a c:lnquant,..tro!s am. 
leD r~ nous dlt que dans tretze ana U n'y _.,, plu.a. Il 

b •n caœble d'y t • eDCOre, e· • d• 

MARIN. FLEURISTE DE QUALIT~ 
l do fl•u,... monde entier. - Face a.enue Cbev:>Jerle. 

le plan Laval-Hoare? 

in A.ncials ont eu un moment un homme d'Etat ton 
d.-:endllnt de banquiers de la Cl~ du temps des 

111..-ell, et t!'h •.nt dan• t.oUl6 la que:.:.iona ~torl-
concem:m\ la Plan~et Ce gentleman, qW. s·ai>

Ue ..,. s:imud H.x.re avait f1m une IAi:~ combina...>OD. 
laLssalt au Nc11us gon •mplre, mali li pan•11ea1t en 
es d'luf\11f'nres t'f'I que depu.ls des rent.,tncs d'années les 
pereun et les Hol.\ de. Rois d'l::.'thlople ne gouver
tnt plus eux mêmes. Le Négus refuaa. 1<3 A.nilals relu· 
nt e\ ?.lusso 1 aussl Le ré>ultat !ut dtsutreux. puu;
i. Necus lut oblliê di' démlsalonn<r t.rt.iement. 

On pense à la !Ulte à \'arèn.'lc. Mala là le R.ol ttnm~ne 
·~ outre sa !aroL'le, des COU&lnS. des r1•'&UX, dtS trai

es ll"àclts. tout un mo~ de parasites plus ou moins 
nanti. Le tr• n rst 1rança:s la ~ll• !ra!IÇlll.!# JJOC· 
1 le chi!!r~ d'Une grande compegnle bd~ ~ f<"mmes 
t !atlguk:s •t ltS enfanta ont mal au cœur C.nquante 

es de la i:'Mde présentent rrUf!e~ent les armes, 
lb 801\t 11 l~mél.Jques qu"lls !ont peine à voir. Ils 

commandement belge, pronon~ a\<C accent 

C<pendant dam Addls-A~ba, la Ioule en anntt ti.ral• 
coupo de léU D<s band<~ arm~ acmAk ll la !l'ln:que. 
Italiens pou ..irnt ,...:ne1ue de 1 ordre d~ tout ce!A 

ais 1"3 tt;i.11<111 ..., ul&Sa!en' prlèT lis ualc .. \ beau jeu. 
:lnlr<:n• par cnt.re da..'l.S Add:s-.\~. nula à !etu ma
c. et à leur heure. Ils se râstntrent le m•lln p'.ai.s!r 

ae faire r~clamer par lts ressorJssanta anala\s. 
a '~r=>nce tst un p:;.• qui se mance !ro!d. 

peut obtenir 
la rhttbarbe, des confitures 18\'0Ureuses et byglénl

"ec OELIFRIJ"IT, c'tSt facile et bon 

C"1.1<> lu:"' du :;~ abar.dD!'nant iOn IX'Y• vamcu ra;>
lle un• autr• dfs<ortlon du mCme i;enre, cd!e du Seigneur 
la cuerre IAch•J.t ... U'Oup.;JI battue.a, en lil8, \)QUJ' filer 
Hollande. 

L 'AllemaiM c lo dos au mur et la mort dtvant elle • 

t'°l'IO'O"U ci•'o"-cte foblte Ml *"'9•'"'" Cor .o. •• .., "'°""' 
~ Cl tt-«• q.,·~ -olod• 

~"=:.,,~:="!.~~...., ro-a~ .. r..-. 
\" ...... flll~p:wloMfoillor-c+• "<-~~ ... 
~~ ... t=:s .... "°"' ... ,.,.ri.c.poi ....... ~ ~~ 
ONST1NASf. ,..-tpewo"'Ofll K..,..r,~• • bo .. - "Or-otl41 l!O"ld~-d •• 
oO!t 0--•~ , .., le r,.-r•-• li~• fliOr'll'lol:H ru blC.~0"4 .. 
fiDc .. ...... ~ ""°'°~"" .. , ,. •. .,.. tllHtftvn. 

~!~s~:;~':''o!°"ao ~~ ?~::.;.·.,~;~·r·~~;'·:; 
'°""' .. ~ 'Pt>NObi•. '° "°""" 
0.mand.a nocr• Ju.n.it\ls-. •rud• dOC11m•nf'Cn1• N- O.S. cbondam
ratnr i.Uusu••. qui f'ous OOC'\ltr.•nt•ro 11U ~• C'Ot. ai.1 Labo.ta-ou• 
d'Homooodiffap.,., S0. ni• du Commtrcoc.tl,. !runUes. 

n'en pou,·a1t plus Les Bul~ares avalent capitulé puis les 
Turc. et lea Autnch1ens. Elle a!..J.lt f'tr<: pt"...se à re\ e.u .. A 
1 uitfr1eur. la rt•olutlQn grondait Dans 1 Etape, les o<llC:Wi:. 
.., rebdlal•nt rl déçadalent leurs olll.clen;.. En &lglque 
"' en France, l'ennemi u ançalt lm!shUbJ.tmtnt C ~ta.t la 
lin '" r c Ulwtrtene Ze1tun;t • publl:U en premlore page 
un d-1n .u~~ll r.prtsentam le Jpec' re de ta guerre 
•annç:mt, td'Tlble. •H• les paisiblm c<tmpe.g~ aUema.'l
~es. <;<11 n 1» a.ent pas connu les ,,. \'11.Cts PQné< chez l .. 
autres par les armées du Kaiser. c Qoo Dieu proteg~ no1 
lonrs! • Implorait la lé~ende. 

Une autrt revue Ulustrce conlcnn1t uni compositlon oil 
un titan ··ucbotttait. sous la t>rt'&.1ilon d'un pif:'d t-norme, 
qu' lui ~CT&il•tt le. épaules c SI ' 1 ~Ulll•ll sunplement 
ecnt lâ-deuou.. C'éta ·t wte adjuration l\UX hommes du 
front, â ceux qUi se baUalen~ tncore 

car au front, le• dl\1slcns que le défaut de réll!nea 
mall1t<'fl&Jl en prrmAnence dans la bataille lcs compai;nles 
qUi !ondaleru comme neige au llCildl, lcs batter!es que d_. 
chf\-aux treinW'$ avaient ou sau\tr de l'abandon résista.en~ 
t.ouJoun, farouchement. d~porément. pu habttudo, en 
\'r&la a.ol<Ui.... att.f'ndant un ordre pour cess<'t' de se liun 
tuer tnut.1ltment. 

Rôtisserie d'Alsace 
c.. rut dum.nche a Brux,.llts. une vlrltable inondation 

holland~. Des b: ..illlU'd.> uniquement prtoecupb du ré-
11:ltat aporcr, mat. au...i u:.e ca!4orle de a:ens QUl ccm
l4&Went. p&rfatl~nu:n~ Bruxt:UH et qui. :0r6Q"... ~i.:..., sont chea 
noua ne ratent pe.• un bon rep:is 

C'eli\ dl"" qu 1l• apprécient plelnrm t IA chére extra
ordlruurr ltt .-pi<:lalll<'.> alsacttnnes et les '.ns adm:."able1 
de La R~tlalene d'Alsace, la mtùoon trb cotée du 104, boll· 
l"'ard P:mlle JQC<lffialn 1 Anc!rn bOulevard de la &mne. 
m~me t.rotiolr que l 'AlhambraJ, 

Oisow;.J,,c t.OUt net ; la R6tl.sscrle d'Alsace est san.s rlvala. 
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La p oulard( 
ID, ·~ de 14 Foi.rcht > ni. 12 auo 
Anne:e: 54, ru GrttTJ/ ) 

On y mans• bltn. 
MENUS EXCELLENTS DE 17 A 2~ FRANCS 

Un lapin 

c•m "" qu1 a. perrnl& à l'Allemacn• de pr~. par 1a 
1ulte, qu·e11e n'avait pu étll b&ttu•. ma11 qu•elJe avait ro. 
loot.alrement ~ les a.rmes, tn 1e fiant aux qua!Alne 
pointa de W!lsoc. 

Lo$ lllldl\ta du front aval<nt un cbtl un tmlJ"reur. n 
"un..t dù ê~• pe..-ml eux et Il i.- temps mit déjà révolu. 
oo un Clllpnelll' pouvait se falre tuer à la l~te de son 
o.nn~. du mn:ns ~t-11 encore pos.slble qu'il IOlt &\'te elle, 
qu'11 en par>..aae les vlci!altudt'S et Que l'am>l$Uœ cooclu. 
11 la rruntt.e au pnys, ..aur à abdiquer ensui~ st oc ne 
HUt plus de lui, romm• l'a rait Charles dt Hab6bourg, -
ou meme à se lalsl.cr éventuellement usaulner. 

Oull1'>umo n a prtfo!rl! filer oomme un lapin. dès le 
8 11(.1crnbre, trols jours a1ant l'armlstl..,, nanti d'un vilv 
tique ronuant et trébuchant. Il n• h'l prt!o<'.-upa même pas 
du aort de l'impératn..,, restée à Potadarn. en pleine révo
l utton I 

[);>puis, 11 vit confortablement dans wn fromage de Hol· 
lande comme rn .ait. et po~ all~grcincm son Aie devenu 
?CCJ>tCt&blt 

Nou:s souhaitons oordJalemtnt au N~ le même sort 
e.nTlable en nous ]>'mnettant llmplement dt lui ~ 
<"lmme sujet de mMtt.at!on.. al:lll qu'à eoo prédéc~ de 
n.xni. œ qu·aura1t tait le Roi Albert •'11 a·&it trouv~ 
clans leUr C5S. 

A la Galerie Royale 

En nWœi de l'Exposlt.:nn du FondA national d• !'Art 
B ·~. la =t!estatwn c JEU'IE rnANCE •, Qui devait 
avoir !leu le ter mal, aura litu du 7 au 18 

O:i Mit que cette exposition. organaée par M. Paul de 
Mt nta1gnae. pour MM Clerc et. JacQUes.-Me-untn. sous Jt 
haut p,ltronage de S E. 1·amba.w1deur de Frnnc,.: de 
M lluwmlll. directeur ~tn,ral dea B•·•ux·Art.t c:!• France: 
de M o~ .er, dlrec••ur deo Beaux.Arts de Belinoue et 
do nombretll'es personnalités arUatlau~• rranco-bela-es 
rro ;;e une trentain• de Jeunes artistes rrançal!I et aun. 
lléJ à 'A GALEJ?.Œ ROYALE, 200, rue Ro1alc,, l Bruxelles 

Ethiopie et Belgique 

Or "" n ~ne res !llictuaUo:is de l'nplnlon belge de)>Uls 
lfll d bu:.. du conllit l~:h!Op~ Vas le mols de jan'1er 
l9l6, autan~ dire que perso~ ne pr~oya!t un •uccei l:a
ll<n pour cette ann~ Lts milieux militaires de Be!ifque 
à l'instar de œux de Parts. ~t.3lcnt lt3 plus ptMlml.st~ Que 
d!Able, M Mussollnl alla!trll faire da.na c•t~ ialère ! Le 
colonel Requette, au cours de conrtn·ncea aavant.ts et i."ès 
rem:irqu~ à Bruxelles et en province, expliquait lt3 dan
B•"' de la gagoure lia! 1cnn• et 1a mrnaœ qui 1·enalt de 
O<>ndar "'llllre son aile droit<". 

Noturc'krnent, le cha:ur des aanctlonnld•3 8e rfjolll$Mlt 
bruyamment. MIU.S 103 Intellectuels antlsancuonnJst.es 
r1'éta1c• paa beaucoup plus •ncouraaeanta. Au mols de 
novembro, la c Revue d•• Deux Mondes • organisa son 
dln r anncc: en l'honneur de M Camille Barrm, le vfn~ 
rablc a adeur à Rome 11u temps dca Combon. L'atmo
~pbère é :ait lnqu1~te et ce rut un peu trme. 

A<;jc.urd'?lm. tout le monde respire. Parc<! qu'enlln, .i cr!· 
tlcable que li.:>!t J'e11tre:>rl&C Italienne. oon khce eut élé un 
dtsœtre pour "°'"~ le monde Nos otJJclen re•fl'IU. de !t.-
1»> a t!ta:e:>t pr!s un :>tU tl'O!> au Mrleux. !A major Dotbff, 
&llcten tlè\e du colone: R~~ette, en av&lt rapporté lacer-

tltude d'Une •1c~ abJa!.nc e\ le COI01lel ava!t publlf WI 
ar..lcle ou U expliquait que la réslatanœ du Ntcu& a 
lt&llena dtvra!t a1Nplter dlree:ement de œUe C:e V 
iétortz l JU:es ~ L"t.rUc!~ parll. le:. 1~ de l'en 
du NéCUo llrent aa•olr au raspec:&ble colonel qu~ Sa .MaJeatf 
avait élé Ulumlnk par la clarté de aa mvante &.r11UU1tD
t.aUon. 

Dans une lnt<'rca.<ante eon!écence, le eolonel-pubUrlstc ,. 
prévo.lut avec dlrnlté dt cette lnlér~ntc marque d'•~ 

Elle IUI a peuL-ftre porlé bOnheur à lu!. mata le NI 
ne pa.ralt pea a·en étre trh bien trouvé. César a mJa M 
ana à conquértr ta oaule et 1 .. Btl~ L'Ethiopie, mal 
lea otJlcters tx-lK••. a ét6 conq~ par MU&SOllnl en 
mola. 

Pentagon anthracite 

L& pure'..! exreptlonnel'.e de cet an:llnGte lu! pennet 
rlnlaer ..vce le meilleur p."Odult d1mportatlon "' 
ou ru.s&e. 

One ootlœ extrêmement lnléru.sant.e documentant l1 
.es a•antaaes de ce combustible peut ê".re obtenue 
chantier De~l ~8. uenue du Pon. Bruxelles. 

La situation en Autriche 

Rencontré le comte Dort'! QUI est bien le plus vtenno 
des Belges et doot 1'1nratlKable actMte à la ttt.e de l'o!! 
autrichien de tourbme ami'ne aans cesse de nouveaux pro 
sélytea d• chn nou. 11u pays de c l'Auberie du Cbeva 
Blanc •. parmi l<'S laca déllc:eux et ses mont.agnos crandlo 
"'5, 11a capitale magnifique et ses autres vl:Ies plelnes 
charm•. aes c:ampacnarda PlttOttsQues et ses citadins rai 
IJ.llés et • 1•mütllclu. 

Ce cb.u'mant l>Omme é:alt dw!é ' • DaN un de tü 
œnts numttœ, """' dltrU, c Pourquoi Pas? • •est m 
bien >t.tre POOr Vienne et pour l Autriche, qui infrltal 
mieux que eette rUUcur • 

NOUJ avons relu lea c mi<tt..,., consacrées le 17 u'l11 
problème autrldllon. Mals no1~ elles ne sont ni M'vèm ir 
surtout hast.lies à la petite republl<;ue Cèdéra:e du du 
vl.nl.t SchUS<bntn·Stah!'t'mbeM{, Au contraire, nous dlD 
rtons - surtout à cal.1.St' du danger permanent d'lncen 
qui eo r~ul~ pour rEurope - rat>erration économique 
politique qui a favori..., 11' desagrégatlon de remplre au& 
hongrous. tandll qu'on •mpéchalt celle de l'Allrmagnr 

Malnttnant. noua nous trouvons en présence d'une A 
maine plus unie et plus p111Js3nte que Jamais, à cOl~ d 
Autncbe réduit• Il la pl"' slmpl• expres.sl~n et qul au 
d'autant plus l'attraction du Reich qu'on es~re trou• 
Chez œlut..:I outre b mfme ian."'Ue. cet~ atabllitl, ec 
ooièslon et œtte vitalité qui manquent au pays de r 
Dollfuss. 

Sans doute lea Autrlchl•ns que J'b1Uérlame n'a pas mr 
~tb. comme les sodllllstes, de lidt.. de l'An'lchl 
pourra!ent-1' • ttl"t' fort déçus. nouunment dans le 
du blen-<!tre J)OllUlalre aucrJd Us aspinnt si le rattach 
mtnt .-of)tralt. MAii. rn attt'Ddant œtte Id~ CO!lSttTt mfJ. 
gre tout beaucoup d ad"Ptes. non ~=•nt pour 1"' r» 
sons délia citées, m&\s 11\WI parce que le• compromlsl1 
av~ 11talle auxquellts l• irouvemement ~t bl•n contraint 
paur raire khl'C lt l"Allemairne ront. en g•n~ral, tort antl 
patWques - encore Qu'~ Vienne li n·y para1'-<t guor<, • 
priori <surtout. naturrll,.ment, dan.< lt'l milieux oUlc:els dollt 
la seule !reQuentatlon laisserait l'impression opposée). t:l:l
r1n en Autricl•• on lndlne dnantage encore Qu"allleurs. • 
ra;n actuellement du r'gtme un bOuc émissaire. chargé dt 
la responaablll~ ~ tout ce qui S'.l."Vlent de n~tas:e ou -
tement de di!.s311*-lb1~. 

Subatance gélifiante naturelle 

OELIFRUIT permet de cmre 1"3 cor.mures Ptlldant uto 
peu de tempe et, de cc ra:t. leur co:o.serve toute la .. ,.C"JI' 
des fruit& - IU"3Slte œrtaLo.,, 

Essayez avec la rhubar~. 
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Du u Kredit Anatalt u au n Phoenix ,, 

~Jà Ion ~ la mwornble débtcle du • Kttdlt Anstal~ •. 
c nous 1.Tllli dl'. le plus 8'!rleUStment du monde ; • Voila 
IDl dea beaux rbultata de la 1tuptde politique qui nous 
fait prét•ndwnent Indépendant! a lora que nous le aertona 
lleaucoup plua al noua étlona R•lch.Sdouuche ... 1 

C.. qu'on omettait d'ajouter, c'était qu'à cette époque l'éco. 
autrlchlenne était encore tout ébranl~e de l'e><Pé

ce aoctalo.communlsante qui l'avait rondulto au bôrd du 
f!N Et u cr~·on De •oulalt pas admettre, c'était qi:e, 

Il Tchtroslo•-aqllle étant = fait. on llf' pcuva.t tout de 
pu la lalls<.r tnvest:r par des trrrlto res ressorussant 
m,_ POU•olr cotnl - IUI'tOllt quand oe pouvoir 

cimtral est ce ut de Balln. 
Q•;ol qu Il en aolt.. l'Autriche n'avait pq beso\n d'une s•

CID"'...de &Tenture du m!me eenre Ol', l• krach du • Kredit 
Amtalt 1 1 est ...,nounl~ par la fallltt-. du • Phœnlx >, d'>nl 
Ill prrose quotidienne a trop pArlê pour que noua noiu attar
dlon.• Ici ou Mta Il~. 

Lot nazis ol'lt oxploltt' l'alfa Ir• à fond prlt"lldant. notam
~nt dam d!'3 tracta abondammc:1t dlstrlbu~ aous le man
teau. que le scandale ét.>lt U!!.QUemont dQ nu « pom~e 1 

a ns aerupulea du rou•ernoment. toujoun i rourt d'argent.. 
entendU. le i:otm.'1nement a rls&1 et D aemb~ que ~ 

epllcatlons IOl1t a!:l~res, quand U déclare, clllfftts à t ap. 
pu!, que les oJ"ll&lllmtlons na t!ona'-loclallstes et I• fonm 
.tlonnlste ont ém:irgé pour autant, a:non pour plas. que ~ 
Front pal.rlottque 

A Vlmn~ et d~ k!s ll'J'&Ddeii \'\litt, rcla a plus ou mo!M 
11eu•r.1Jls~ lrs efr•t• de la prol>Qi&n~e mul, mals. à la cam
Plen•. rn Corlnthlc, rn Styrie. dan• Je pays de 3alzbourg 
où l 'on •~t plus unanimement.. plus farouchement pa.rt.J.san 

de l'A11Jrblta$, Il n'en eiit PM tout à fait ainsi, rn dépit du 
ciaLbollc15m• qu•atfl<hont J'.l5Qu'à t•exces les ~na au pouvoir 
- d<S chttU•ns-aoclaux:. du rest• - pour ae concilier les 
populaUons. m maJeure pa."t!e trb pratlquantes. 

Connaiueura de la fine cuisine 

Al1"• d~•tor 1.-s gpéclalltés du P<'tt Wurtz.. au Chalet 
du Bcl•éderr. chnu"""~ de Bruxcllta. 2~3 Quatre·Bras. Ter
~ueren toi 02 - 61.62 91. Tous les dimanches, son menu 
rarrtnê à 26 tranrs. 

~gessel_ 
De qunl dc111!lln arra-t.-ll!alt ' n tst bien difficile de le 

Pll'Jurer Pour le moment. oe qui semble ~m "'· c'est que 
l 'Alt=aene ne songe ""' à commettre la toi e du coup do 
force dont on lui a prêté l 'tntention en ce• d•mlers temps; 
c 't.St ~l•mmt qu\m • putseb 1 lnllrleur l('ra1t voué à 
l'échec et Que le ré;lme actuel n't.St pu !Péclalement en 
danaor ausol longtemps que des élccUom pourront être évl
ttta. ce q111 aera probablement le caa, to1nt lllt le.• aoctal~tel 
ne pactl!eronl paa avec les naz:s ou ne aeronr pas absorbés 
par rux - chose qui parait beur•Ull<'mcnl ne pn.s devoir se 
produire de sltiit 

AJ demeurant, U serait Injuste de no pas dire que Je 
cou.-ernement a fait et continue de fal.re de crands et:ori,, 
pour améllorer la et tlon du pays. déjà d•• nue tncon•es
t:lb'r.nent -llleutt QU"ll y a quelqut5 annéts. 

On a Plll'~ de dwenwnents qul auraient 1urgt entre le 
c ancdler Scllusc nlee et le prlncc Starh•mberg, B'J <uJet 
des rmllcrs de te deml•r. dont la dissolution an.lt ~t~ em1· 
aagêe comme torollaire du r~tabllssem•nt du •ervtce obll
p toltt SI c'ttatt vral, U pourraft •n résulter de..s surprises 
r ralscmlllablt1nent à con.séquencts tndé!lrsbles. l\Llis la 

cl:ooe • tte tormelleme:lt et ofnc!c?:tment cW:centle. y 
Namrtl!ement. on est ton~ de conclll.'11 que c'est pe'J~..re 

parce qu'elle n·ut que troJ) réelle. Mals pcurquol ne pu 
plutôt taire comme ee Vlenn<),. moyen, qw tt<rœ.,;ent, pe.r 
une belle aoirée de dllnancbe. noua avait amenés soupe 
dans Je Jardin d'un restaurant du « Prat.er t et que DOUi 

entret<-nlolll du sujet : 

- Aber eeben s·. sein s· doch e'acheldt !Allons, wyea 
donc sensé>. nous disait avec aon 1nvoureux aoœnt ce pur 
• Wlcamr •. U est deJà as.et. tôt de.., t~ à propoe 
d'un 6vénement malencontreux quand U se produit. 1&n.1 

qu'il lolt tnoore be$oin de• s'en raire• par anUC'lpatlaD rur 
des rai:o~ 

C est un peu là ~ ~nt du monsieur qui d~

gole du trolsltme étaie et qui ae dit : pour l'ln.ltant, tollt u 
bien. pourvu que cela dure t Malo c'est &tlJSI de la gage:se -
à molru que ce ;-0it du déabu...ment ! - dés lors qu •an n• 
peut tout de même nen y !aire. 

SOURD 7 l 'ACOOSTJCON Roi dea appareils , 
• auditifs. \'O\U procurem une audlUon 

par!""" Pl\J' CO~"l> CCTION ossu·s•. ou par l'o~ 
Qg I~ ,J, ~m. broch c B t c~ Bdg<>Amér. de 
l'Acous:kon, 35, b. Bls.>cboffshelm, B!'UX. T 17 .67 «. 

Le pnnce Albert de Ligne, aml>al$1deur à Rome, nou.s 
revient cette aemaJne. Ce grand aelgneur, ap?U nous avoir 
reprtleentéa dignement à Luxembourg, it. Le. Haye e1 & 

Wa'ihln~t<m, a subi à !Wme w1 aort &Mf'll l11é~I. Au mo
mont de la \1&ite du comte de BroaucvUle en 1932. ce rut 
la Ju11e de mir! deo relat.Ion1 italo.belgcs. repris<s v1goureu· 
aement w !llàln à un moment ou M Vandcn-ekle n'ét&lt 
plua au porwolr 

Ill.lis apr~ œla. tout deacendlt rapidement Jusqu 'a:i coap 
d.,, oancuons de ~pttmbre dunla Alors les fa..<Ct!'..es ae 
r&ch~rent.. JI faut recennaltn qu•u y avait de quoi. Mals 
le prtmler toucile fut I• prince de Ligne, cr11 '1'1'11lment :n '7 
pouvait rten. et à q.JJ on ne mén:ieu aucane avanie. 

Le prln"' Je pn• d'abord de tr.!s hau~ On refusait se• 
lnvttatlor•s a diner. On relusalt de le a.~lucr, au :.bi'âtre, et. 
nu club de L• caccta. le club ri : d1• Rome Brer. on ne .. 
contentai\ p.1.s de lui faire la guerre; on se montrait car
rément Impoli Alors, le prmce a!!œt& de ne nen dire d u 
tout et de !aire comme si ce~ IUI é:alt pnrfnltement égal, 
Mals les Italiens ont la rancune ~nace Ils ont Pl1s avec 
! 'ambassade de Belgique des hab tudes qul ne 1füpa.raltront 
pas de altii:. Le Jeune prince Lan~lot a ~é m.;., aux an'f11 

pour avoir accepté un déJeumr cbn 1" prince de u;ne. 
~ gros.,~ légumes fascistes ont renvoyé bftemen1 kul"I 
décorations à notre ambass.We. 

SCul l<.' prince Chigi ~erep(e otnclellement les ln\ilatlona 
à l'amllns.'4<le de Bell!lque, parœ qu'il est prince aouv~ 
raln de l'ordre de Mail<', dom le prince de Ligne e.t 
grand·maltn pour la Belgique Malnfrnant les oondldatu· 
,..,. vont arnu<r On parlr de M Mnsl«tlll, mm:otre à La 
Haye, penonnage timld• " ~ rvé. compétent et sérlewt. 
Le baron Guillaume. qui revient de Pékin. sers bientôt 
oommf dlrocieur gtntrll de b politique en remplacement 
du b3ron van Zuylen. dont b nomln:lUon à Lor.drrs r>'t 
lmmlr•,-• 

ZIRCONS D'ORIENT et1 .• . 
BRILLANTS CHIMIQUESj B11outerie JULIEN LITS 

9,.,Jlov1rd Ad Max, 61 ; Pas'"lse du Nord, 31 ; Rut dq 
Fr1p11n, 51 i Avenue de la Toison d'Or. 49b. 

( 

.. 
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Ne cherchez pu si loin 
pw.&que à 1 ·entzte du Bol& de la cambre, 

au CllALt."T DO ROSSIGNOL 
Pour rov.s r~galn \O'.S trouverrz 

t.'N RESTAt:ll ANT DE PRE.~Cl!:R ORDRL & la carte et 
- exceUen~ mtnus tout au beUr.e tn.Ja, au 
PRIX FIXE Dt: 15 FR. ET tt F R. VL'> Il:\ COliPRls 

Pvw t_, cltlecUT 
Touta la il'ffilll• des ITlloDds Y1ns et de& mf'lll«in crua 

ciu. l d,. pnx i:rl!I ttdull& 
Pow 1 heure du th.• 

Sea cr..mlque. et craque Uns tn6g&ltt... .,1 
Pour '""'' dt.lratr< 

L<i v&ate UAl'i CING DE VERDURE 
t.e plus a&1 et ta pllll tffiluenté de la œp1t&:e. t.vec 

!'Orchestre l'\1)Ut<! de JOE ANDY, <iu NEORESCO de Nice. 

OR.AND PARC D'ATI'RACTIONS POUR LES ENFANTS 
GRA.."DE SALLE POUR NOCES ET BANQt.Tl"S 

Ti:fphor.t «-30 99. 

L'affaire Segers-Degrelle et ses auites 
C.. Juaemen1 dt la Ue Chambre déboutant ~en avec 

des oon.sldér&Dlt « PQmmét ». ce tut da.na le monde Judl· 
eu.ire un eros twnnement, dans le monde poUUc<>-fin&n· 
Cler une véritable cownema.40n. 

On .. attend31t 11•ntrtJemtnt à ce 
QU• Oegre1.le lùt coll<lw.mné à quel
~ues IDkrt1ons. à une :>e'.ne lé11êre. 
mru. Q'J'U lût conclamnL Son &Cfl1J.t
tcment.. ~i'T'tlllt'llté d<a atlendu._ es\ 
P"•<IU• une fl~tnuure p.>ur 1e m11ll$
tre d Etai;, et les auttta ~nonnagu 
ue Rex a trainét dana une boue 

· . iu,de aont terT!blett;ent &OXiew:. 

~
f•) '•llt&o~ plus Que le caa d• qutlQUt'S

~ un. est beaucoup pl\ll 111<1u1'al$ 'JUe 
eelut de M. Seaeri. 

à Now. ne .oupçonnerona Jama"' no-
ll't sereine ju.. · ·o d• ·• 13......,r lnftuen.:er par l'op:.nlon 
poputaJ,e, ma:.s U n·e11 est pao mo= vrai que le Ju11ernen: 
<1• !a dewdtme Chambre a el<! accueUU par le public a1 ec 
une ~ qui n'est paa txtmpte d'une cer:aloe !troclté Les 
polit- qul uisl:lctnt qu"!.. aurait peul~l:re mlrux 1'lll•1 
lei..r rur œa &c.aDdales le mantau de Japbtt oont ~<r.é
ralement mal ttÇ\U. Les colluslor.s poUt.co-flnallcitres 
et&lent trop pa'.cntea. L'lndignat:on oouvll.lt et Dterelle 
n·a f•lt que dire t.rh l\aut et a\ec violence oe qui se chu
cb.ota!t partout en Belgique. 

On noUll rend'• d'allleun cette jusclCe Qu'au temj)6 oil 
la haute banque appar!W.sait enoore oonune une puJs
aance tntani1b!e. 00111 a \'01\> été d•: proirutri à dénonc•r 
les danien d'une oxceM!ve centralisation linancitre et 
à at:acller à notre pUon quclqu<S :;>uSOnn:illtl's lnQmèl.\n
i... ou trop envabWantes. Nous n'arom p:u cru pour 
ce!a devoir emprunte: k! !ouet de JuTénal ni employer 
Je s:y:. d• prv,ihttea: te n·er. J),l.g notze manlére, mals 
nous pouvoDll no.ppelN" que nous avons q~clcr~e!o:a att&
ch4 un 11Telot d«lt o.arene a f&it un toca1n. 

Braisettes 20/ 30 sans fumée 
NOUll I~ à 270 fr la tonM, remla en cave, la 

mdlleure bra.i.ette pour la cuisine Elle donne entltre sa· 
tlataot.ton l UM cli6n~e toujours grandl.U&nte 

DSTOL. K. a1.,nue du Port, tél 26.~~ - 26.&Ul -

Lavage à neuf 
C'es\ la quatntme ou clnqu!eme Iola Que cet excellent 

M. Van Cau•·etM"rt se lait blanclùr par - amla POllUQu""
Chaque to:a qu li leur dttna<ide ce pet.il service, 1..,. membreg 
~ la droite, av.., une lMpula&ble mansuétude, se r6unlaoent 
pour proclamer que l'e><-boUJ'lllle&tre d'Anvere .,t un llJ'&"'1 
honnête homme ~t Qu'il bono,.. Je parti auquel U appartient. 

Le lendemain, l• • Vlnrttème s.èclc •,Journal qui devient 
de plta en plus cOOLSSe .• ·.-t.asle sur l en•rg.e dont lES man
dat.air"" ont lait prcu1e et alUrm• qae l'lncld•nt .. t cloo.. 
Mala d 'autres journaux catbollqu•s, •I non <let motn.llrN, 
pouuent d<a hurlementa et cnent au ICalldale. apr~ quoi. 
M Van Cauwelaert. n'a p;us qu'à a'adrœacr l une nouveJi. 
Jurtdlcl.lon catbollQue pour se ralrt dil1-r un nouve&u 
certlflcat dP bonne vie et mœura. en attendAnt ce."Ul que 
ne manquera pu de lul clonn\-r le trlbllnal cmnpétent qui. 
en denUtre anal,yse, ~ prononcera aur Je Ptllt dlfttre?l4 
Deer•ll<-V:t:: C .l'i<• .... '11 

Marcel et Eugène Canneel 
expo11cront un eiuembte de peinture. et 1C11lotures à la 
Galerie Royale du 18 au 25 mat pt'O('haln Vernis0a119 i. 
lundi 17 cour.nt, à 3 heures. 200. rue Ror..io. 

Ce bon M. Pierlot 
ce bon 114 Pierlot est un tm br&\ e homme après arolr 

é~~ un homme U'è$ brare. mal$ quand U ; a un• 1a11e t. 
commetttt, on Ptut hU raire connance, U n• la ra~ pu. 

Danl! aa candtur nal\'e et .on lniénult<!. ll a. tlaurait qua 
lt,5 tribunaux condamneraient lmpit<>vablrment ce vU c .. 
lo!O.lllat.eur de Dcerclle et aocordcraient à """ \1ctunes des 
domma.gea-lnté1 ~ta majestueux, 1U1Mlsonn~ d'attendUI 
vengeuni qui dtbarraaseraient l 1011t jamnla l Union catho
lique et le l>&l s, de ce maudit Dcirelle 

Sl telle ftall l'opinion de M Picrlot, c'~talt pa= qu'il 
croytJt dur comme ter à la parta!•e lnnocenc• et à :'&beolne 
correction de> Phlllps. da Van Canwelatrt da Seee."l En 
canséqurn~. la juslle• streln• et probe devait chAtler 
l'odieux pamph~t&lre.. 

Et c'.st M Plttlot qUI a obli&<'. contraint MM. Seeen. 
Phllips. Van Cau .. elurt P:lfflll, R&port, etc.. etc.. à altn!ra 
la br <>b1a 11aleu.e devant les trlbunaux. 

On aalt QU• ça a tm mal tourné paur M ~rl'3 el que 
ça promet pls encore pour les autrt'..'I 

Loroque M P:rrlot a connu le jugement ri se.s attendua 
ettrorabl<S. Il a't:>t ettondré. Commei:t c •.at Derrelle Qul 
ar&.lt ratsan t•t raacm contre Segf'f'S,. ron•r@ b BAnqu~ Na-
tlona~. contre la Caisse d E~ne; mata ••ors, Il y &\'&lt 
de.s rbancœ. de grandes chante:; pour qu~l alt ra1"on C<llltre 
ltS aut.r~! 

M. P~lot n en est pas encore rtmla. mala pour e!!""er 
11mpreM!on !Achtuse produl~~ par le Jue•ment, li s'ost em· 
pre~ dè rtndre un nourel arr!t blnnchwai1' une tou de 
plus Van Couwelatn l'lnunaculè. 

Le bottier MENA 
112 n. · !<>• nt vise pas au bon march~: c'tst une t.nno
ration• PoUrtant, U n 'ut pa.;; cher non, g!tu U tst • ra!· 
oonn.able • St-s modtlrs de haute bo'tu\e car~rturont 
t'~lfp.nce de """" qui les p<.rtel'Olll. 

Le cas Segers 
o..n. toute e< Il• al!aire, M Seaers est une ,1cume. n 

n·avtJt pq mtrllé cela, mai. &'Il a·.rrondro maintenant 
sous les cou~ d'une etlraynnte condamnattun morale, c'eai 
à MM. Pl~rlot et du Bus de Warna!Tt qu'il le doit 

li avait é~ lmprudeni;, c'e>t cert&L'l, Il avait ~ de aon 
wfiuenre et de sa &ltunt.ion pour <$S.~Y•r Ile rentlouu sa 
~utuet:e en lnllUValse p06Wre Nota nt' re!ero"" pas .on 
procès Dferelle un Jour. IUl fit saTOlr. un ~u rudem•nt. 
QU'Ii avait a ~erpir r. 1111 u'.!mit l occaalon ce pani.r, 
Sinon en beaui~ tou• au moln., en aauvant la fac~ 

li soum•t à Sec•ri t.e texte &? sa bro<'hure •t aa doc~ 
t&Uon et lui mit le marché ea main 

« 8<-een donnrnlt o.a dWuM!on C:e pro .s.;dent de l'Un:on 
Ca~olique •t ne •• re;ite..'<'nteralt pu aux ~:t.'CUOna. 0.-
11Tolle, à c•lt" oond.!Uon. ne pubU•nm pa.s •~ brochure qul 
était éd.IU~ doJl. » 
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11e1tt1. qu! uvalt l quol s'en telr et qut ae rend&lt 
om11pte ut. aactemmt de la &ltuallon. &'lnc:hn& Un hur
luberlu de &ü ami.. qu11 avait trl• mll.lhcure~ment cbol.al 
.....,,. néaoal&teur, alla1t t.out g&cher, 

SPONTIN HOU! du Cheval Blanc. Direct. Nouv CUis. 
aotgn. Trulk.s du Bocq Pens. 35 Ir. Tél 78 

Ayez des amis 

LaccO?d éta!t conthL D J)Etme!talt fl Jd &î•t'I de c!J.spa
ralln pour ra!Mn dt famille. C'est alora que IOll p!énl!»" 
tenUàltt •'en rut a: • ..-~r P:erklt, du Bu. de WartU1lre et 
que:ques auin.: c n n·y a\'alt rten qu~ d• .. rqoi., de b&sses 
caJoiruuea dan.a ce d0$$ler De11Telle. sraera ne pouvait pas 
capituler devant re gamin, n y allait du salut du parti! • 

On relança &11l1'l5 Il y eut des .sctr.•,. pa1.b6t.lquoa. Sei•"' 
n t TOU!a1t pas menUr. sachant ce qui l'aUendalt. On l'ob:t· 
pa • retlttr u dmis.lon tt, an coura d'Unt aéance ~r
mals hl&!«1q-~. de l11Dlan CatbolJqUe, d attaquer à tond 
J)fgrelle Son fameux ami donna u paro t d'honneur que 
Jel aceuauom de ~· é:almt sans fondemen~. que 
Btgers eta!t b!anc camme nr1ge. On acclama r~Uqu~ 
ment secera. on hua D<crete.. qui, une heure apr~. !&!sali 
- ttr. en vente lea exemp!alr"' de aa brochure, dont une 
J)&r'Ue avait déjà é!.é mise au pUon. 

i.. lendemain, le pamphlet HAlt lntr<iU\"1lble tJ'Jt avait 
4 té enlevé. Il en pùbUa sous forme de Journ11I une seconde 
~ltlon qui lut Immédiatement ab3cr~ On criait au scan
dale. ~ n'ft&lt pas posslble. Il y ••ait dta clillfres. des 
data. des documenta 

Sei•n r<'C?"t.la!t déjà am~remtnt la déôllon qu·on lui 
avait !Alt Pttndtt. Ah! s'il n'antt p;u rontra:nt et ~orcé, 
J'Olllpu le pacte• Quellt p.lrel Qael:e pJ!e mont.-:nenta!e' 
On al!a!t lui en faire oommetue une aeoonde, déllll.ldçe, 
celle-là 

MA YF AIR HOTEL K No c:Kc :zouTs - TtL.. u a 
MA HON 'li TOUT t•t OROR( 

PsN810N CO~PLrTI: D CPUIS 45 ""· • O uvutTU IH P'•K Tl.COTS. 

L'irréparable 

.MM du Dus de Wamat!e. P~rlot et d'autrt• ~ se P* 
clp!~nl cha seccra et bl p?OdlgUmnt de bonnu paro'.es 
Seierw éta1• Ut~raltmmt aplatL c Ahl al Je ne TCUS anl.• 
pu iooulé' 81 l &Tais maintenu ma dlmlsslon' ~ llbelle 
n 'aurait pas paru. • 

- Mala tout C<' qu'il contient est lnllll: 1 Lts trlbunallll: en 
faront bonne ltat.ice. 

- Htu • hru 1 • c'est-à-dire .. 
- li laut d<'pùS<'r plainte! Réclamtr cinq cent mille 

francs d~ donunnge,g et lnt~rêta. On , .• l'aasommer, ce ~ 
srell•' Voua prtndrè% dt grand.• avocata• 11 y ça du Parti. 

- Htu' heu' • la!.ult &'l:era. Et c·tst ~ans enlhou-
IW!m• aucun que. pre~. circonvenu. barce'~ u se dêclda 
à dt!l'C!U plaint<!. <!l se d'sant que ça pounlt lln;r plutôt 
mal S')' tt!-r c'était se p:oclamtr coup:ible Peut~tr~ 

a prh t.out. le trl?mnal on ne sait Jamais. 
Et la h~hc tomba C.. tut l'arrft terrtb:e que ~r~ 

lul·m!me n'cspj!ralt pas. Il s'attendait à N.re condamné au 
&ymbollque rranc de dœnmages lnVrft.s qui aurait ac
comp&1né des a•tendus dont M !leicra ne se serait pa.• 
vant# rt cette condamrmtion plalonlque aur•lt. d'après lw, 
é~ ba.* &ur le ton employé dan.a u. brochur.. Une conda.m
naUon d• fonnr pour la fOm>I". Ull~ralre. 

n ce tut l'exkuUon jurldlQue d• Sti• ra. 
Dt'• qu'd'e •ut connue. MM Pioriol, du Du. e~ quelques 

autr~ rouni=• chn lui pour l'Obllgrr i une nouvel e 
cafte ae 1»11rvo r en &?!>el. 

E• M S<e1:r&. 'lui t.rouve q~ on par'c b<:3U<>JUP :rop de 
hl tt Q"-' aura mieux ! &lt d• dlsparalll'• a fat• saro!r à 
la Bd1 qJe t.out entière (!U'll Irait m appell 

P 1AN0 S NeU!a e1 d'occasion - Location 
Accords - T~lfphone : 11.17.10 
O. FA.UCHILLE, 30, rue Lebeau 

Hommes surmenés 
Hommes amaigris 

Hommes nerveux 
Hommes débiles 

Voua &&Ttz œr.a!:lement qi;e l'HuUe de Pole de McnM Y 
est 1., pla& pulM&nt reco"....stltwi.D.: QUI exi.!e. Elle eat plc!n1 
de vltam.!Dta VOU5 serez oonta:!a de sarolr Qlle :'H:ille de 
Pole de :.torue ae t.rom e maintcDAnt en Past!ll@ en:-ob6ea 
de surie. 

Aus..1, al vous voute?; vraiment augmenter de 10 à 20 
Uvret et n!pnndre rapldemmt vos force.., procurei;vou.a 
chei voire Pharmacien une boit.- dt Pas:tlles JESSEL o. 
bue d'HUlle d• Foie de Morue, à Ir 17.~ s. vous n auc. 
mentez paa de 5 Uvrts en un moi.. voire 8.l'J'1lt vous aus 
~ 

PASTILLE:S 

JESS EL 
De gaffe en gaffe 

M..:a 114. Pier!ot devalt fair~ mieux encore. Il allait se 
6W'l></.&6rf, quolQue cela semble lml>OM1ble U At en 501'1<! que 
le ltndffllaln de ce Jour mémorable. ~ Joumallll: furent 
amenb i pubUer dans la mlme fdlt:on le Juitmeot dél>O'J. 
tant S<gers et l'am: de l'Union Catholl<tJe aœolvant van 
C:iu,.elacrt. C'était I<' bouqt:e~ TIUldls que cn'.alns •'é~ 
riaient de rire, d·autrt$ &Ulroqualtnt ~ co'l:re. Crockaert 
adrttiSa "" dêml.5sion I~ au buttau de l'Unlœ ee.
tholt.;ue. La c Llhre Belgique • fulmina, la c Métropole • 
tréplina, aeul noue déllctewi: c VlnJt~me • trouva ça lrù 
bfrn et n!Urma que l'Union Catholique &\'illt lait preuve 
d'fn.,rrlel 

Combien sont-Ils matnlenant, dan.I le parti. ceux qui 
trembltnt à l'idée que l'alralr. Van Cauwelaer'v0..1ll'dl• 
viendra d~ant les tribunaux BYant ~f!S Bect.lons et q~e le 
rrand homme des Flandtt>; sua Mbouté &us.si energtque
meot qu~ ce paU•Te Segcr1• AU.SS. \O·t~n demander d• 
!?mises et des re:u:,"" pour ~' "'r ce•te cata..tropbel 

Un aingulier tribunal 

Mw la JundtcUon exc•" loMelle qui lit preuve d'énergie 
en proc!amant que Franz él.al~ un pauvre honnête homma 
et avalt bien méTl:é de la Flandre, était une JundtcUoc 
tout à !a-t ex~ptionne!le. On a su. en e.a:~ .. que !a cocnm,11... 

&Ion wmJ)Olff de ttdu memhr<a •Tait d.<!cW par MP' 
voix contre aix que M. Van Cauwelant avau péch4 au 
moins par Imprudence •t qu'il était plua age qu'!l c!IJJ»
nit de la Cll'CUlation politique. 

c·r~t t.lonl qu'llllel'\'mt, une fols Oc plus, P!erlot le Jal· 
feur mqnlnque. D déclara que cetl• décision, prise par 
sept Wa!ln115 de Bruxell•s contl\1 Aix ~·tamand.s. dtvalt être 
conald~r~ comme nulle et non avenue, que c'éta!t un• 
manœuvrt o.nU11a.mande, lnlldmwlble. que les Wa!:Oo.a tt 
~ Bruxd:o!a étalent de parti pris Apré-A, on ne sait pas 
très bien ce qu1 s est paasé, mals ce qu'on .>a:t, c·es1 qi:e 
la condamr.llUon moral• p."<>oon~ par la maJorJté a'm 
tran.slonntt en un acqmt•cnent triomphal décidé par la 
mlnOrlté 

vous trou-ant aux envll'ons de la P(Or!e ~ Namur ou de 
la Porte Lou! ... n 'hés1t(z pu à aller d~Jeuner au TU· 
ROOM MEYERS. 41, avenue de la Toison d'Or. Tout a 
est trllll bon et à des pnx m0der6s. 

t 
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1moors[i]~~oon1 
VOTRE HOTEL 

17. rue de l'Echelle, PARIS 1v. de l'Opér• 
CONDITIONS SPECIALES AUX CLIENTS SELCES 
R. CURTET van der MEERSCHEN, Adm. Dir. 

Et Sap? 
Sap ne dkolùe paa. UIW"t-t-on. Pas du tout, 5ap a le 

aounrt. Ça ne le rend peulrêlre pas joll. joli, mal& li Jub!le 
cet bomme, pare<! qu'il est cortaln de renuer à la Chambre 
et de ne plus y rencontnr son ex-am! Van Cauwelaet. 

Celui<! devait êtn repriaen\6 comme une vlcUme per
McutM par Sap. lns!Jgateur de Degrelle. et, en conaéquence. 
le tnbunal ablOlvan~ 1'11:1 devait condamner l'au;re. ?'eus 
a vons dlt la aemalne ~ comment rexecutlon de 8ap 
' tait d«ld6e et pourquoi elle D eut pes llea. 

On aalt au..! qt:e la commWlon cha.""Cée d'Umoce:iter 
l t>omme nélGSte et barbu, Ot en aone d'évlter les dépo.<!
tlonl de M. Sap, principal ttmoln, qui ne fut pu appelé 
oomme t.el. mals qu·on voulut convoquer comme nccu.sé. 

Sap a déJou6 la manœuvre et maintenant il s'amuse pro
dlalewement, car même si aucun Juaement jur!dlque n'in· 
t.rvlent d1cl lea é:ecUons. Van Cauwelaert est cuit. D'une 
pe.n. 111 1 a quolques chances que 'es catholiqt;<'S perc!en~ 
'IU1 ~ t. Anvers. a n'y en a plus aucune pour que \'an 
Oau"olsut aolt é'.u. 

Pour vOI bi '1.tlC et montro .dr<. .-z.,·ous en conl •nce à I' 

HORLOGERIE DE LA POSTE 
Fondée rn 1858 

Cb Leom;uu, 11, P-• du :\"on! 11, Bru.oil"<. 
\'enta • Achat& • Echani:es • E:xpe."tlses 

Orandes occasions en Brillanta. 
Pnx dê"""t tout.e c:oncurreru:e. 

Le caa Delwaide 
n avait ceptndant bien manœuvr~. notre galllard. Ne 

pouvant e&llf"'' la premltrc place. U avait rêclamé la der
nière. la dlx·hu!tJéme, ce qul lui pcrmtUalt d'éTltu 'e poU 
C'~&lt beau. noble et généreux e:. les vote de préf~rence. 

MlCUmulês aur aon nom l'aura tnt fl.lt élJ'e splend:dement 
n eCt ainsi 1><rsonn!M la Fl3ndre. 'k."'e et mar1)'re. ca. 
lornnlée par d'lnll!n("$ frlUUQulllons. Cette belle co:nblne 
~tait bu6e tout entière sur un gavant agencenv~l df' la 
U.t.e électorale. ~s cathollquu am«rsots avalent quatre 
al~H. lb croient qu'ils maintiendront leur sttuotlon et les 
am1s de M. Van Cam.-elaert avalent placé en t"te de liste 
M Mari:; comme .second et troW~me. deux démocratr<
cbtttlena ~nt pour cent. aaraltts et tranllleura En qua
trt6zne poslUon venait .M. Del••alde, re~tant la bOur· 
l eolal• catbollQu• annrsolH, car la b<.uri;oolsle cathollque 
&n\·enoll<! est tr.Utèe en pattll~ paune et relélUé<I npr~ 
les 11ens d• Schooren. de Staebro<ck et de W~-nt11hem. Dans 
cee condltlons. ça alla!! tout acul. les f!amlngan!I!, les d ·ml). 
crates, les a11rar1ens. ltl! travalllm~ pouvaimt \'Ol•r en 
m a...e par volX de préférenc• pour M. Van Cauwclatrt qui 
eût été élu av<"C les troJs prem.ins, ce qu'il fallait démon•rtr 

Mali ~t Oelwakle déceù la manœm'l'e qui devait l't!U 
m1Mr au profit de Franz et M Oe!""aide annonça qu1 "' 
tttlra'.t li u~alt la trois ème plaœ. •tnon Il 1'tn 1\'3lt 
e t aon départ algnlfuùt la perte certaine d'Un st~e Alor. 
on a été bien obligé de lui donner gat1<facUon. li <'st trol
atème en ord,... utile et c'l!!t un aar•r10n flsm.Jng•nt qn•l· 
conque qui occupe la plac-e do ('()mbat. Ses partisans. au 
Ueu de vottr par préférence pour ~·an cauwelat·rt, vot<ront 

pour lut. pour ~e sauver, pour 1135urer .on élect.Jon. et l'tx• 
bo~tre r~era dana lu chou.• .. Il moins que d'ld le 
:M mal en n'llnagtne une nouve''e co:nblnalaon pour le ,. 
pêcber. Mala en dehors de !& coo;i:&lloo. noua De \'Ol'IU 
paa. •• 

D ne faut cependôlnt Jurtr ê.e rlt:i. A·.ec ces &ens-lt., QQ 

:oe ••·" JiUOiW 1 

DETOL 
Ant.brac: ~' SO SO. ex:ra •• • ........................... fr. 29~ -
Br&lx:.US 20.130. cu:s!ne .. 210 -
Coke Ur30, arien:~ .. • ....... _ .. ___ .... .. 1eo -
Pa.r m!l!e Jclol, rem:s en ca<c, Ge, 1.;enue du Port. B:u-

xel!ea Tfl 26 ~4.0S - ~.$4;51. 

La fin d'une légende 
~1:,., dit.-On. a rendu un fameux sen'ice au paya en 

dénonçant la col!USlOD poliUoo-flnAnclere. c Il D'à n en 
tnvenlA!, d'autres ront f&U avan: IU! •. rétorque-~ Soit. 
Mala oe dlable d'homme a Iait besucoUp m..-.ix. t. notre 
a\"' .a IOUt au IDOIDll. 

Combien de lots a-t-on enteDdll ctre clalu les ....,,,. 
blées polluques, au Parlement, e.-t-<in lu dans lea iournaux 
flallllllganr.., d'expression française ou flamande. que pltll 
Jamiua le peuple flamand n'ndmcttrait que l'on parle en 
rrançal5t 

Tout au plus dans les grandes villes. le demler carr6 
dea rramqulllons éoou:erait un orateur ~. mals i. 
pe-..1ple c het \1aam.ocbe \'ol.11: nuJnheea. c tt&J.; f.lnL 
n ellll:eo.lt du f1smand. rien que du !\amand_ Il consld~ 
rait comme une Insulte c:u cn IU! p.ullt fran.ç&al li étatt 
colllllll' ça le peuple flamand, tt n<>Wi étions blen obll10s 
de le cro!to. pu!sQue c'ét•1t M. Van Cau"elaert qui noua 
l'af!irmalt Un pollticlen ou un candidat politique qui ae 
serait adressé en français A <les Fïaman<h se scnlt lt.lt 
poursulvr~ à ~ups de lourche 

or_ Oqrelle a donné et donne d umombrables meetlnp 
en Flandre. dans les v!llti e! dans k-$ vill1i.., U pu.rie 
français et non &C"..!ement rn 1 écoule. mais on paye pour 
1 entelldre. Non seul~nt ui l'1>cclame. mllls on bue \'an 
eau .... elaertl 
qu'U a f!nl, mais c'est Ocçelle qu'on applaudit. 

On nous a C>G1eusement bour é le Cl'àne en n0<a afllr· 
rnant Qut• les Flamands cons .. d1·ra1ent comme une- tnjure 
per.onneUe le !~!t d• leur ndres:;er la parole en français, 
on nous a menu en nous dis.nt i:ue les ouvriers et les 
pa>oa.ns namanes eo<l11eaient le flanund et rien que le 
llanun~ ~...,11. leur parle lra:;ç.ru et dol!S Ils plus 
ob$Cllrs hameaux Ullo:s. on ae dlspllte lts pl3œs ~yantes 
de ses meetlntr.1 t.:n Flam.\nd du cril p. e.'ld la Por<>le 
a•·ant lui, pour le présentcr t résume sen eXl>Olé lon
qu11 a (!ni. mats r est D!Fellc QU <n applaudit 

Et quo! qu'tl ad\ tenne du rm_ulVt:mt•tit rex1!tc, quel que 
soit le r~•ultlll drs électlous. •oil~ quelque chose qu·on ne 
POUrra p:u oubller. 

15.91.95 
Ceci n'est pas un numb'o d'hOrloee parlante Mals b!cn 

cel'11 que <ou.s derea former PoUr commandor \'Otre aupcr 
die>t Ccrckel. N oubllez p~s que la a~per dies• ccrckcl est 
une biè're s31nc, dJ.&:estivc:, richl'I en suer~ de mllt n' con· 
tient P:-•SQU• pas d'alcoo1 C'at la bière md•quéc pour les 
jeunes nttJIUUl-S, le3 enfanta rt les ronvale.centa Br&surie 
cerrk•' d e3t, ou 50 rue au1U3tc lamb otte e ~ To!L 15JU.l1S. 

Degrelle-Raport 
ù· ; œocèa "' succèdent en c:ucade M. le sénateur Rapc.."'t 

rec1ama~t noua ne sa\ons plus combtcn de centotnf'& Je 
mute 1rnn03 à D•:greUe pour un r<lard dans la publ.c:it:on 
d'un d.ro!t de ré-panse et. pour une lnser:1on d'un art1c!e. 

Plus mod~ré, le procure'.V du Rol, <;'.11 demande une 
condamnation à un tranc de d<lmma:;<S-inthêa, re&rette 
dans son ttqu!sll<l.re que Dearelle t:'a!: pas aUendu la 



iUClslOn quo ~ manquera paa de prendre la Ju•t!ce dans 
ratfalre de l'Al,cmeen•. Et ce mag!.strat, qui doit et.r-e un 
h umoriste à lro\d 11 ooullgné qu'une UUtructJon avait éte 
ouveri.. en J93S c<>nccmant le bilan de 1933. et il a sou
~ ka lrntcurs forcées de cette Instruction. d ·autant 
plus, a-t-il &Joute llA%IS ru-e, que parmi les pol30tlll<ll lnt.è
~ li '1 avait p~ parlemcntalrtS couv<rU par 
r :mmmute parlcmen+.alre et c.: n &ftlt fallu att~e la 
tin de la Us'.ala.'tln!. DePuls la C::Oture de ceJJe..c!. plu
ateu:s lnrulpBUOM an.lent e~ llClillltes. C"est à la Ju. 
dce aeale qu'U appan..ent de ;faire la JU.S--ce &Ur le Boe:"en-
bolld. 

Atl511 a-k>n av.iris omc.ellemmt qUc plus!eun person
nalltâ parlementa.lrftl 6~!ent Inculpées, oe QUI. le matin 
meme. 6talt en011!!quement nié et ce ou·111nora1t le tribu· 
ne.I qul a'ooclJPC'lt de l'&!lal.re P111llllC·~lle. 

Et cotte ttvébUon, ça a é:é un tamrnx pave dalla la 
mare aux crenoulllos. e&r elle a ét6 talte deux heures ap::ês 
CO"• le bUre&U de l'Union cathoUQUP, lut. toujours lu!. 
oh Plerlœl oommlll)lqualt aux .ioumaw: cette note: c AU· 
cune pr6venUon n'a 11:6 t~blle. L'e~le continue. Celle<l. • 
'1'11 la cœnp!aite de l'al'talre et b mu!Utude d ... doss!ers 
r: dea doeumeDta, pourra ~ d'une ctrtalne durée •. 

Us ~ona ont !leu Je 24 mal Fait sup:eme Qu'aucune 
mculpat!On ne eolt rendue pUbllque avant cette da:eJ 

Et TO!cl que le p~r du Roi de LOu\'llln rev~le qui! 
1 en a. et plustrnrsl Mai$ tout<1 la magistrature est donc 
vendue à Rex 1 

Quant à oe bon pellL M. Phllllll. qui voulai t, lut au.ssl, 
C'.nq cent mllle frur.ca de dommaeea-Jnté~t.I. le Tribunal 
compé~t. apres déll~rauon et lnformat!on. a déc!dé de 
rem~:.nt IOll aftme à plus t.a."<1, le civil «dan' le paa au 
a\m!:"el. œ qui n·~ Jl'l" trè$ rassurant pour lul Setalt-ll 
d one parmi 'es lnculi>b' Paa pœ.stb:e1 

A propos de banquets 
noua \ 'OUI alitnalons qu·une m"it'illqu<> sal~e - 80 oouver.s 
- convenant p0ur tous banquef4, rtunlons. noc .. et P"'mli>
res oommuntona est à \'Otre dlspœttlon à 50 m. de la gare 
du Nord. au• ROGIER •. 4. r. des Crotsadea, Brux . Cet êta. 
bllsoement exLlte depa~ 45 ans - ce qui est une référence! 
T. Ira Jours, mcnu5 exquis à 8 60, 9 et 12 60. Tout Ier ordre, 

Le 24 mai 
Ce qu11 laut ~\ittr à tou: prtx, c'est que la publ:catlon 

dea noms rende pi..bl'que oes :r.culpatlons &\ ant le 24 mal. 
Ce QJ'On a !alt et demandé dans ce &el'lll, et pas seulement 
pour les l\!t•lru du Boerenbon<I. malt a=i p0ur celles de 
l& Banque B<lge du Travail l 

Qu• l'électeur appt"enne que de grand• msnltous. dém<>
crates chM'tlens et socialistes, vont être trainés de\'Bnt 
les tribunaux Pour répondre d'un certain nombre d'incul
patklns plU3 ou mc'.os graves . • Mals cc aeraa la lin de 
ioot! 

Mals oœ maclotrdts, qui, aux dires de ctttalna, on: déjà 
~ atwnte nu crérut ~ l'Etat, ne tmtblent pas du 
t.out décldt& à se lalastr mécanlaer, et c't5t •- un .entl· 
mmt de IOUl&icment lndlclble que Io public oonstate qu'il 
'1 a en«.-e une Justice en ~Jg!que. 

D y en a qui se lament<>nt: c C'est la ttn de nos grands 
p art.la, do nos portLI qu!... de noa par~i. c;ue .. , • Pas du 
1.1>ut. Noa J>"nl•. grands et petits, ont encore tout le temps 
de ae 111uver. Du llnee ssle, ça ae la\'C en fanùlle. et U 
était li atmp:e de !Rire comprendre au.~ Imprudents que 
l'état de kur aanté ne leur permettait plus d'apport<:- au 
parti leur concours a ussl dé\'OU6 que d~nté•t " 

HOSTELLERIE DE L'ABBAYE 
:MOUllf" Of'. CHEVELIPON r (Tél. TIJl' 881 

O..rrttre ~ Ruln 1 do 

VILLERS-LA-VILLE 
TrulleJI - angulllea - é<:revlslea 

BOnne table - bon.a vina - bon (!te. 

1299 

Et le sénateur Françoia? 
En ""-:..l. un qui d olt la r.routtr bien bonne! Lonqu. fi 

parti IOC!aUste avait décidé de a 'ép:irer, à la llllte de cel'
talnes ~ .. et ctrta!nr3 mflatlOns, le ~·~ 
Franço!a aralt ete désigné à la rtndlcte ~ à l'exéaatl<lll 
du prolfta.rtat belge. Ce fut le bouc émllsalre, le St'Ul ,.... 
pensable. le 6'Ul coupabla, et Il rut e:<clu, a\'ec !Ddllna
tlon du P.O B. 

Le sénateur F:ançols était !inanclor avant de d~lr 
sénateur et peut être même avant de devenir IOC!allate. 
contralrtmen~ à beaucoup d'autrt.a. 

Aujourd'hui que la Justice brandit 1<>n glal\'e et que Ra 
tait c!aqUer aon rouet, Il aatt qu'il ne r'.aque abeolument 
rien et doit oo...,ge: anc béatitude t. ceux qui l'exécutè~ 
·~qui pourn.lrn~ !ort b•en e:n. .~tés à leur tour. 

Ris donc, Paillasse! ta u p L loge r.mt d'étr~ fraiche-
ment u.pi!Sée de 

PAPIERS PLC:l>T!;. 1 1 1 

Justice distributive 

01.. ' e "'pagne oonu-e ceux qu'il appelle pict.oreaqu .. 
ment k.s BJ.nkste!'S ou les c Poun1s •. U.On DeereUe aurait 
eu besoin d'avoir des ~tes de turc dans les tro:.s parU&. 
J~lœ dlsUibut.. w :.lats jusqu • présent sa chase aux 
1 ~ • !l~ux n'a paa donne grand cboee. Sœt 
•en.u. aol~ manque d'm!luenoe - 110W1 roulons croire quo 
c'eo1t vertu - les libéraux ne eont guue compromis dana 
la fameuse oollusion p0UUoo-t1rumrJrre. M. Degrelle en est 
réduit à. s·en prendre au \1eux ténateur Marcel Loumaye, 
le docte financier. Mals M. LoumllYC ae déten d. Il noua prie 
de !~Ire remarquer que Rex n'a paa lnsére son c dro:t do 
ttpoMe •. daru; lf'QUel li démontre aa cotn!ctlon dana l'a!· 
faire la • Co?ombomme • · Fal9ol'lll rema.rquer ... Mals noua 
n·~xp!.qurrons pas l'&ffal.re de 111 c Colombomine •· C'est 
trop long, t:op oornpllqu6 el. trop ennuyeux. 

Que faisons-nous dimanche après-midi? 

Noua retournons cht!Z JM:quea dupont, t. l ..Uberge du 
cheval blanc. Il d1X minutes du pon~ de woluwe pe.r le parc 
et la place dea bouvreuil& En déiUlta.nt les tlnea si>éclall\6', 
noua ~uterons le bon orch-.,tre. 

' V 

.. 
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Obsession 

(Meine l& c Revue du Bridge • y oonsacn- drs vers>: 

Paul ét&lt un avare tt 10n rnre un malin. 
Paul gard&it eon &r1ent dans un coffret. vilain 
Et n" d~t l*S J)OW' lui-m!m• une tbunt, 
D ee retusalt tout. . JUMIU à un sac d• prunes. 
Mals aon trm. plus "'4!•. avait ratt hffucoup mJeux; 
Pensant au llrale qui ana.t avo:r teu. 
Grt.œ au bUJet de la Lot~• Colonlale 
Qu'il ee procura, lnaplratloo gtinlale. 

D pena un ml111on 
Tout rond 

Et put toute• 'fie •'adonner aux rlpalllee. 

Quant t. ce peun-e Paul, li mourut aur la peJl!e. 
N"lmllel pq ce Paul quJ ét&lt un nia.la. 
Faltél comme 10n tme et pour lt 15 m&1 
En ~ une toi.a un blll<>t d• du thur.ea, 
VOUJ &ures, ee J<>Ur·là. PtUt~ll'e tait !~. 

Grabuge 
Lt. p&Sllon po.rtls:lne 6.'t une de œlles qui aoond•nt en 

ettet4 com1<111a Ce qut lta candldata de tout pot! et de 
tout sexe raC<Jnt~nt à leun électeun pendant Je mols QuJ 
~Me Je scrutin. O.•u atul lt aalt! O'est l'éC<Jle du men
llOngt, de la rorli>utl'rle, d• l 'lmpudenee •t de la mau•-alae 
fol Tout le monde cède au courant. Plus l'•d•·•,.....lre mon· 
tre d ·errrontcrte, plus 11 rau~ Qu ·on en montre IOl-meme. 

Prenot'.a au bluard. dans les Journaux de la aemalne, l• 
compte rendu du m•et!Ilg qu"a tenu. à Pnmmes. Uon De· 
srt~. a~ =e coadJute-.ir, l'avoca.t u-rat. d• Mons 
~ co1r.me contracl C'..nus, notre ami Loua Pltrard •t l '«he
v!n Levêque, do Jtmnp;:1:3. 

Suivant le pwtl auqu•I appanl.ent l• Jaumal lnlért~. 
l•s huéts à l "adttsae d~ D'i'ttll• ont dominé lu acclama.
tlons de ••• oupportera ou ont été étouttées 1JOU1 lte ova.
t l011$. 

C'est M. LerM, un a.·oc:nt, t.ête de Ume du ttxlsm•, à 
Mon.., quJ " pri. le premltr la p&r0le. 

Lo Pevpl• cm : 
Lo dU<oun œ ce noYlce tut $1 lamon:&blâ at 'lde e~ si 
~~~J. ~ ~~~~e:"~~ ~ll:~~d: 
et IW CODSe!llrr do trnntner. 

Ce n'es\ pas !'arts du Jor.rnal ~ Char/uOI, corellglon· 
nalre poUtl((.;e du Ptvpl~. ~ndant, QUI unpnme: 

M. Lerat, qJI ~•t un humonste et qui e.!t oonnu pour 
aimer le paradoxe part .. pendant prés d •une h•urç pour 
dl'fendre, d&ll!; un <hricours pletn d'espnt. le- proi:rrnmme des 
Rex!st•s rt dénourtr les mèm•s abu.s Que ceux d~Jil dé· noue ·s par M °'l;rrll• 

Lea femme• mariées ont meilleur goût 

pour choulr i... t .... .us O.S comp!els pour l.,.1..-s maJ'1.s ~ leurs 
1lla. QOe - demlen, 

Ce Q11l «Qllque le nombre de dames que l'on roi!. toua 
lea mercredls ei Jeudis lent..., 10 e;. 8 b.J elle: le tt~r~
tant d• Cunon Bl'03. les t.a!Utun an~lab, li l'Hlt<>l 
Albert Ier, rer.n1n11&-Nonl, Bruxelles; &U&$1 toua les .,... 
medis aux m~mcs hrurta à l'HOtel de Londre11, avenue dt 
Key~r, Anvers. 

Rien que les tl&'!U& M&llW et écossata. 
Complet& et pardc>sla sur m...ure, faits à Londres, à par. 

tir œ 425 francs. 

Le discours de Degrelle 
Lo dl.."COWll de IkJrelle? Le Ptv~ le rlswnc «mm• suit: 
Ennn. le beau Ltœ &'Installa à la trlbUut Plmud OT&!t 

demandé à noa amis le l!llenc• DegreUt parla l>tés de un• 
heure vingt. SOn cllllC'oura. ce tut celui QU 'li œraee partout 
dl'!lt•oa $ix mots Rien de nouveau On eut l'lmpm;slon 
que ~relle se r~ptratt. allonll;'tl\lt la sauco. uour la.'5er 
J ·attention du publlc, 1 ·entner, Chercher un 1nc1drnt. 

C'est tout. 

G b d' BO~!MES • DAMES • IN'Pa.N'l'll a ar 1nea eœzi:;T rrfir ... i1. M. de 1a eour. 
Le Jo1m101 dt Charrerot eat plus explicite: 
Deertlle, aeclam6 par les ur-• bu~ par 11'1 aut.rts. com

mença oon cti100Urs en a 'en prenant dlrcc:trnen' <>t PttlODneUement & l'lfrant 
- Il y • bien ionct'1llPI. P:fnnl. GU• Jo ..,.., c:hezcbe 

sana TOUi rencontttr, ·~ cela n ·es pq ttonnant car. moe. 
Je &Ula <haque oo.r en hce du peuple'\:itAndù que """"· TOUi 
hes dans les l3lons. AUS!I Je 11111 rn content de TOU& 
avoir en toc• de mol pOUr QUe VOU3 mtendi~ ce quo j'&l a \O'.lS dire. 

Commeneé de e<-•:e maruùe, le dlscoura de M o.pne 
ne chan.li"* pu. Il nt prononça que deux !Ols le mœ • pourn •. mala Il a·attaQua au cap1taltarne, au Plan o. 
Man. qu'il aecuaa M. P1•rard d'avoir été l'un clea premlera 
à IACher, l)llrla du Botrenoond comm• do l• Bnnque du 
Travail eL dr tout<'~ les autres chD.'l'a dont li entretlen' 
habttut'"llrmfl'nt a.cm auditoire. 

OSTENDE - HOTEL WELLINGTON 
'-t PLUS l!!ll:A\J C-,IN P'ACE AUX 941NS ET AU KUlltSA.AL. 

PRIX SPECIAUX D'AVANT SAISON 

RESTAURANT ... LA CARTE 
AVEC PLATS AU CHOIX. 

Deux autres discours 
SI parcimonieux à ! 'égard de Oein'Jle, le P•uple oonsa.

cre trois quarta de C<Jlonne~ au d.l.&coura dl! LOula Fiera.rd : 
Aux amabUltéa de M. Degrelle, Plérard tépondl~ par d'autres 

pr~JI.i•~/~n~v~ ~~~Ji~":~·~~~ f:; 
•-al&. cc n 'tst P"8 pour 1 rencxmtrcr une riche hrnt!ere .. 

Enlre riutres cllo:!t'S llUU'QU&nte.s. Plérard a mrore dit t. 
~elle <em to<JJoun c Le Peuple • QUI pulOJ. 

En A!lemacu• un blanch~ur " 1!1é promu au rani 
de Fu"'brtr. 

Ici, c eat un 'l"ldan2eur c,uJ se propos• a nos ourtrarea. D 
=d~ru~~e{el~~uf:ini1 :C~ri~\~~ê ~.?tJ?~1;t~~.'e:th-~ 
Pot de charn&ro n ·••1 ll8S grand •. dit D•grrlT•. c mats là
dessus Je bdtaa toute une doctril1<' ]10Utlque. • Le publie 
s •amuse et applaud•t aux tacén•s .. anoru1.,. dont Pierard 
!ust•Ke le Jeune Degrelle qUi perd de aa J;lctance 

SI l'on m croit d'autre.. Journaux, la Jactance de De
grelle ne parut pas a'tmou\'olr outre mtSW'll d'~tre alrul 
• !USl.lgêe •• 

Quant • l'lchmn Levêque. Je Svlr conatate qu'il a eu 
c un tormldable •uccla • : 

LA J>OIU1ne bardée de tout•s .... dEooratlons. l'ancien 
oomba\Lant est a~plaudl par ia taule. enthouala•te 1 

Le Pcuplt n •a retenu que le caractere a;r...W! de l'ln· 
terventlon du Le• <'que : 

c . .. Il a&<~oe aur le crdne du beau Léon, devenu vert. 
une Série de documflltS.m3S31Jts montrant la collusion de 
lavent•1rier avte Ht•ler et - ~!des. • 

Dodge, synonyme de robustesse 

Etabl!M, Brondffi. s. A., 
H. rue J~eph n. Tél 12 51 Of 

Bruxellea. Suecursall'8 ; Anvtra rt LI*. 

La conclusion 

Le SOff'; 

... L'IL!S('mblCe en a BSSl'Z. L'ôbst.rucUon ~ compl~te. n 
est d'aWeura &rb Wei. Et c· .. : par I' c lntemaUonale •. 
~~t.st: ~'rJb. CIJ."ert ~é~rend ttn. tandla que 

Pour le Pei<plt, la OOI:ciu.>lcn !u: p!ua dramatique : 
• Uce !onn!dable c Interna:.Jonale • Jaillit Dei;ttlle vou. 

dralt c:rore P&rltr, Ma:a c 't~t une dlimtur de rol~re quJ 
m~'ià~n'"~ 1:;;u?11m~~~ ~~;,die Ql:"Jld'~ï ~rud<nt 
d'alnndonncr 13 r•rue. Il d=nd de la tr1bune. une 
~':ri~"dri' t~':.l.n1d!'~ f.~1 1~tuh.~~~ ~Ji. i:r~~ 
QU 'Il n 'arrtvera rten 1 1 
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n n •arrtve rttn. •n e!fet. SI e• n 'tat quo le buuh• !-"'n 
roWl!~ par 60 gendannes. monte dam aoo auto u. par li,.. fouie qu'on peut n-aluer 1 mille penonncs et que roo 

a ~e '::~111;. ''p'i~i:.SA~? Enooro une ou dPux al!!llttdts 
de ce~«i esp«c et I• llAttlrur de folrt ••ra liquidé. 

Et le compte ~ndu porte paur Utre, fD lftW carac!tres: 

LE DEGO:•FLEME.\T DUN PITRE 
A Trcm~r ~vr•O•, """''~Il ~· L. J>ttrard 
~ par Ui>t~, 1 nfu' w.u lu "°'"' ~ 14 

Jr;x;h. 

MalJ. TO!sln&nt nec cet a.-.1cle en preml~• P8~ du 
m~• Journal • ft - ~u'Un auttt article, tn\étt&S&nt au.ssl 
le 1 petll ml$1 r I• •· a pour l.l!ro: 

M s,•a<r1 •n <ltboutc! 
cte • )., ci °"" contre k chr/ rezf•te 
~ ~ r ~nal citil de EJnueUe1. 

Le • pc-t!i m~rab:• • a d~ l!OW1re et montrer quelque 
joie. 

on oe dcmmode, au total. quel prof t les Intéressés peu. 
tmt cspénz wu, PoUt leur cause. d• pap ers au.» ... ~
dandeux. 1.; l'..eteurs c;ue le-~r lntértt ou ltun conrtct.ons 
ont al.lachtJI t. leur lo;1rtune n ·ont pu besoin de l'.<'S rodo
monl&d"" ••J>POTlfTI l.S 80DI, IUJJPQTL(TI Us rt'Steront. 
Alon. l!'S aum•3, les he<tt.anl$. les ~lect.eurs qui d~slrmt 
1•éietulrttr a\'t1.nt. dt> g •approcht r des urnr..s? Oa.ugereUK 
moy d'e-yer dt l<l> attirer Il aol, $Cl?lbll'-t- I A moins 
que 1 on n '•$llh• qu ·11.s ne IJJ;e • au 'Un Journal. n 'en~en
dent qu ·un ton pa:cml toutes Io rlochts qui 'acannent à 
leura orelllo n qu 'Ils n ·a..t aucwi sens cnUQue. 

Ce qui n .. t paa lmpœ..<tble 
Au cont.n.!n • 

Droit de cité 

Il rst incx.nl~$table que « La Belle Auro't », le noul'e&U 
rr.ol<\u1 ant " acquis • droit de rit• • au Ut.re dehruUL. 

Cet ctabl1sstment ap:end1de - p 1n1is tt de bOn ton -
QU• dU'l~c le renomme chef-coq • L«>n Klrb<'r •. s'est cré~ 
une clienlt'lc que JaloJSrnt tncn d au r.. restaurants de 
la capltalt- .• 

c La Il<' r Auro:e • CS p ci... t.Urtyrs l•u =lieu 
~la p ..:e• Mtnus ltgtnd&Les à 31MO francs. V= oom
prto < li dtserttion. 

Paa de demi-succès 

t;, Lf~1on l'\at.onale a adn~ {l la Ptt'-'St une proclama
ttan 101 gur ro :11r ç.1, pour fau·c asvo r qu elle ne pré-vnte. 
ra it ins de hst.ts aux flecuons. La I..rg1on NBtlonale ne veut 
pas dr do n1 4uece• Elle attend qu• le P.irl<mtnt ait achné 

r se d unrr po êtze pontt au pouTO r par l'llnanlm1té 
des clto rm 

Il '1 a dts Jo1m;iux QUI ont eu la na e•t • ou la rOSS<= e 
c!• pub ., I< texte •n qurs'Jon b.a A pan çà, l'an.ri:. 
CS.:nler rassemb ement nat onal de la W.on en umon na· 
Uonale ara t r. ot11t œnt vingt tro • pc."IOnnrs et le 
demi!'? c n q araro1.<> y compris le pcuonnel de la pollœ 
judldah·e 

.M Jall&'i<ns, l• rcallste c Réno\,1t1on •. cand.ldat<h•f du 
lroU\rrnf'Jm:11t btlge &e- prt·sente~ lul., li est ~rrt.a\, d"ob1en1r 
cinq sltt!<'I a Uni.elles et si cent eL dcu.x penonnes devouées 
v•TKnt cl\neuno du: mille !ranai Il ton comptr chèQu• 
pool&!. a11n1 la ma)Orité au Parl•mrnL' Il en a !a11 la 
démons re on. 

Et Ot" dit q e le candidat !antalslSI., a dlspcirul 

Le nombre du abonnés au téléphone .. , 

t$t •n rnrte orogre.ss on. Pourquoi ? Parce QU .,, ror01&1 
h n• 17 28 O. •t rn oommuolquant enn adressr on ttÇ<>it le 
lend•ma:n \l013 échantillons du excellrnt.s TMs SIPORA. 

Madame, 
Mademoiselle, 

ai vous avez la ligne Kruschen 
voua pouvez gagner 5.000 franca 

C ranci T oamoi Je Bea11U fX1<6 rilectton Je 
,\1/SS KRUSCHE.\' 

Kruochm P"nnet à d'lnnomlmlbll'A Jtune;\ r.mme. 4• 
lu1i.r ...inement et vlctor l•UMment contre l'embnnpoln~ 
d• 1'trouver d•• proportions harmonleu.ses, de comen er 
wie c ll1p1e • svelte et éltg;inte, Eh bien 1 l'heure est 'l'ellUe 
pour ~ f•mm•s d'être à l'honneur 1 Kruschen OUYT'9 
entre •lk• 1out•• un ITIUld ioumot de beau~. dot6 do d!% 
~ /rana de prix tn t'Pt«•, ainsi que de apleodid .. 
cadr.<tUX En ou~•. les can<l!datrs !Tolclant en Belglq'.:e e~ 
quJ 1tront ltl<Ct tonntt• ll'lf le Comité. 1t vuront ot!rtr I• 
•'01"î• et le séjour vr<Uu•t• 1 Pans. L 'OCCa.nOn est mar...l
rtqu• Profitez-en. 

Le :OU mol a ourrinl 1 .. 20 Juin procltaln à Part•. au pno
mlCT :;.Ion de la sante et de la Beautc!, 03planade des ln· 
rnlld•s. Il se terminera le ~ JuilltL. \Jn Jury composé d• 
J)f"rronn.:•Hti-s tmmenU>s dfl'ptu1ag' ra \PS concurrente, m 
pr~unc• d-un pubhc cho1,l. Lo cagnante sera proclamte 
c M -.. KnJS<'hffi • eL rtC.\'Ta clvq mille rranrs en pgpkes. 
Seront attribues ensuite prix de deu."< mille i • 1ncs e~ 
tro:s prix de =Ile fnu:C3 - toujours en espe= Toutu 
les conrurrcn\es admlse3 à panic ~ aux tprtJ'l'CS ~ .. 
TTO. • c!cs cadeaux slgnb des me lleures mal!ol:.5 rob<oe. 
par!un~ produits de be<!~ fQ'J.pmlents de ~rt.. etc. 
Lta CODCU:Tm!c$ de Belll'qur s joumeront à Po.r\s, pen
dant la durtt des ~reu•es. dans l'Un dl'S m•lll•tll'5 h6tt15 
d• la capitale CHlt<'l Jubllr, a...x Champs,.Elyséesl aux 
fr&J!'. dr.s orgnn sateurs. 

Pour 1-0us rt-ns.~1;memm•s compli'-mr1 ·~ltC's. écrt\'PZ un~ 
returd BU ucrêt.anlt du romH•• pau~ ~ "Ele'Ct1ou de Miss 
KniM'hr., 71 rue de Colombes. As::llèrr Seine> qui \'O:la 
mvrrra une notice detatl!Ee. ainll qu 'Un bullettn de can
didature 

Les candidats originaux 

Commo m 193~ hUll l!sttt ont éti d~ dans lar· 
rondi=ment de Charleroi po~r les tltct..oa,, à la Cham· 
brn et six ))1)1-r le Stnat. 

Sel.!rinl'nt. Jes etiqu("t.trs ne- 8011\. phis h•s m~mes.. Hor .. 
ml' 1.. pnr\!s habituels, catholique, hbtrnl, sœ1allste rt 
cNnmuntste tt le clas.o;1qu"" c sau\·aer •. il faut rompte-r 
maintenaut :es clémocrate.s.-chrétlf"ns qut ont abandonn6 1es 
ra•holiqu..,. rol15<':-vateurs 1 .. <rlUStet. et les soc.alistes d~ 
SJdenta de la nuance Dauge. 

Et ula fait toute t:ne Jolie colleclloo de randida!a parmi 
ieeql!"ls li <11 est Q'-'elques-uns de •tttment otig!naux. C ~ 
ainll que 1 .. joymx docteur qui annoO(:llt lul-mrme à qui 
\'Olllal~ 1 m endre qu li vralt pmn e: randlda;. sur la liste 
communi&te a eu :1nalcment ral80n >;eu1"ment, e't.sL sur 
la 11~ ltnatorlale que son nom llgo...rt Ml prenurre pœJ· 
ton. AtnM tou" le monde rst. rontf'nt 

Alllrur'). cht!Z l~ rex1!-le.s, on ret.rOU\'t!! en ordre p&rfllt~ 
t.-mtnt lnutil~ d'ailleurs, le c.111dldaL perpétuel <;Ul prome 
de chaque foltt;t10n pour M" m• tt.re un peu t"n ved~tf'! ChAn· 
geant d opuiion tous les quatie RIU. 11 "'t toUjours là 1 
point nommé Pour stt1 II de bouch~trou. Con'.ribuable •n 
1932. le TOllà re:<'5te à pr~nt. Qur r.tta-t-11 •.n 19tO• 

Mats le plus <!roi" rs\ é• d mmmt l• c saurage • qut .., 
~te 110US 1 ~ !Queue de c tra<llûle<.irs et J>toductcurs 
unis • et q ul e>t tout Klll pour rrprtsmt.er cette unJon. 
Alll1l+ll plus de cbanœ que oon de.ancier d'll y a quatre 
"""' Bahl IO\lha>ton'-le lui, œr lorJQue vln\ le d~powl· 
lem<nt, aon prtdece.sseur, trahi par 1.,, S!ens. ne recuelll.\ 
mm~ PM aut.ant de \'Olx qu'il &\al\ dù recueilllt de llrma
"'ree pour présenter oa 1151.<'. 
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M. Roubinine et lea gena du monde 
LI monde et les aens du monde ont etA bOul•v.,,...<s rt.

cemnu!nt il'V la réception de M. Roublnlne, mlnlat.re des 
Sovl•l6. dans '" macnu'Jque demeure d'Uccle. On aalt que 
œ t lm:>ettable «entllhomme poUUque otieene enYtt• no= 
l"'l•ememmt une attJtude de prud<'llce persu."'1•• et d!s
tltlCU6e. c·n:. pourquoi Il c1= ci.,.. eolréeo, comme l'am
t>&uadeur d'\m Rol ou d'un Empereur, On n'y c11nse pts 
enoo,.., 

D f6t probdl.ble qu·on n'y dnnaera pas de .!l~t. paJU que 
ft'&lment !ta !nvité4 bruxellola de M. et de M•• Roublnlne 
aont d 'Une Slnlllll~re Mucatlon, et qui a fait beaucoup Jaser 
c1an1 le laodemf!au mondai.Il, Les sens du monc1e &'~talent 
n Mu! cbes M•• Roubl."llne en h&blt c1e .soirée. Ce lut ie 
oa8 auw pour tous les c11plo!ll'11a. r compris les c11plomates 
l~D! lu plus réac:.lonnaltts. Quelques Jeunes cens c1u 
mooc1e un!\'e1'$1:AU'e, motns blrn ln!orméa des uaaars. V'.n· 
nnt en smoking tt mal coltrés. Mala li œt une cate&ru1e 
d 'unlveraltalrt3 auxquela on ne pourra jamais demander 
d'~tre bl•n colJl'éa. ll.9 sont n'• tJnsl. 

Beulem•nt. li y eut un medecln en •eaton, le docteur 
Marteaux. celal-lâ m!me qui aorvtt c1e cornac aux unlvenl
talru de Druxelles au ooun de leur granrle randonr.tt trans
?UM!enne c1e l'é~ dernltt Lui é~t e:::. VCSIOO, e~ au.ssl 
UD g?œ monslru: \'andcr.dde, \'tDU c1ana une grœ.~ voi
ture. et qui est ministre. Et puis un mona!eur Spaak. a\WI srœ. et mlnlstrt. Un mon.sleur de Ma.n, mlnl.Jtrt, avalt mis 
un• clmnts• d• couleur. Tout cela !al.sait boul"l!eola •t de 
mauvaL\ FnOt. L<' déput<! Pl~rard •t l'avocat Paul Struye 
a'éWent atlfUs un peu en apAches, avec cola eoupl<'ll et 
veot.ons en accordéon. cewc.JA. au moins. ét&>ent O!'IC!naux. 
On crut qu'ils allaient c1anatr un n~ro de mualc hall, 
ma:.. lis n·~rent pos. M. Roublnlne cachait babl!ement 
a gtupl'!acUon. 
ta o1%1clen se mlttnt hard.~nt en willonn•. la unue 

qu. met Je Roi pour donner audl•nce à un dlploma!e. ~ 
0<>1m·meur du Brabant, 1•.s h•uts personn&>te11 du Mln.l.&
tèf<o d<':I A !talrea étrangÎ'rcs éttllent lmpeccab!n. D y tUt du 
ca\-iar et du rhampagne 

Bitter CU SEN 1 ER 
La oon.ommauoo de cbol.lt 

prt!erèt à toua autiu aptrtU!a 

von Falkenhausen 
Voici que, du lin !onu do· la Pl'IWe, n.oua parvient la nou

velle du dk~ de œ 'fieux reltr• dt •on P'alltrnhau.<en 
Prelh<"rT et ~eral-Oorrst, qU1 noua nppeUe 1 ... JoUD le
p:u.s nains de la guerre, ~uo c .,.t de 1917 à 1918 qu'il tu: 
gouverneur sénénl en &olglque, nccédant à '"°" BISS!ng 
mort chez nous. 

Notre malheureux pays aval! d'abOrd été pla~ aou.s von 
der O<>lt•. géneral-<l.lplomate et, dl.!alt-on, partait aentlcman, 
qui avait été ! 'artisan de 1 ·am111é turco.allemande. Von d'T 
Golf.%. qui now régenta qu<'lquea mo1S seulement - et mou
rut, lui •UMI. cha now. - n'eOt sum l'occaalon d• nom 
m~lrster. So:i passage ne ao a!snala que par le la.'ll•UX ool· 
loque qu'll eut u ait W~. lequ.l colloque abouUt l I• 
'1alte de ce c1enuer à Amers, pendant le a~e. et à la 
~nrcbe qu'U tlt auprès du roi Albon &lin d'obt-r que 
Jee ~Igea déposassent l..a annta et se 4ecld.-nt à oon
ald6rer la rrande iruem! commeunepattnthèl!e. Von B!Mtne 
lui woc6da et dnlnt. al noua oeons airuJ c1J.re. une pby&tc> 
nom.le bien bruxellol.Je. FUt-U vraiment le tyn:n q•l'on a 
dépelnt. animé à r.otre ~rd d'UD• !nexptab!e llalne? C'est 

dlt!lclle à prk~r. Et le prix~ des am~ arbitraire. I& 
m!me cruels qu'il slf>na ne eaa.I PM de m13e lcl ~ 
gens blen lnfonnês prétend•nt que von BlSllns. \uu d 'llllll 
!amllle c1'Wl!•ersttalrea trèo c1h:tniu!s. letttt pulall .. 
, . .,._. .. •'.• aux n~ n'appliquait pas de bO!l cœur lei 
ordre& de Berlin et a·e:rorçalt de 1'3 adoucir. 

Ce qui est crrwn, c·est que aoo admlnlstrat.lon étau c1W.. 
actMtê 11na pareille. n pondait t.m!téa sur ~tts. ..,,,. 
!nterdl&alt mille choses n'ayant nul trait avec la iru•rre '\ 
a llait mem• Ju."'IU'à pré~nc1re rt!altt notre Muclltlon moo 
raie. Ne publla-t-U pas, en etret. un beau matln, un ~rl\ 
copieusement motivé, dé!rnc1ant de crtwr les yeux du °'" 
seewr pour let faire chan~r111 1'~ta!t. clrl:ulalt 1'txhlball 
boauœup c1ans dos parad<S, cvayalt c1e • causer 1 anc 
notabllllb bels.a; li rut à 111n a~U:. uns nul conter.e, llr 
crt'atlon de l'ac!l\'lsme. Au tond. c'était un '1<UX rtnard. 
probablemmt PtU sanguinaire, mals bC>n prussien. c·~w.
c11re doclle aux o~ du O. Q. O. allema.nd. 

ETRE MI'ICP 
~ corsets • Cbarmerelnl! • possèdc:i.t des ~rl~ 

amJnclMnnt<S ttmarquables « aGnt unan.tmcmmt re<I01t)
mandbt pu la bau~~ coutu..""' 

CHAR.VERETNE, ZJ, rue ~' Fripll!n, Bruullu 

Un soudard prévoyant 

Von P'alk•nllausen ét.alt d'Une tout autre moulure, C'était 
le type p&rfalt du hobereau blsmarclt«'ll roru•. raite, taci
turne. Lncxorab!" et rouft.. 

Plus que septuagénaire lonqu11 1'1ns:alla rue de i. 
Sctence, Il avait Ill n!;>utatlon d un bu•eur aollde, ce qui e.a\ 
enoor. bien blsmarclwon - et li au."& éû des c rare Y<>s•ls 
qU1 vatruiwttnt :e rml1'1-tt, puloqu Il m•urt à quat.r ... .,ns~ 
onze ana. après avoir C'Onnu li• oanon de Sado'A'o et de 
Meti, port<' le haut-col kArl•I• ••n• dé...,mparer.' de 1870 
à 1918. et Ulllsû à la fondation du premier Re!ch Jusqu'à 
son kroultment. 

Von l"a:J<enbsu.sm ~tait auss1 peu rlpandu quevon Btumc 
l'é:att &bonc1anunent. c·étatt ure m!\dltne a &lsntr ~ aon
ten.ces de déporl.atlon et c1emprtsonnement. 

Lo1'qlle le tDrChon brtlla et qu'il l'ai1t de Mauer.tr. on 
s'aper~ut qu'il exL•ta1t. chez re chef de au•=. un homme 
de ménag• prhoyant. LA gnldif• F're.itcrnn von f'Rlk•n· 
hau."'n de..cendlt rue Nruve Elle ~tait accompagnée d• .,., _ 
nteurs ftdl!lr.o •t son auto •Ulval!. Matel&Mt<e de marb
papler. elle ach~ta. c1t'~alisanL à tour de bras noo maal.!lns 
non encore lntégra!ement Vides a'appro,.._<lonnant c1 éto!t.., 
de COIUCl'\'es, de menu.,, fr!Yolltb, br•f •'éQulpant m we 
c1 un a~e m règle du • ValCl'land • par les Alllâ. 

ET c~'' t\! ""'1uooup rire les Bruxellois vengés. 

Votre blanchisseur, Measieuu ! 
Sea ch<m' ,., ~cola ses P'J:unas. llt'S ealeçonal 
• CALI:-IOAERT •• ~ B!anchisS:lie • PARFAIT •. 
33. ru• du Poinçon. tél. li U 8$. L!vra!&On domicile. 

Le Conseil communal de Spa est-il fou? 
On veut •n tatre du joU à Spa : Spa, qui est une pa

rure de la Belalque; SJ>A d"1lt la prospérl~ et la beam• 
Importent à toute la Belglqu~: SP• que toute la Ilrl(lque 
doit c1étenc1re, mals qui tout c1e mbe doit •e détendre 
auul ellHD~me. 

0,, \Olcl l'abuz1M&Dte :nouttlle : le ocnscll communal 
c1e Spa vient. cont:e l'avis do Mm fa.lsar.t !onction de 
bollfilJleat.re. et â la maJor!U d 'Une vol.&. de d«1dtr l 'ab&
tage c1rs Ulleull an:hl«:ntcnalrta qui bordent la roule 
c1e la o~ronaiore. 

On dam"Ure ab:tsourdl dtvant cette belle déclsloo. U~ 
quo lea Sp&dols vont lawtr tslrt... n'y a-t.-11 J>6! là.-b&I 
dea gena de roOt c.\Ptblea c1&... • déboucher , c1r.s edll .. 
vn.!mtn t c'b:ua ? 

On aroyal: avo'J" f&!t 1'6dueat.lon des srm. • Hlla.I.. 
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1 Pour trouvtr des beaux arbre. ~ de l'eau, ce con
él communal do Spa veui.U &boOlument que noua alllon& 
, C&tllbi>d ou t. Vichy 7 

m.!'Sl[(;KS LES OFFICIERS 
Pour \'al c:IWnlsel. cols et eravatea, a dl'e&ez->'OUS • 

Dom•I, 37, rue au Beurre. 

Oe n·m paa sana mfl&ooOUe, œ 11'e1t pu w.116 ~ 
'on apprtlld la dlopen!Oll procballl d'ob)+I& de collec

patlomml'flt r6unls et qui f~ la joie de celui qui 

auenbl&. •t de - familiers. A M trounr r«mla. -
ui ont acquls une vle oolll!<'tlve et l<>talltalre; ce sont 
aou1enll'll qui pourraient noon&tttuer lblStolre d'une 
re d'art.lai.. 

ooa qui ..e font Jour à l'&IUIOllCe de la ?ente 
e d'Une pa:11e des ll'l'Jt!ll, man...alta, rravures '' 

que Jules D<strée c:ol'ectlonna au c:oma de 801Dllte 
K que le mar..cau de rexpen Slmooaon dlspeŒera 

5 et 6 Juin • la galerie Uopold. 
~U.. ne pu tom.ber entre dM m&lns lnd1!ffren~ 

COl15en .r la ceux qul les acquerrom le IOUvtrur de leur 
pr.ttalrel 

La vtnte comporten rm·lron 150 volumee coN&Cr~ aux 
ux-aru, à la muSlqll<', au folklore, environ 500 volumes 
Ut!i'rnture, prt!qu •xclUSlvement en éd!Uona ori&ln&les 
la fin du XIXe fil~e et du Mbut du X.Xe. Un dea lots 

rtanta 1e eompœrra d• ~ ltttrf'll de Jorts-Kacl Huya. 
krl!c de 11184 à 18111 fournissant d• prtoolt'W: aper

noa ~rmmt sur l'œuTre de HUJ'lm.ln& mala sur le 
mimt u•itral.-e oontemporam' un~ dt: cee Jet--= 

'fknd &Ur 1 mtttrtmtnt de Vu::.or Hug') que Huysnans 
pare mflamollqucment a ceux de Baudelalre et de 

ubtrt. 
Pann. les aquu<lles, estampe• et desalnl qui eeront dl.s

u fa111 rltff les t.emo1gnagea d• noonna!.ssance 
dua à l'anlmateur qu etalt Jul•s Dtotrte P41r la plupart 
nos artistes btlgrs. Courtens, C. et H. O"IJT'C)ux, James 
or, P Khnopff O Ltmmen, C M•unlèr, Olef!e, Paulus, 

avtz. RMS<n!œae, R<>Pl>. V•nd• Woesl.)'ne. 
0t lltn UM mélancolique °' bnllan\e ~'Ue de l'art belJe 

ttmporaln. 

v .te et san.s af!alssemQt par balru de 
parafrne et lumlêre lll•lilul de Bt~ulé 

•~. me de Maline&. Coun de ~·· 

Une llrm• bruxellois.. lançait, il y a quelque temps, un 
ult noui.l\U. et rfpsndalt à cette ncea&:on une N';. 

i:ans Io pays. Un de& exmiplal.rea de ettte réclame 
t Il un n~lant flamand do Oourtral qul le ren

a•ec 13 remarque qu'il ne oomp.-enalt pas le t~. 
firme traduis t lnuntdlat<>men~ sa clrclllalre en !lamand 

la 11· parvenir au n~tant de Ooun.ral. 
C t•alt pa>flllt. Tout i. monde était contmt. Mals le JOUt· 
1 b:uxrllO!• le • s~ •. >t!lli.lt.. n lut un eum.. 
i.e de ' récmm., ro~:ata quelle ront•nalt une locu· 

on QUI n·esi ~ d" bon style, et publlt• aussitôt un artt
l•t M IA.rC'IU\m• Intitulé • Op dt Eztlbank • (Sur le 
ne dt'll luir.1), Tou• allalt bien tnoore. Mals le Jourm.I ne 
borna pu A rot.te lnof!ens1ve ptonneTle: u cloua la firme 

:uxeJlolse au pilon !ronfüte, donnam nom et adresse, 
lnrlta les rommerçan!6 !lam.anda à a'abotenlr de traiter 

ne elle 
Ce .. ., fol&, la llrme la troura niaunbo, blm enlftlo<.. 

Intenta un P.""'~ en justice de paix et ~ Jure du 
Canton de Bruxelles condamna I• journal l lndemnlser 

m'mablrmmt le commerçant pour l• J)ttJudlce qu'il lu! 
m•· ·r:.1 ·:unen~ cuu!é. 

QRK Home dlst, ZO et 30 Il'. Slud. el cbamb. S. de baJn 
prhte. Grand confort, U, r . Lebeau. T. 1%.13.18. 

L'Hormonothérapie - La sexologie 

L'esthétique féminine 

Let hormone& dfcoul'ertes pa.r Starllnr aont lu ~ 
Uons d•• slandes endocnnes. Ces 11lande5, dont le rote est 
d'une extrême Importance. .ant étroitement lnte.r-<l~pen

dantü. i.or.iue le !onctl<mncmmt de l'une d'elles est ar.tt.6 
ou dlm!nut, des troub!ea n• tard•nt pu à se ptodul.re. 

La pfrlode acru•ll• canu:~ par le smmet:are. ~ 
soucia, provoqu• un épu!sement du 1,r.tme nerveux, on 
af!&lbllssement de l'o~e entier, entnlnAnt IA vWU.
pN!matuN!e, la Dt'Ura.Sthénle ae.~elle, le desequil!bre des 
nerll. 

San.a doute les hormones sexuelle:! étalent emp!o,-t!es 
dtpuls qu•lquc temps dfJà pour tra1ter l'lmpUlssance, lnllls 
on tsnora1t qu'll existait du hormones mammalr<s, des ho,.. 
monea de la peau, des hormona Intestinal.a. Grâce à 1' 
ùlectlon de ces hormones, on peut lutter auJourd'blll •~ 
une étonnante facilité contre l'lmpuisMnce, la trlgldl'~ 1' 
chute des lclna. le r.elllissemtnt de la peAU, la co=ipa. 
uon et l'OWl!té 

Dana un but de propap.nde. l'Ins:ltut d'liormonothb'a
p1e de Pana. met gratwtement à .a dlspœ!Uon des pe!'IOn· 
n .. lnteress~e.._ des études documentalrl!.1 remarquables pu 
Jeun Illustrations en couleuni, leur texte clair et pn!clS. 

La brochure P. 291 traite de l'lmpul=nce et de !& !rl· 
c!dllf. La br()Chure P 292 de la beau\~ de la poitrine et 
de aon ra!fermi&;ement. La hrochure P 293 drs rlcles et 
dta ~ux fantu La brochure P. 2lM de la cons+.tpat on. 
La brochure P. 295 de l'ObéS!•e 

Ealrt 11u Laboratct.re de l'lionnonothmp;e, 50. rue ~ 
Commtrçan~ t. Bruxelles. 

Ce n'eat pas tout 

Or, c o. S:andaa.rd • ne s'~t pa,, considéré oomme b.\ttu 
et a !nttrJet.e a;>pel. D eut tore.. 0\1 Jugement, rendu p&c

le Tribunal de Ire ln&tanct nous ""trayons ces quelqueo 
att•ndua maniut<s au com du bon llCllS • 

• Attondu que s'il est pennJs au Journallste d'e.'Q)rimer 
l.:bre.ment •eo opinions en maurn llOC J1le ou linguistique, 
,,,ire de ~r à cette oocaslon du •eçons de L•!érature 
à Sel lttteurz. u "" lui app:u11m pu, e rai=· de porter 
att.elnte au ~t d'un po.n cul.cr eu d'llne lln:ne; 

• At.l.tndu qu en l'espèœ, l'art c~ lncrlm!né en c:e n:.
turt • faire croire que I<' lnUmts a obs'lnent à tnl~ e.vec 
mo~ d'tprd,, leur clienme de l!lncue namande que leu: 
cl!~ntflt de langue française; 

• Attendu que pru-eille app:'é<'tatlnn ost mJu.ste env"l'a une 
nrme qul, comme en l'espêee, a1'a t fait un louabl~. ma.l.1 
Dl&lencontrrux effort pour donner &nt.Wact!on à un tuwr 
cllent. lequel &\'alt déclare ne pss oompreN!re une p:e
mttte Cll'C'-!la!r• réd11rée en tranç3ls; 

• Qu'U ~ d'autant plus crlUqunble qu" oette appr6-
clat!on se produit à roeca.ston d'un.- commumcacon adres

sée penonnelJcme:r:t à un tien. cl.ient des demandeurs °"" 
glnalre.; 

• Que 11nuntlon de nuire dont 1 appelante ,.. détend, 
apparait d'autant plus mettement que l'article se termlna 
par un• lnV!tatlon peu d~. Il(!·~ RUX ro=erçants 
nunands, h ne plus tra1 " a1'1lC acmblable t1.'1ne; et.: ... 

D é te ctive MEYER 
AOS NCC OS "ECHUtCHU 01'. l°OUT ll'flCMIUI OAO"E 

58. ,.,.. du P"· r .'\tu/ rl>ot<l. A4. Mazj. Con11<lt. d~ 9 cl s 11.. 

Le retour du Père Damien 

Alf de 2t ans, u état~ pe.rU un aotr de mars 1864 a·em. 
buquer dana un DO:'\ alltma."ld pour l'Oc:6uUe. Ce n'étalt 
qu'Ull modeate mwlonnalre de plus qui s'en allait au mi
lieu de l'lndlfférence du plus rrand nombre, n'ayant pour 
réconfort que 'a pensée des s:ena et son ardente !01. 

Preoque centenaire, et après une absence de 72 ans, il es~ 

... 
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ren~ ch., lui, tr:omphalem•nt, a"<ru•llll par l'hommage 
de la Belgique tout entl~re Ce n 't" pu lf'Ultment lt. reli
que d'un rellgleux aurt-<>16 da la 1Jolre du IJUlrtyn llbr&
m•nt cona.ontl qui nous revient, ce 110nt tee restea d'un 
homma tout court, donnant à tou.• le~ homm•• une l~n 
macruflque de COUT&if, d" di!Aln~rtt«•mtnt, d'abnégation 
tota'.•, et dont le nom •'tna<-rlt pannJ ""'1X df'S grands 
&i,ea 
1'~ dans la Vit, ~ com!qur te mêlt eou,-ent au subll

m•; •t au aeln de ta.Dt dt aranèeur •t de i"&Dd""""'· au 
ml! ..., dt.a a!LW!mos pe.~ of!lcle:S :c'urus BOU$ le 
llanzar du ~;al 21, i;ue domlnt. •nt. :. bicorne •mpanaehe 
de M. L!;>peoa et '" barette du e.ardlnAI de Mallnea, a'e!!a
Cllllt t. pe'1'.e de.-ar.t. !& maint~ l'°'1\le, trotta.lt un être 
bizarre. 

LE CHATEAU D'ARDENNE 
Son Reataura.nt à pr:x IL'• et t. la Carte. - Sa cave 

tenomm~• et ses sp6clalttts. 

Le directeur des fête& 

Pas pt•u haut que deux bo•tea, chamarré comm• une 
douzaine de i;én~rnux r.d-nmi r Cllns, .• toue bombé en 
dépit de trois kilos de deco·atona, lea c'paul,.. rou;ert.es 
d'uae ample ca~ de p.)Ttler de clném.!l, I<'$ Jambt$ 1Pi;olaat 
dam u=i pantalon cl>ar ~on et. le cilcl ~,·•rt de plu
mrs de CO<'llrdes,. de 11§.Jons à fOl.15 en broulller la ,,,,, 
ce compattio:.e s~p<neur fconrtlonnait bltrat qu•m•nt. 
Mo-.e d=end.lnt d::i s=i a;:itts la dMno audlentt n ava.1 
pu une eonsc.e."lce p. lS a;eue de aes tts;ionsabllltés 

lllrr. d~ -~des !ë•es au mlnl.<t~re del lattr.eur •c·est 
rn die! le mm.stère le plus ~ dep11i.. l a•~nement de 
lJ~l Pa:rlot et du Bus de Wan1a!lel, 11 tst promu au)ou,. 
dbul 1 direct•ur deo. !êtea du rouvrrn<ment •. Cette promo
tlon lui e valu un m•-rlWltmblAble bt.ton de c,..tmome à 
tM• dor 110rte de mAsse d<>nt U Jonglait Avf'C une \'lrtuo
at·~ d'équ!llbnst.e et une auto•ité d• tambOur·maJor. 

M nutrcs, sénateurs, dt•putés, t!vé<;11es, dlplonwtes, ab~s 
mltr~ eheva:;el'3 de Malte et !><'Ut.. \'lcalres accourus 
de tou.tllj lM êolns di.i dioc~.se lut obt'i.s.~ttnt au dolgt et 
à l'œ!l Seuts, les joumaUstea qui 01irent nariuére maille 
t. partir BVec sa Stt!lt.ante 11uurti.a!l('•, ne a·en la1M&1ent 
point oontrr et rnha:ea~ d un re1nrd lron!que ee !><'ttt 
grand homm,, qu"f.s renrmlent b!rnt.6:. rcP de la Lol a \'te 

U."l dupuu de gro:.:;,, palll• dts gu!trea de frutre brun •t 
un parapl :c de cotonnade 

DIABETIQUES, essayez INFRADIX qui tue sucre 
Ecbant f 3 50 C.C.P. ~33740. T. pila • 18 r wlte p. 1 molS 

Le cortège 

Cà !11•• le Roi. folie:nent acclamé, fut llllttl et que le 
cercueil dl' bots prec1eux eut été transporté du han11ar, tant 
btm que- mal bros.sê eot en<ltmanrht:, Jusqu'au ch.lr d appa
rat. la d"-'orgamsat1on régna en 11\Alt"•sse. De demi-heure 
en Mml·hl"UT~ te retllrd augml'1llalt rt la mulutude mas.te 
Io Ion~ drs rues - une !oui• qua' re IOI• plua considt'rabte 
que cel e qui dss;;sto. 3 la mtmnrablt• Joyt~use Entrr-e de 
193~ se de~andalt awc lnquiétud• c~ qui a• passait. 
li n'y D\3lt 'l•n d ex!.l'Bord.naire, atoon que la flilJTallOn 
du oortt&< prtcéc':mL le char ftaü pléthonqu•. l'ltlné
ftlr<t r•ut vement coun. et que d lnnombrab!ts embou
tt:...;..agt".5 &e p..~ulslrent 

La qua\llA! ne le cédait point i\ la qu.an?.111 Jamab peut.
~tr• OO ne '1L tan: d'<ccléslaat QUC'S, de moines e; de rem 
d ~11.oe, ~ar t<JUS !<S mATgUU\ltrs Il<' la métf'Ol>Olt étlllent 
p:tsenis. ra:ement on rtt tant de 1;era d• Protea&i0n ~; 
d An dlffmnta rtunis ~onnellemeat IUl' un al tnf 

espace M de Man en cbape:i.u hau· dt !orme et ~ 
apootoUque, l'llmba.uadcur d Amer&;~ •~ une 4'141• 
de &all"lln-pomp!e:s les ""uvelt;.n <ltcorts et des ln 
m!étes, la cro.x·Rouce et des Joci!'ea. d .. 11Cou•1 et 
pollc!ers. dt3 perlctncntatres et des magistrats, dea 
1111.- en O•urs •t dc \'énérob!t3 IUP<'neu-..s de cou\~nl, 
barbu Frans Van C•unbert et le glabtt M Ooddl 
l'Unlvers1t~ colonlale et d•• en!an!4 de chœur condulh 
une OO!ù de hAll•Mrdttr noir chau""4! de bot•es à 1'6euy 
Et des dnpoaux. M.s banntè'""· d,._, :ambours. dea c 
vaux. dos JIOld•t&. d"S chanta pieux et d'! 110Ul1re1, 
marchos trl<>mphal<'S et dta trom,iet~ Uléba.1\6! 

Tout "" mond• ~·eneoul!ra da.na la cat.h~rale avoc 
n.nte-ctnq m:nu~ de retard; à IA ><>rtl<', lea qua 
dnq m:.n-~·cw Ma~rot deH·nu~ qua•re--nng".& 

Congo-Serpenh-Fourrurei 

Tann·~· "• .·ee peaux. - Seu~ malso:i •Jlkla~ 
TBM"'rl• llr.lka. rhauS3te ~ Gand 1143 Brux Tél 29 07 
DEPOI' à L éie. Qial du Rci·Albert, 67. 

Ceux de Tremeloo 

La famllle du p, re Damion éta:t lar~•m•nt rtpré.l<'n 
ttans ta proceaaion qui p r~oi.rut !<os rue, d'Anven, 
compt.att que-lque deux «nt.s p('fM>MtS. H~nut"'a ln plu 
au moyon du l:-&111 1ptclal et nums~ol La !am Ile 
Velll>ter f8t tons:dcrablc en effet et n·,. pas manQu6 
•'acrandtr depu:& le depart, de l11troique ancétre dont 
gloire rulguran'<• a d ailleurs prorn.;u dit-on l'klosloa 
eou,\naces •DM! nombreux qu'\n«'rtaln> 

Const.ant De \'eusttt ne~"11 du m:& onnalre, man: 
en téte du rrotlll" famlllal s.rant au bl'llS sa lemme r. 
g('()J.s ump:no:s mod~•m•nt '"t.:lS de 1101: et dtpa 
au mil.~ de cette armé~ d• c :..ldln.S QUl les ttén1:.;-a 
curlet.-.c'°"nt. A la IOUI• QU1 les attlàma1t au PllSS;ll"· 
min re;>onda ' en aoulr .int .sa pe '"'..- easq<..::ette dti Jo 
d• fête tand" que sa lemme tncl:nait timidement 
tête Mais dans la t!U'.le on apercevait des viaacoa dl 
moins Mita P'll' le trarall au grand air et mtm• '1ts 
klngs 'urmootés plll•rdentnt de • buses • tou~ rrntch 
Tout cela ~Ullt ton tmo'lvam ~ con(era.Jt à la <tremo 
un~ RTandeLJr lotte de •lmpllcné e~ d authentique ruatlct 

Cinéa&tea ! 

0..mand., >Ir. lnil<rlpt on 11ratulte à la Revue mem>Jt 
CL,.HI\ TH'H'I(' ' (',, annuc LoUl'l' l6A Bruxel 

Apprenez les langues Vivantes a !'Ecole Berli 
JO, oi•c• S&u1te .. C.dw .. 

Chacun chez soi! 

S: e ec,nJoge fun~bre ne pan"n~ à I.>un:.n qu ap 
m:nuit, en retard de uoia h•Ul't'S sur 1 Mralrt ])révu 
ce qu1 n'mipteha pomt lea Low>.mlst<'S de rester la mo 
de la Mit aur pite! . la taute en tncombe en partie a 
oonc1toyens du p, re 01.m .. lt:n. Ils 3\a (Dt VO\.i.lU 1u1 r 
ver un act-u..,11 rxctpt.lonnel. SJ except..onr.el a C'trta 
qard.s que la force pUbliqu .. "''lllt dù étre mob:ltste 
qu·une Ct'ntaln~ de Kf·ndatme3 naturellement annts dt 
carabin~ rL1:1tm,.ntal.r<· ocruplJtnt te i.lllage! 

Les gars de Tremelo>0, personne ne l'illlore ont 1• sa 
\'lf, l'empoli?\ad• r3J>lde tl• n·atmmt gu~r• lt.> bou·1 
de la nue, les 8"''" cha1><:iuté> et lis de,lilrent bla 
de oolel'fO à la ll"USCC' que trur •Damien• allait erre lnh 
m~ .. en ltrrr ét r&lJi~re 1 Il est de chez nous, Il 
enterré cheo nous». dklar~rtnt-lls t. :ou; •enant des 
lr n.p•trtemmt du corps eut ete a.nll0'1cé là allai 
Jusqu·a l>l'écber ~ recours à la rorce pour a·~ 
P'""'aie du c:ttCUeiL 

M&i• Pando:-e connait 1100 meu r E': VOUA pourquOI 
m•!oo tut ml& en pacl!1que él&t de S!~e dutUDdle 
commen: ces brafea fOlla .. coo:..a:èrent, end~ 
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*"" d·m~r If' co."1llllud de l~.!!ll rangs se.~ oit 
d'tmbr&JOtt •n P"'' rant le • tomt>eaa • qui s é o:gna i 
~t, ac>rH la m.tat:on du c ~ Pro!uncLs • da.Da 
1a ault ptr~ dt la !UN? balluclnan:e <ieo 1orthes 

On -~· aubllmem•nt au l~endaire C/lakl du Orot
Tlll tul, t. 1·avenu• de t.i-~. Just• au delà <le n:x-EntrH 
Aatrld de 1 'l:xpolltion. Mrnua t. d"4 prix réduu.a. Trama 
·2. L ·~ L b6rré. ~ On but de prome~l 1 - Tél. 2G.8UO . 

. Van Cauwelaert 

Depu;a qu• I• Ol'<nlt~ de l'UnlOD catholique :ui a rendu 
rlrl1nl~ polltlCl\l• ~ ra ••onné géDtreusement dea 

ea cl• 10n pe."llkuttur D<grtl•. M. van cau...,J.ur: 
·U rl'<levmu UD rr&nd bOmme t. Anvers? Ce n'tsi. J)U 
l'ancien bOUri'llUS're d• la M~:Npole trave.-ae les 

a d• oon air dk!dt d'au•rtf«s. ce n·eat pas non plu. 
·on !"acclame t. '°"' lei carrefoun et qu'on Je~ a ... 

eous an pas, mals on a P:J OOOltattt qu'il t&t 
Ob~ d·une beaucoup plus immde ru:;osl!é qu'aupara-

• 1. Oiman<he dtmlu, dans un bel unl!orrne de mlnb
d"Etat, Il &tait p11! pl&ee dMS le cortt<;e falzant ..s
e t. la d•w.1llle da Ptre lltlml•n. du port à la <AUJC. .. 

Le loader d• 1;1 <1rol1A Oaml!nde •·accrocha.! awc OO. 
• s du coml<! dr. lll'0<1uc\ll1•. désitl'ux. sembtalt·•I d• mon· 

rer aux An,·e:lK>ls qu·11 fl\'llit encore de belles ttltH!ona. 
u Ion& de1 tr>ttolrs, 15 curltw( qai dS5ia:altnt au déUI~ 

oortrse o!flc1•1 oe montra·ent l'homm• que Reic a ails 
de luL Tlmldement 1\1 V'an c..u,.elaen bal.!s&it 1 .. 

tux ~ &'e!rorçatt de r<Prder sa bo.rbe !!a:n:npn'.e Par 
:..ntz u se rer.d•I~ compte que tous les rcgard.s ëtalent 

b1&es vers IUI et peur W> peu 1 'epec qu•11 ponat1 •~ 
:c .., rut ~ dJIIl3 - Jambes. SI ~L V'an CaU· 
e!Mn a\'CJ1 quclQue peu ~·é les quolibet! qtu u. 

Inn si>n ll&&ttlt. 11 t'llt compl'ls que le grand pubUc 'a=• JI&& ~uooup la ma~re dont 1 anc.en malew 
Anren 1'est !Alt aavonner par ""' amis Pollt;qucs dU 

té d• l'lin!on œtboli<,u•. 

our prouver, il faut parfois un rude cran ... 

Eh 1 oUI, et le <elontl V'an Deuren 1·a eu la ormal110 d•r· 
~re en convoquant qurl'l"e qu1u11n1e joumallste8, ortJ. 
ors cyclistes, rabrlc•nt! •t fonnu<Seurs de e>ck pour 

ter aux ·~~riences QU'll tenait :\. leur pn sent or au 
c d'~preuv~, qu'll avait tait ~tablir scm;t1ll~.-•mrnt 

m une u.sln• bruxcllotse n a•aglSS!lit de mr.t•rc '" reltd 
a'-antages t.Morlqucs qu11 pN!tendalt. !•ore foomlr ex· 

ental<'ll'lent. par la roue d•nth théUc, de son 1nven· 

C 'était scabreux, car al l'upérler.ce ne rcpcnâlt D!IS à 
que :a ealculs &fflnnsient, c italt le dès.lstre e• adieu 
tu. nthes, etc. 1 

?iéanrnolns. le colontl n'al'l\lt pas le trac plus d• cinq 
i.. •.osaia lui avalmt Jusqu ,Cl doru1~ raison. llb s, tO'~t 

e m~mt . Et dO\-ant et Jury rt"Cl<':itable, plu>!~rs cou· 
tt amateurs enrourciltrent, deux heures dW11nt, L~ 

n• d ·;pmivrs comi:.al'llttv ... f8.ltcs succC1Sl~cmcnt rt 
toute l~yaut~ a>rc la roue .:i<. tée c\l"culaire et la th~tk· 

e tu~ une vtrloile 1rrtfutable t'rtr la thét1c montra nclte 
f"nt un nvnntél;l' d' 8 p r t n moyenne sur la roue r:1.r· 
lalrr L<• dtux m1lllonr do q•di•te.• belges en prohtcron! • 

mment on protège les compositeurs belges? 

On ~ plaint vo 111• rs d:ms I• monde de la n:.~, , 
u Pl"• d~ntértt que !e grand public porte aux t«nl>Q61· 

bcli8. 
la Solrtts dr BtuxrlltS B\-.Jeut orcsnlsé 1'l semaine dtt· 
~re. au Pala!> d!'A &at::t.A."1.S. 11.c concer. ai. ptOJl1l.lllme 

·•l f1111ra:ent ttola <tU\'1'!5 lnMi•u dot mi.slclena bel· 
. Schoe.J11J1'ker, MAri:el Poot rt Fnnra de Jlllurrulgnon. 

Le Oomlt~ dts So:rff& de B:iixe:Jes, dés'.reux de vo:r Jea 
""-nt& etforta de& trois muslci•ns !tre enoouJ"ai(!a par 

le rrand public. ... ~~ <leu.~ mit'• lnVltatlona t. JIC'.x 
""tttmt'lnent rêdu.l• tma.x:mwn cinq Jranœ) . 

O.. plu-', Il noua re't'lent q\le dea lnTltaUons ava!ent ~!Al 
&dr~ aux pro!useura du Con:1erntolre e'L &tlX autret 
mualclms de la capitale . 

Or. à port une ou dewc unit~•. pel'IOnn~ ne •'est d~rang6 
Et c'est devant. une bonne centaine d'auditeurs Qur le con· 
ccrt a eu lieu. 

Il faut reconnaitre que lorsque l'on reproche aux orp.. 
nlaat.eur• de ooncert de négllger la muslque bl'l.i•. l'on d!'
vra.t tout au moln.• se donner la peine d'a..i,slA~r aux 
concerta !or.que l'on y •xécut.e d .. œU\'Tts de muslcltNI 
de thrz 110115. 

On décourage 'es Jellll'S, d t-on on d~urace a~ coux 
qui ~nlsellt les oonœ.."tO e• l n s• demAnde vraiment 
1ans C<S cond:Uoz a\:. e:.• \""llllr. • ra.son. «~X q-Ji d:ser.:; 
que c ù: C:p pa:" ·;>r'..s qu" l'on ~llilc d maire au~ pro
C!L'lll?lC!J des œ:i;-:-es de m:IS!C:ms be'res. 

I' rst vrai qu11 r a dts mé'omanes qui d'.Mnt qu,1Js vent 
n•t con~rt pou• en•~dre de la mustqi:e dt leur coOt et 
'"'" '""" manl!t ter leur patriotisme 

HOSTELLERIE DU GRAND CERF 
Route da Philippeville, .; 5 km. da Lowtrval. T'I 68 N1l1nn1t. 
NUIT ET JOUR. - VRAIMENT TOUS LES CONFORTS I 

Les surprises de la radio 

li vient den arnver J.Ue b.e.n bonne Il ~Ille Nina Drvlt, 
une "31 tatrce aUS'.::ùenne qui deva'.lt le micro d'une a•a
Uon d• radio de Landre,, cba~·a1~ \Jllf' ogrtable romance 
&:fL'lt pour titre; c Drynnez..mol un amour de petit chlrn •. 

L artiste thantA·t~Ue cette mtlodJe de façon trop am;
ge&"..J\e? Peu~ttt.. Dar..s tous le5 csa Je ris tllat tut stupé
fiant 

En quelques heures, l'apparlemtttt ocru~ par Mlle ()&. 
\11, dJlns ru,. Vlctona, à Londres, rut l'llYllhl par d ;.n. 
nombrabl~ fhims de tou~ races et de toute. grandeu.-.. 
Puml les duena offerts à la cantatrice so trouvait mtme 
un grand dogu• danois. 

LUI auditeurs de la radio avalent t•m1 1\ sa!JA!alre le 
df~lr de l'artiste, ou tout au moln• d• l'auteur <l• la ro
irumce Mlle De•1t a décidé de JX>rl<'r aon choix sur un 
beau petit pékinois qu~ lui est orrrrt !>"< un de ~ corn. 
r"Rrrtott'.S q 11l tttoume dans son PftY• tt n"' veut ~ arra.
tlltr la petite bête au climat de Londrc. 
ra autre• <hlen.• ont ~t envoyb t. un rhen!I d..., ~nvl• 

rons de Londtts. 
L bl.s1otre 11.- dit pas si Mlle Xma Devtt chantera •ncora 

à la radio I& rom:mce: c Donnt7.omol un amour de pe.10 
<"h1en •· 

Un délicieus coin pour bien d îner et aouper 

PIGGADILLY T A V E R 1' E • R & S T A U R A N T 
AYenu1!$ RtDJ11aance-Cb•valer1e (Cwqua.nt.). 
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Mariage et Hygiène 

Contre le Péril Vénérien 

Conaeil.s pratiques et factl<S â •ut\Te avec lnd1r•.'1on de 
tous les pré•·enuts des malt'd.lœ a«rlt.es, auMa d'une no-

menclature dea anirlca en caou~ 

• 

chouc et dca Sl>klalltts p0ur l'hY· 
g1ene Intime dl'e deux •••••· Leur 
emplol voua présel"\•era à Jamais des 
attelnta fun'5t.,. d• la contagion 
lft \"<M.l.I f'vtt.rr& à ton& bi"n des 
ennuis tt b1tn dts 80:1<"11. Demandez 

aujourd'hui même le ...nt tUu.itt n• "· envoyé rratls et 
ttanco IOWi pli !e:mé par S&nltal'I&. 70. boul<>11rd Arupach, 
10. Bruxelles-Bourse, &!1 ter etace. où toua le.s art•~• aont 
en verne. 

• Trois amours 11 au Théâtre du Parc 

~ Gecrges Vaxelaire a tait ff'!lrmnter • bure-aux fer
wa, au t.Màtre du Pare, lundt denutr, I& nO\H c!le Pltce 
c Trois Amoun; •· qui !u~ Joute avec auccm, - !mer • 
Nice. au théAtre du ca.srno munlclD&I. 

D 1 avait lundi au Parc, comme bien on pen~e. Je t.out 
Bruxellea arcbloomplet. Lettres, monde, polJL.c;ue, ar11!1<r 
rratle. un bouquet de neurs ... Et la p!k~. uree d'un roman 
policier tort lngénJeu.x, reçut un ch•leurtux accueil 

Qui donc avait a.saa.ss!ne le b.\nqulor Vidal? Etalt-<:e 
l'aventurier S&vlgny, d'ailleurs sympathique, et dont la 
veuve du défunt était de1,.nue amourella<', piquée qu'elle 
eta;t à aon prop:e Jeu, apr~ 1 ~tre m11>lovée à aédwre 
et.Tigny, pour Iu1 !aire a\-oue: aon <rt?nt'? EW!-<.e Je re
prb de JU..Uce Landec, ~ d'ou!law redoutai>:•? Et q~" 
de\'\mdz'L~ Je p01iCler Vlardot, Ju~mtme ~ .... Mlll4 sana 
espoir, do la jolie •eu~e? 

M. Vuelaire su~ tenll' Juaqu'au bo'~t aon él~a'" pu. 
bile m halom... Et nous Juron• que Ju.qu't. la de:ruère 
minute personne ne ""uPQOnna QU• le ~uwnt dt Sav!-
1111 était l'allteur du cnme •• 

Et Io coop de théàl.!'e !!ru11, ton b!en ame:1é, n'alla pa.s 
•na regret, car ce torban Yntimen:al avait e&J)th'é ta 
all•. qui panait • tnnoc•nt • •na htsltatlon. 

En bref. une hlstoitt tr&glqu•. évidemment. Mals, M. 
~ Vaxe1"1re est al am~n•. at eour1ant, at optimiste, 
que noua n'avons pas prl.s tl'OP RU •~rt•ux le petit ael'!'&
ment d• cœur qu'tl nou.. avait 1>-ocuré. 

RAFF~RfE TŒLDfOSTOIC,E - TŒLl:."ONT 
Dien kl sucre •<1"-ranrè en boit.. de 1 l<ilo. 

L'Hôtel " A la Grande Cloche 11 

J>1ccc RoMppc, 11>-II et IZ à Bruxo1 &. Téléphone 12.6l.40, 
.. noommando par $01> confO?\ modem• 

A.oœn!eUr, Cbaut!age central Eau.~ cour., chaude. !roide. 

L'Angleterre à Bruxelle$ 

uu petit mol'C8.U d'Anglet.nTe auth~llque, eela peut se 
trouver de temps en temp& à Bruxell•a; eela H trOU\'8 m~ 
Yendn!dl dernler. El<phquona ; Il •ldJlte à Bruxellea une Im
portante oolorue angl!UM, laquelle a oonatltut! dans eon 
eeln une troupe de oomédi•n.• amateUl'll QUI. deux ou trois 
!ola par an, Jouent la oomédl• pour !cura compat.r1ot~ Ils 
le font &\'te beaucoup de c.al•nt et les llUdlt~urs ne leur 
manqu•nt pa.o;; en fait. Ua ont touJoura aalle plein•. LA 
d•ml~rt .s<'Ance eut lieu vendredi d•rruer •t dans la salle 
du TilMtre Flamand, de telle ~ que celll'-d devint une 
aalle d• &J>"Cl.&Cle purement bntannlQU• arec tout lt deco
nun que cette ~on llOU.W'ntend. 

N«rt Vlaamscbe Schou"'bUrg n'tn l"e'l'tnalt p. • Dn 
autœ eUncel&ntes dt'vtrsa!mt à ara PQrt"8 une foule en 
t..nu" de ~:no~ : hab!!~ no!rs, '°l!•Ues datreo, trafn•3. 
blJOUX \'1"&11 •t taa.x. man~x dt ttloura tt de IO!e, rour
rurea e\ par de:ssu,, tout ce grand air qUI n'apparl.l•nt qu'aa.x 
911.le'..s de s li. Edouard vm et ~ tut Jamais l'apanage de la 

rue de La.iten, paa plua QU• ctl:JJ de la rue des l!:'cb 
.au! resp<et.. 
&ent~ les aborda du t.b~tre o!Cnrem le tab!eau 

grands IOll'I, avec leura tllea de voituros et Jeun l?'O\li>ta 
chauffeurs en d«ret« ln'?te3. Les rrouJ><S nt t.ard~t 
à se d~f1'•11.r ce qui fit la Dl"!IJeure !mpreaslon â 
c Cour d'Anrteterrn ... et qui n·.,.t P83 dlet Ill> J>Nt PGI 
comprondre, 

LA gloire du quartll"r !ut po~ à sen combl• qu 
parut la maj<'etuewie auto de l'a.mba&sade des Etat•O 
s. E. pe&<a ontre lta l>"M"*W< oil fieurlttnt 1 Rot..- de 
chandvl'<'ht •. • De 1,.·ee Wezen 1 •t c De Levende Brug •. 

A l'lntérleur, l• tbH.t.re br11lalt d• tous r.te fN>t 
cela. _ 

te petit ootn tranqUllle, ~l<. ultra moderne que T 

cb•rchet, c·est le Cbulilly, H6te:·T&\'ern.! !. rue de 
311, rue Al.uce-Lorra!"•· XL. TêL 12.44 SS. Ch&llltirol. :IO 

Unique au monde 

d•parucoml>O'.".on "t tes propriété$. L'eau de CHEVRO 
se trouvt dans tou• l"• bon• êtabll&ae=u. 

Quand 1' Angleterre a'amuae 

L'Angleterre? MaJA oui. Ne &'agissa1~U pu d'un pub 
esaenllellem•nt brttaMlqut? Un de ces Pllbl!ca alngj qu• 
reunJt chaqu• 110lr n lmpon.o quel théàtre londoruen 1 
publie de c mon &nd "·omon ln the street? • Qu'eet-<-e 
nous em~he de 11r..- dt.A ronclu.sl.ons de œ que n!>ll3 
et ~tend.lmea au Tht:t•re FlamAnd l'autre soir? Il n·y 
d'ailleurs aboolumont nen que d'almab!t à dire. Ah' 
nous IOullaitenona rencon\rer dans nos &allu de apte 
la sunpt• ralté angla)~. eon nrt toujo!lrs prit à !u.stt 
rra .. plaisir qui n·a paa besoin d'tploes pour ftre port6 
'""'comble! 

Volet la !onna&te AngJ•tern, la noble Anglete!'n'. 
de prmclpes rieldes. pohe pu les tgeg de décence et de 
oonuol ' l'ous la cro)'ez dl1t1cll• à dénd!<"? c·eat parce q 
vous n.- S&\'f'Z i-a vous y pttnd.rfo. Vo;u ~ bwnons~ts 
l'œU\'l"e dans la pll'œ de vendffill derruer, un dom.su 
cblnoa apPOne au commandant d'un destroyer , Ul'\t pUe 
p1Jamaa. LA aalle ae tord. Ne dite$ pe.s que ce n'tat 
drôle : U y a deux llldtes dans la cabine du oomman<lllnt 
énorme lmproprtrty du ..-rvltrur chlnots lncoru;clrm et d'au 
tant plus comique. L'etret eat 1rréslst1bJe. Là est Ir ~saqr 
pnnc1paJ cl<> la sal~ anglati.e Voilà QUl e<:la1Te pour n 
le mv~èr,_ dPo l'humour, lt'.$ exC'tntr1cités ve10timenta1ra 
ses ~10 .. ·ns •t l• ùi"'°e d• .'-'lS 1·aude,"llles. c est au.W 
qui rait q•1e nous nona po.r!ola IAnt de pellle à !<"S 
prendtt. 

1'" abonntmtnb a ui: Jovrnau' et publications bttr 
franl'lh et anrlals •ont reçus à I AGE:\'CE DECHL\.\' 
IS, rut du Pt"1l, Brun lln. 

Taveme-Reatau...nt Ed. Romain 

Bufltt trold ouvert 
a~s llos SP<Ct&ClNI 

Une ville vertueuse 

11, boulevard Ansp&cb. 11 
Tél 11,02.09, Bruxellea 

Gand ~t une vllle vertueU&e. peuplée de prud"-' et &al 
hornmts et de chut,.. et pu:es femmes. La preuve 
e•t qu·en cette anlomtrat.lon de quelque deux cent 
q3an\e nu::e àmta. on n• oomptt plus que quatone \'I 
ges tollra dQm•nt autDrt~ à faire == d• 1 
charm"" e~ p&l<'nt~ea l «tt.e lm par la poüce de 
Vander S:~ Tou~ lea ma:..ons c:o.ea ont., par 
!ours. é'~ !erm'8, ee qui pourra!t p&ral'.re blz.at'Tt à 
HUron. mats ce qui •t ton el&lr pour un °"'1IOU. 11 
dame de baur.e 1 •rtu. ceinte de l'tdl&rpe d'tdle'1n 
eomme- et de l'!\ntèn.e publique, a procédé • « 
llqUldatlon tore« d.. otilc!nes de la Venus vm.It. 
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p!umUn ~ de leur aetln!A!, ces étabUslemcnts d~ 
J>"ndl.lent d~ a1tnblltl00& de ce mac:si.n.~ znunlc1pal tn 
Jupol).I. O'Un trait de plume, ceue tone femme les a 
tait rfntl'f'r dana le néant. 

n faudrait p!&lnd~ i... quatorne p~rlpatétlclennes qui 
cp/'ttnt sur le ~·e pntoia. at 1 J habitant& du lieu 
n ~ta!~t paa mesurt.. dans ltura transporta Pour qu'elles 
..Ulaalt • la bc\!Oltl•. U faut que la ch&atetA ooit la 
,......u dominan• e des Gitnu>l.s, Jeums et vlell'l. L l'Cbn" ..n~ 
~t bien ~r à !a1rf couroWltt oo?enn•t:ement. l 
l'lu:ar "" :.tm.e HllB>n !~ ros:u de Gand. Ce ...,.,.lt une 
btlle Cfte. 

Lf pled·à-leM? ,..,., : Salon, Salle de Balnl et ch. à couch. 
B1•n chaurt~. t. !mpecc d'ail!. ce qu li y 1 de mieux à Bru.•. 
H&, r de Livourne • M fermée>. T . 48 &2 51 Pr. de 25 à 40 lr 

Un autre aspect de la question 

A a ... . ~!r1 nes maU\"~'\A D es nous ont :i_f .. 
fJrmo! que k:& admlnls'.zu de M. Vander S~ et de :ses 
oo!I~ .. dea f&\ll>OuJ1$ de la bônne vWt de G&Dd ne 
IOllt paa Ill nrtueux qu'\I y panait l i:nm;tre VUe des 
llatlltlqul'S li paraHna1t (iu·au fur et Il mt'SU.~ qu'on 
fermait le$ mabon& c~. a·ouvralent m:>lnta établiose
m•nta qui ne leur cédaient en rl•n pour la rigolade noc:
turne •t dlurno oou• tous 5e6 ""pecta. 

Quoi qu'il en eolt. les quatone JX'rlpat~UC>tnnes pattn
ttto. dont la pollce de Gand aun•.U:e let ébata UU"i!és. 
..,mblent lll..,!r qudques ooad.Jutrtces dam la plantene 
de lantalll• ln boUJ"!l:c:s du vendredi ne a·cn pla:gnwt 
cer-nlnement pu. Il eu!flt, pour ~en ronvalnc-re. ée roir 
1<1 au:ai qu1 a'allcnent en !Ues lmPOlantcs aux abbrds 
~ étab~ents à ndeaux IT.t'll Urts o plus h3u~ cotes 
aur la platt Il e5t du reste de co èlabllsa<:men:s pour 
toutes ks boun<"S Quand ce ne aont pu l<:i auto.< qu1 font 
la file dans lts enYiron• ce «int '.es mol0$ ou 1<::1 b cyclett"3 
Nous avons ldte que le diable n'}· perd ncn. Il Caut être 
khevlne •l plus nalve que Mture pou: ae faire 1llus:on 
t cet ecard. 

BANQUE DE BRUXELLES 
Soc;ét.e anonyme. 

Comptca à \'t:e et à terme aux eond!Uons 
les plus avantaireuso. 

Garde de Til""' 
Ordres de Baune 

s1•1ea •t succursales dans tout le pays 

L'armée de l'Eternel 

Un. • · >I ,.. co.orue nem de ae créer à Gand. 'IU 
um de laquelle on peut, par•it-il. vivre aux fral5 <!<' :a 
communau~ Elle a 1Ntallè son S:~e dans un &lte cham
~..., aux contins de la rtll<' et p!aoe oon act!Ylté o;: _, 
tnae:hi:• ooua l"tirlde de l'E~el. A tn crOl.re c" QUI est 
«nt aur I~ trae'.a de -~nde qui c1n:ulent d&ns les 
qumlerg ou l'e A'mt<e de l'Eternel • ea!*re rencoutrer des 
ll)inpatht"llnts, lfoa GlJ\tots ont Rlnal. à portée de :a main. 
une mant~re de peradls terrestre retrouvé. 

n Ht dit, entre aut~ chœes. dans cea tracts : c L'hom· 
me cherch• la rtcllMse et. à roté d'un llT09 """ d'argent 
JI n'a pl\!& de quoi •1v.-e. • ~ "'°" 68e d'argent en motns' 
c'e61. ~l'ld•mment le caa de plus d'un client d'un êta: 
111.lsstmtnt <!<' c~t na.iru~rt pl&ct à J"enae!gne du ln\it.:I 
e: dont la d&onllture a laJ~ de cuisant. aour~-a à 
Plus d'Un GL'l'OIS. St •ous ces S<"DS-1.à 1'mgagent dans 
1'1 Ann~ de 1 Eternel • celle-<"1 ne aoultrtra cer'..lllll~ 
ment paa d'llne cnY de recnnenent quant t. aon déta· 
Ch=tf'nt rantot" 

Le tract. de propaaande d!t encore: • On peut l'&tflrmer, 
!l IMtt lllen et.re fou J)OUr trav&lller !Alute aa 'fie pour 
un otrc\M'O • · Et U ajoute cecl, QUl ut oonaola.nt po:u 

l lH~~ic~mui CLICHES 
DE LA PRESSE.....,_...........,..._.......,. 
82a, rue d'Anderlecbt, BnneUea. Tél.: 12.60.90 j 
SOIN -- RAPIDITE -- PONC'ruAUTE 

lOU3 ~ux qUJ. douunt drs dfll«-s de la \1e. tu·ure: c La 
vie éternelle sur la terre est pos.,lbl• pour l'homme. à 
condition qu'il obse."\'e la règle de Jult\Ce •t de vt'U11é •· 
Voronoff lu:.m~me n·aurslt pas trou"~ moyen st almp'e 
de no<IS ramener à une •1 biblique longévité. 

A>"lJ\t et après le diner et le 31>"Ctacle, n!UDISSez-;ou~ au 
f\~G.l~l'KA. 52. rue MAreh~&UX·Pouleta. Ses a~nt.ltl. 
lf'S '111.1. lf'S lllères de t.ou t prenûcr choix. Tél 12 u 32. 

Des déta.il! 
Obser\tr la rtcle de Justice et de vttué, c'est vite dt:. 

Encore tau·-u qu'on sache queue Justice et quelle vêr!té. 
Les 60ld3t.s ;antots de l'Eternel préc.t.>ent donc. et énu
mi'rtnt les conditions qu'ils i.mpogwt à leurs adeptes &\'&nt 
de leur faire place dans le\C' pnn1dia. Pour ttre digne d ·y 
entrr: et d'y \ivre : • !•. - n fllUt qu'on a.lt l'orgam>me 
compl~tcment en ordre, afin qu Il fonct onne trréproc:ha
bl=ent. • n n'y a pas place dans l'armée de l'Etftnel, 
on !e \'01~ ru ;iour le-s cons:lpéa. ni pour les toittu"<. 
• ~. - ll raut que l'homme "" nourrtsse d'allmenta &&!!: .. 
qu'il resp:re un aJr pur ct quo aon ccrwau so:t occ:upd 
par des pensttS ltgales. • Ceci bl&.'<'ra rêveur p;us d'Un 
slmp.c mortèl :S a •o:r que des P<'llS~es légales par le 
"'m~ qui court n'est pas à la portée de toUt le monde. 
Une trol•lème condition est peu~tre plu• dltttcHe encore 
b rrmpllr : • 3•. - n faut être en contact avec Je 
llutde Vital. er qui e<t po'I& bl<!' si l'homme n·a que dt.a 
aont1m•nts d'amour pour son pro<haln. rn a!mant l'E:ter
rrl qui r$t la 'IOurce de la vie et du fluide vit.al •· Nous, 
no >Ulons b!m. 

DURBUY HOTEL MAJ'ESTIC, Pension: 50 Ira 
HOTEL ALEF:RT, l'mslon: 40-4~ Cranes 

Dea pruneaux, du pain gris et de l'eau claire 

Un OantolJ de notre connamance. alléché par ce ~au 
prorramme cle VIe eternel!e par Ill \'1•r1t<!, la Just.ce et le 
nui•lt 1 lt:il. a voulu aller oe rr1...,tguer a11x •ourœs même 
d• wut.t:s ces réhc1tes. c·e.r-à-<lire qu11 5l'Strendu à l'adresse 
mdlc;ufo au ba' du prœptetus qu Il avait reçu. n co•1n 
encore 

Il a pourtant ctê :o..,. aimablement reçu par une zéla
trice de l'œu•Te Elle l'a mh!Je 1m1té, à l'antique, a 
i>arucer le pam et :. ~l avec b communau1'. c eet le 
menu. préclstmtnt. du l'\"PfoS auque! <Jn le am'l'lait t. 
p·endre part, qui a défr'.st le profane. D'abord. on IUI 
&'rlllt fait Jeter la Cigarette qu'U fumait quand Il a llOCUl6 
a la P"l'I• du paradis. Eruulte on lui a exphqué que !~ 
aMpt<11 du culte de l'Etem•I ae nourrl&Salent uniquement 
de prun•au~ et de pam Ill'!& qu'lla faisaient pasMr en 
buvant de l'eau claire. Il a trouvé cet ordinaire un peu 
lrug•l. On a eu beau lUl dtre quf' la ooutume \'Oul&tt qu·nn 
màchAt lon11Utment prunea-.1x et pain gris pour en ex
traire tout le rue, U ne s'est PM la.~ eonvalncno llU 
l'ucellmce de ce•te !açon de vivre lcl-œ. 11& 'f'!e éternel:e. 
Ot:s Ions. lt'5 ;>eilSées n'étalent pU lé;ales. On lul a dlt 
nette:nent que. dans ~ condlt!oiu la -~ ne poura 11e 
pas IU1 la.in- p!ace en aon actn. r>ous ne Jurenons ~ 
qu11 eut rnand pe.ne t s'en eomoler. 

Le mtUleur tannaire tn 1trpenh et peaux d 'Alriqae 
BESSIERE ET FILS 

1J4, rue Dupré, Jette. Télépb.: 26.71.St 

• 
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Un bock avec Paul Crockaert 
pessimiste 

J'ai l'habitude de bolre, &\'« mt'O aznJa lecteurs. des 
l>OClca que Je voudrais lm-arlablement mo~uic J ·e~ 
nt.la Que M. PauJ Crokaert m 'RDPOrt.rralt un rayon de 
raudrlole dans ma cho~ d~ cen·oLSe. Héla.si Je oon!es.se 
QU'Ii n'en a rien été, e-t 11 ne m'a pas Rrvl le banquier 
tout nu que Je rt!vals. Mals, tout ttmbrunls qu11s turent.. 
- propoo poll~Cl'Jts -. pe.'W'tnt ttrrtblement actuels. 
Volet dooc. a"'" mes exc~~ dea eonaldérat!on graVls
almes-. 

J al trouv~ M. PauJ Crock~rt dans l• \asle et lévè.""e 
c.ob!:let de trava.il oO !l mtne de Iront eon mHltt d'avo
cat, 1<11 occ::upat:ons électorales. - ftudea aur la rt:or
me de la chooe publ!que et la COC:ectloa dea ar ~. 
de fond qu'U publie dans un grand quotidien. :.1. Crocltur. 
9t un l)e?JOnnqe mono!lth!que. mrr~ d!lna aea Idées, 
oplnlllre. d'aspect aiatm, parfcm o.mer C! taUlé à mer
nille pour taitt la a-Jttque des hommt'O ~ dea ~ 
de IOn temps. Ma!S, Pn d~plt de 30n rront de blaon pt de 
aea seux aigus et :;ombres, M Crokaori ••t un homme 
excellent - re,·êtu de ron ntranali;,ante probité oomme 
d'une armure - et s1 l'on peut ne point Pflrl&ll'er toujours 
aon avts sur le gouvem•ment de la ronde machine, on 
M doit ~pendant d'admirer le C011race avtç loqu<'l, voici 
plua de tro11 ana ~Jà. Il s'i.;~ ati.iqu6 à °" qu'il appelait 
le c mur d·~m ». Ce mur «t enoore = !IOlide. mal
rrt lea coupe de Uon ~l!'f"lle, cc Jeune ~lier d• Ja 
oml~me Mure. Honneur J;>Otll'lant i l'homme ooura~ux 
Qui l'est m<'Urt rt ."5 P"lllP en '! wrtant Je premie! 
COUP JUrtout lorsqu• cet homm•. ancien bAtonnlei pa
llOrulalte JlOM' e: an1"1't' a su pulser dans .oon lndlgmtlon 
la !orce de .-alncre. roaune U Je dit lt:;-m~mc la eour
IO'.sle et la m«lt!ratlon qul oomlennent au barreau. .. 

fl)u: l'instant, œ n'est pe.g du mur d'~nt que me pe.rle 
d'at>ord l>L Crocksert. m&l.s d• l'onen!atlon lntema•looale 
de :a Belgtque, •t c·..n un chapitre aur lequtl J'ai pl&lstr 
i l'•ntcndre dlscourtr. car œi. a\'Orot. rompu aux ~x de 
la b1uTe et d• la tntxme. ne prat1•r1e p .. ••ulem•nt • /'tir· 
uut~ /t>qUI » dont parle CtMr, Il eh~t la "'""" mflllarnn » 
U a du béton dans le ventl't'. se voudrt\!t un ptlrt!Cope pow-° 
monocle, et ne détesterait paa d'avoir un 76 en rN!uctlon 
comme pr~po.pler. Adolphe Th'era, auttt a\'Oeftt poli. 
tique. f!alt tout parell •n son tempe, eo tn>e d 'hommt'O 
er. plua triquent qu·on ne Je - ... 

II 

c Ça ne va pas très bien 1, - déclare M. Crockael"'., 
• la 5'tuaUon lnt.ernat:on&I• a'asaombrll d• ""1c en JOW'. 
OardcnlH>OUI; p&r d .. iœlt.&, d .. dlaooura imprudent.a, do 
comprooiettre la Be:g1que 1 IA Bell!que doit larder ,. 
plUme aual *he que a poudre, et noua d~'Ol>a twr avam 
IOU1 lea tnl1'$ qu1 noua i:...., mt i noe J)Ulmant& '"Ois!ns. 
Cluelt qu'lla eotent. .. 

D'allleun le publie le compttnd très b~en: l'bonu!le de a 
rue eet hoaUle aux ~ :..ocre pos:tlon ~ 
- u-lle que noua n'a'°"' pas ~n de pranueo, ~ 
qu'U noua an1\e l'Allflt'.ttre ~mdn. toUjours à notTe 
cours 

- !• Il ell• 1u-rive trop tard, comme lea carab'nl 
d'Ottenbach 7 

- L'Angleterre J<>ue touJoura trois parti ... La re 
et la belle, Et tll• C&lll'l• toujoura la belle .. . 

- Sem doute. M•ls en at~ndant qu'ello eacne 111 be'"' 
nous pouvong etrc ticpt>1"1 .. t...re une (lgure .._ vlla!r.e 

Mats li! Paul CrocltAert no a'arrête PQ6 à œtte otj 
Uon. L'An;;lrtezre, dit.Il. re\1rndra ln\'8rlllblem•r.l à 
pollttq 1• du 1tand4rd of 11<1'.«T•. QUl est celle d'Hmrv \ 
par oppœtt on à la poU!ique oonunentale de 1688 1:\1t 
donc de ~r d.. lraltés aUXqu•la nous ne seJ1on> 
•~rs de Jl()llTOir latrt honneur : eer nous n• POllVDns llO! 

payer le lux• <et nous ne nou. le eomm .. Jamais pa'f 
de ne point rwe honneur t. notrr &lrna!ur•. comme b 

Pu J)lua que Je ne crols à l'<>P:>OrtW>lt~ deo tcallb 
rm11rs, pourault M. Ctocltaen. Je ne croLS à l'action 
las o.:-<. 

- L'on ne peut mettre 1 .. puJuances. comme elle i;ftle 
le faire, au mtmc Mnomlnat.eur. 

- NI conce>'Olr que les hablt.an'.1 des rites du Ise Titi 
tranchtnt valablement la qU0$1lon dll.llUblenne. Le roi• 
la. S. D N. ne peut etTe efJlcace que dans le domaine Ju 
diq~ et .octal Sur le plan polttJque, elle est ln~rnn 
et elle a t.ouJoUNI é'é llluso1re: Il en !ut de men:o (le 
Salnt• Alüauce. qui, '1rtutllement. cessa d·exater au 1 
main de la prue du 'rrocadéro, loroqu'eflt tnomph6 l' 
rauon c1e police lèilttmisw \'ou.lu• pe.r Chà:UubrJ&nd. 

- Pareillement, la S. O N M rt=1era pa.s à la conq 
do !Ogaden .. 

- Oko111131a, al nous D'&\om oorr.me appui que L" b'~ 
,.e !lance tt l<S lntb~i., b<1t&nnlquea - lesquels, qu 
'<ou.s en dls!ez, n'ont i>ü touJOW'S J)ttva!u Il lnvtnd 
me:>:, à Umoln la sucrre ~ Duchés au coun de laqut' 
Londres lâeh!!. dWn!Uvtmmt COpenhague. quel ae:a ~ 
état. d f.Sllnt en rare du ttarmtmtnt allemand? 

:If Crokaen l'nltlnn• aus.ltôt: De ce roté, t! n·y a 
de danger lmm6dl:lt. L All•ma11ne clolt rcsoucltt d'abord 
QU<'>t.or. d.uiubtenne 'l'\lnt que celle-<:! n'est pas llqutd 
au pront du Reich. celul-ct .., trou,.. dans une i;;tuatl 
nettement 1n!<'noure à ccU• do 1914. A\'11.lll d'attaqurr 
Frane•. l'Allcmog11c doit mattrl....,r la Moravie, la Boh?rn 
tt<'ndre $1\ domlnRt.k<n Ju<qu'au.• P<>nec de Fer Lts Al 
ma."lds ne S<Jnt plua rien ~n Medlt•rranre, ru dans ln li! 
:..o:re Ils M sont ni &Ur l'Adn>tlque, nt sur ls mer 
ru ~ 1 .. 1.Mtrolta lis ne ffirn•nl plus ;. Stsmboul ni 
Pola. E• le pérlJ tcll <'OOIO\'&ljUe <st OMSldérable pour J A 
magn• car la Tchkœlovaqu"' dlspœe de \'lngt dlrislon.a; 
tt l'o.. ~ l'En Oebirce po.r lec C!Ol• tn un Jour e: u 
nwt si bltn qu'Une annee tcheque J)e'J.I ~"rr dans 1 
plaines de S.~e RY&nt que le C'OQ ait chan:.é t.-o.< !ois 

Si l'Allemai:ne ne po.n1ent """' eoi.t par l'Au~is, 
pa: :oute au:re !!Olu:lon de dlplom&t!• ou de !ol"C<' Il sus 
rer ""Il na"" puche, Il lut ll<'ft lmpœglb!e de ~ retOUrn 
eonU? la Fl'anoe. .. 

- Et quo conelu~ \'CIJS de Co't l'ltposé ? 
- J"•n ronolus que le.' Allemands ronltlel'Ollt I• sud 

la For~: l\ooe, Jec crétca du Palatinat et de l'Ei:el. No• 
P8S qu'lls son41rnt à y élabltr une ligne dans ~ ~nre de 
la ligne Maginot. Cela ooOtttalt douze m11ltan!a de 
tran04 tt cinq ana de traw.11. Mals Ils y &bllront 
' !e.st.en ». d,. !orUft<11•tona "'ml·~rmanent'-". qui exire
ront bfsu00'1p plu• d 'hommea pour 1 .. dMendre que n'a., 
am~ IA Hm• Mag:n01 dont I• dl<PQ<ltt! d., ollre~ n 
oompor.e que du-huit mille hom=s .Mm qu'lmpono 
l'A!l~ p:oll!< .. "llnte, et qui n·a pas beso!n d étre a 
de son sanir I• lllCrl!lce de quelque& d111S:ons7 

m 
Tan<!a que M Orolcsert m'upoee avec une eo:u d" 

crtt<! !Unébre cec dlspceltU. UJ:llU!natres. Je ne ceaae de 
cer à la znalMul'lllle peu:. r.ime de obou belge, aur 1aq~ 
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bu'IOtll'. Umldl'.S l•~naux, notre coutte d<' rosée de 
6e. Et tn un tlmJde aoup;r 

_ l"ort b•l'll. M•l• 1\-0W, MONl('llr le Mlnlùre, nous les 
les •ns r.ad• ? 

- N~ 1 C'est bien $Impie Nom devons #Ir• armés JU6-
'aux d•nU, rt n'oublier Jljma!s que l'aile rauct1e de notre 

ront défensif n= pe.• sur l'E.!caut, mals .ur le Zulderzèe, 
J"mbouchure de l'Yl6et 
La J gne d Yssel est une llgne de p,_le: ordff! prur 
1 :.i. crotu11, qui dtcld<men: conna!t .,n nls:ol ·e auu

• dana ~ rom& En 1814 IJ le markhal MacclOUlllù 
nit ou dix mllle hommea de p:us, U pouvait la terur 
mordu:us •. ~ plia. les Hollandal$ ;><wèdent dans les 

15 de p..,1, qui a'etendent Jur.qu'll notre Umbow'g. un 
!ofl&'•menl m'Tw•llleux de s.~ llgne do l'Yssel. 

- Le PC<"I n'a-t-il pos ~té a~hé r-t COUP<! d• routes 
11 I• rr('fttlon des charbonnagœ nêtrlanda:• 1 

Sana dou~ Mala le sol est enoort a&<'Z $JXmgieux 
r Jl"ITDr'ttro d.'7 t!'lldre df'> blanu d c:iu. sur un !rom 

ooaaid•rabl• La Hollande ~..:le douu d!rwoœ 
- Sur le pap er 
- 0~1. Il!~ sur Je pep~r Mala U ne t.mt qu à elle de 

transformer en une réal te Il faudra qu el!e •'Y d«Kle, 
la procha:ne fralch• et. jOY'euse ne l'~ra paa • 

- Souha:t.ons done que la Ho.:ande .., rt•eille, •· :e 
1 d•,,•nt lmnttnmt, aussi hero1que qu aux beaux jours 
Ber op zoom Mail!, nous m~m""- llômmea nou. prêt• ? 

- Prêta? Nous R\'ons. dans notre Of'ftRr\U.•tton, d('~ choses 
ll•nl,.. Mal&quederc0 erv-. à formulrr dnii I• détail' 

'abord nous IOUflroM d'une cxtr~me lourd•ur adrrun" 
t1ve. T ouL e&L prt\-u dar_, 1'8 cnrtor ... Ma .. &\-ant de 
tre tn marche la maçh:ne a t~•r rrla prend..,. du 
ps • e• nou.o pou>'ons ~l.r• surpris en flagrant délit à~ 

en d~ei= 
- sana ~trt du tout cluc en la mautre Jal le a<:n"=• nL 

\O\U aaz bien l"llu.'.l.'l. Un Jeune capl:alne d'arlùl•!'I• 
pn1à;On à urae me è1sa.1t bir-r Pour p0uvo1r •lnt>ali:~er• 

'al besoin, au premier jour de la. guerre de deu• cents ca 
na ch11.s anteo à la remorqu•. Ces doux rt•nu; camions 
t prt\'U!, l"L lr.ur réquisition p.1ut sr. raire aan-; encombre. 
ts pour qu'lla entrent en action Il kur faut un an
u d r. rtmorq11e • 1·arr1Pre. Cet anneau Jui aussi C'.St pr.-vn 
t eat pr•h-u :;ewement \oilà l'rumeau Pr< ru n'Ht pa.. 

<e. En Jt.all•, •n Alltmarr•. l'anntau ru pr~•"i, et Il 
p lacf obl:,atolr<mtnl.. Que la guerre ttlatt, et Je~u!s 
ks <houx Il ca~ d'Un anntau que 1 on na pas astrecr.t 

comtruc1r.1n prltt's • r!>er en temps uUle Il leur 1'•hl· 
le 
- C't>t. t.ow!.e la douloureuse hi. 01~e de lhvaslon de 
14 que i?IAISalt là •otre ap1ta.ne, pour.ii.; .).! Crotkaen 
aut~ part, nous n'a\:ons pas ks:Jn d'honHll1"..S D·x·hu!t 
visions, qulnU' mille hommes. qui 11• mlstre Nous pour. 
ons moblllatr 1 200 OO<J loommr'-
- Blgrr.! 
- J'ai opplaud1 a la créai!® des rhn= .rs ardennais 

lS Jo \OUlala des chu""ur' h~eo!> llmbOUrgrola, cam
a, quatre rerim<·nu il trols baWllona, dont deux de 
talres, &Olt huit mille aoldat& de ~ll<r Enfin!.
•ml ~ a fait re qu11 a pu Mab on lul a fOID~ 

rrMtu Atns~ nos p.11 bo• Pour ttUtriùlleu.ses. faute 
1eoooo fnnca par ura••. u, ton• a•ou11"" 

M Crouen 110upire J en profite pour g\Lsser ur.e qu<s-

- ·A,.., ou ••t111 traité. no•n- défense. flit·elle formidable. 
ndra d• la rohé>ton et de 1 ·or1rnt.aL1011 rronçi1™'s Qu•l 

votrt 8"nUm•nL à "" sujet? 

IV 

- Le Franre, répond. mon ;nt<rlocuteur, eat une tnl&me. 
1 jf ne crois pas qu'il !aille s 1nQUlttcr outre mer.ire è~ 

uch.-mtnt qu·e~ '"be:, nl en panJcu:Jrr, de l'aecro!s-
1 ~ aes tflecU!a commurustes. 

tin eommunlste français n'e.t pos plus rouge QU'Un rot:ge 
t~ de chl'tl nous. Un aoc:all$te S.P 1.0 '"'t prei;que un 
rvat.eur Patrlott en rtgal1'.I d• noa rollectMaks. La 

. Pf'!I~ bouraeolte au tond, et. proudhonienne, ne doit 
noua faire lllualon par tes plu'uOOIOllC4 dlect.orales. Elle 

: ' EST POUR LE 
16 COURANT 

Tl RACE 
DE. LA 19• TR.-\).;CHE (lilLLET!> OLl\'E) 

t\ Nr\ 'ILTR, .-\l' THE.>.TRE CO.\IMl::-;",\L. DE LA 

LOTERIE 
COLO NIAL E 
2 1/ 2 MILLIONS pour 
50 FRANCS 

AVEZ-V O US 
VOTRE BILLET ? 
I'.. • ' """~· .. ·~ .... 

répugne t 1 lntematlor.aL"lTIC, ~ rll retrou<rra touJo>.:.-s 
l'i'llr~e nationale au.'( Joun de danier Pareillement.. ce 
magma, cet.te lncoherer.ee poh lque qui Otlll• décone#r'e .!l 
fort nous. k• OO>enateun et.ra~rs. 1 ~vanoull"llÙ'~' de
vant J1nraslon ennemse. Le \'Ml 'léau qui menace b Fran
re c•nt Ir n~ma:lhti:;.Ia"-lllle Ncn s....~ emGJ• U prlv~ •e 
paya de dt'femrurs mais U rlllne le A)•'• me nuveux de 
ce•1x hommes •t lemmes qui •·y IJ\rent IA-dessus, vo.là 
M. Crokacn qui r.e lar.re dan.' un Impromptu phys.ologi,u• 
savourt•ux sur l'amour autr portaJ, tmpromp~u que Je rn ex· 
n111e d' lU\rder pour mm Nou ... en Hnons à parltr de 
!'F.gllse •t mon Interlocuteur ratho!lque fait un éloge du 
bon &!g• rharbonruer de la fol 

Et comme fobJec:.e QUe chrz nous aUSI 1 Il r a pas mal 
de pla os d<>)'L ca:-it< < : ·an<'1tn m nts re dc's COk-nles me 
parle de rlparaUon rrxlSle Ma ra ron a re aux <ieu.'I: 
par•ls. a trr e t-11. mals eotnment ne pas 11ir,>la 'd r a•1 r.tt.-
1o:rage rexll!te' 5<..:!ement 11 l'en m ~valt kout<' plus L6:, 
•rs rxkuUon.s se seraient fa1ta M.rut bruit. Mai~ on ne- m'n 
p1s trouLt Et aUJo~rd·hur l'édw.'au~ et la roue <ont ,o;r la 
p~-e pt:bhquc, au Jle-u qu·on po~\·1ut rll~trocut<"r les cou· 
pftt>I~ san~ bruit, comme <'n Amrnquf' 
un~ reforme totale de 11!'.tat e t lndi•p•n.sable n faut 

que l'on 1ubsll1ue chez nous à l'tspr • bouulccurr il l'esprit 
de ptn farUe. 1 esprit de cilgnltl· &.-L!Mnale C.,"e 'Ubstltu· 
t1œ1 ne .., fera pas saru révoluucn. Soit• Le> révol::tlons 
M>nt parlo:s ntceualtts. s. d'ntnt~n' ,J venait à s'en pr<>
dut.re une rhrz nous, re ne oont pu les rr«ll'.strurteura qui 
manqu-rwnt. Pour mon romp:r j'a. mon p:an de nro:me 
de l E'..at. e<i p:an Je ne le 11' ttral PA• en d&U, l• ''" le 
lals.Yral p:iJ m•ttre en rMrp1t 511 a aon h= ce se. .... 
une heurt lnttcral• 

Et •ur ces paroles caté~oriquea, l• qulttr M. Crockaen, 
1u.1tt.on a~ trna~fl'm propo$1tr nrurn. Mau le le confe!..~e~ J,. 
••ns en mol une cenain• indoltncr qut rro POrtr à d~est.er 
les ronvulslon• $(1('1&les Un rhlmbardrment tri'néral Mt-Il 
Vl"lllmtnt .st nttu.~a1r~? Nos maux ne IW'lnt .. m~ pas anc1Pfl4. 
f'! OP le.' tolérenetns--nou~ p.aa ? :.:t aont-·i~ P&.~ dPvrnus 
mt.ol~nibl~ •n elfe', oarr• ou• nou• &anmes ~rniadé.I 
qu1b 1·•ta.rnt 7 El raut-U •r.l:n QU• pour '1n• lt'S peuplta 
ne ronnal!!<>nt d ·aatre ~l.\: qu• le pnro~me 7 

E.1. EWBA...,'K. 

A bas la politique à l'i. N. R. ! 
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Les propos d'Eve 

L'égale 
- A!Ion.i, clJ..fe A «lt• ftune on:lt, I• .W 1>14-n con. 
~ que "°"' 011e: trou::t ett emploi lr.tt'rtuant tl rtmw. 
llD'Olnr Vou.s pOura tir< /itrt. ma ,,.,tttt Uanu; c'ttt 
beau, unt jeune fille de t>Olre dg• qui gag,.. •a l'i•. qui 
c:!d.e 14 maman. qU.I est, en sommt, l'égale d un homme, .. 

- L'égalt1 
Un pelf! 1ourlre un ,,.,u amer cri~ la teune llt1't. Et 

t llt reprend: 
- J ·at un Jrtre à peu prts du mtnu: clgt que moi - il 

n'ut que d'un an plu. clgl - et """' mrnon: dt.Y t-lu 
parallllu; rmploll 1rmblablto, tt trataU 4 peu f11CJ tqui
oalent; c'al.fl.dlre que le mltn ut plu• dl//lclle et com
porte plt.4 dt rt"1'01U<lbl11Us qu lt lltn. parce que je po>
lbit une lar.!]ut tt un dlpl6mt de plu.r mats qu'il tlt, rn 
rtvanc~. mo • ., pa~é. pa•ce qu,, fe iuu un• ftmmt. Vou.s 
peruri J>e"l-'lrc qut, contraints au mlmt dtt<>IT, nous dt· 
rons jouir du mtme genre dt ''it, <k la mlmt hbertt. de 
ta mtmt fnd<',,.,n!lar:,..,? EC<!Utez rempl0t dt nos tournées, 
et jugez.en; 

Je me ltt•e une demi-heure orant mon Jrtrt; Jt ne peuz 
pas, n'tst-ce pas1 mol, une teu ne Jillt, tat.r•er ma cllambrt 
n di.ordre n mon lit tUJalt •• von déttuner pru, en pa•
~ dtboltt, parce que ma mtre ut .rune iontl tra{l1lt et 
~ 1e /Ill tporr;nc lu ra.s Ir.utile<, le pan Ju1qu'O mzdf. 
t~hu lgalt1. l!D.t., rarulu qu'il rrlolr.t du omu A l'aplr;
tlf, tt re'ltre '"' h4tt, fe mds la tabl•, I• uron<lt momor. 
dor.s IOUJ 101 petlt1 tro1>auz qui '°"'· n'est.a J>O• t7at• du 
l!mnnlne fimlnln et que perscnn.e n·auratt l'ldfe de trou
rer obCllZ ni fatlqant.s pour une jeune /tilt, mtrne 11 tl/e 
travafllo comm• un hemme. Le r•-va• n'e•t gutre un rt"pos 
pOUr du /ernm .. qlll n'ont pas t1e d~nulfqur. Il domicile, 
et mo mtrt, qtlf pt'lle Il l'arentr tt <l"i l"""I ""'1nomiur, 
~e rt/UI~ d t'l pr~ndre Uflt"' Pour un hommt, c>ttt rhtu:rt 
du dllass nie11t c! la dtte:r.:& complt:e 11 rikrssa1•t au 
trcrailleur ,\ow parlun.s dt nOllt'<'aU, tt 4 la /IOrlte du 
oorecu, 11 fe 'l'at P4' de couritJ a fa1Te, Jt reole>u à la 
111<Won. L4. Q;:nt rn:tlu une ~ de mtnaoe. fe fall 
r., mUie 1~tll<1 1"'1ogu1 <rUI incombrnt 4 une femme don. '°" lnttrletlr • le <Olldl, fe re«0mm~. 1• /au dt ptt1Ù4 
lurivc>, te brk'Ole, com""' dit qenttment mon frtrt. Celui
cl, i'tl ,... dl~ ptu ,,. f'll1t, rn:tent pour le IO'UP'f'; Il i'ln. 
llalle le. pitdJ CU ftU, 41>ec &a ptpt, IOTt journal, et dit 
galm"7tl, Ji nou1 lardon• un peu: c Eh bien! ortte •oupe? 
Pas tnCQl't prtte1 • Et le repas fini. ctno IOUTI sur 1ept 
a "° retrouV<"r dt• omt.!. 

- Et ttOU.•' 
_ M<1!1 Eh blml 4 cous dire mil. it mtUTt qi.tlquefoù 

lf'tnrlt dt faire Ile mtme. Mats. 1auJ en dt rare~ ~· 

Je r .. z .... Je rtite, parce que 1 ·a1 111tti de mo pout-rt 
mon. qut a C1' une rie d•l/lctlt, qui e1t ruta """"" 
bonn• heurt 1t qui "'J>l>OrU d1/lwJeme1tt la sol11iute. 

Ptr~r l'orgtnl, mttu d•/ftrtnct. Alon QW. "'"' UM 
gtre part qu ft garde poil• mon tntrrlll'1t qui <JI 
1t t:tl'le mti tmolumtnù tntre lu malJu dt ma 
mon trtre rie di>tra1t du llt1ll qu'une ~lie J><n.riofl 
lu1 r'"""t chaque m<>1$: n e1' tnltrtdll, ,..,.... "1ff.Z 
qu'un homme a plut de 1>uoin1 qu'une trmm• qi.I, c 
dt l'adreue et dt rtngènloS1U i'tntrttitnt 4 peu dt /rail 

- .lla pttllt tnfant ..• 

- Oh/ ie nf m" rtrolle f!<U. t• ne me plains guère. 
comtatt Jt cmutatt que lt dnotr d'une femme ut 
complfqut. plu• ab•orbant que orlul d'un homme Et 
mon /rtre eJt ger.ttl: 11 fait <k pctltJ cadtou.r. Il nou• 
mtne au eonhna. • Qv.tl bon flû '""' nt: •. d1.1e111 
a'llit• dt Maman. En /eratt-tl. un peu plut, U !trait 
pllhomtne. une ptt/tetl<>11 1amall lgaltt; tn feral!-ft 
pni mcln•. je ,,.au urt momtrt d ingratttwlc C w corn 
ça tt ~ '"' ttrc'llt n~n 1 ri n ) a r.a11 kJ z;aœncc1. Osot. J 
rai.• rtot dt huit '""" a la mer, 4 l'hôt•I, c1·rc un gr 
dt jtune1 de mon dgt. hutt 1our1 tn".t IOUN, 1an1 mén 
J4tU traratl, Mat.t commt ma paut..Tt' mht tst part 
rtmont /al•Qué•. lt pallrrai mon conqt dcrr• lJi t ~le m 
ron de cnmpaq"' qu'elle a ht'rltt• "" "" parents. qu' 
ch&it tl où I• m'ennuie ... N<m, ne crOl/U f!<U Q1U 1t " 
m:M, rttn "' me foret! à •acrv1 .. eu four1 dt loi$!r, 
.l!amon ett la f!'tmlt're à m'lnnltr ê me dlltraire C'i 
moc '""" q1d, •l'fltanc où tl! mon d~. m'fmpo,se 
petit 10.cnfftt .Vau que ne wu.te un parçon1 .l!"' /r 
peut. "'"' rtm(lrdl, cccompair.u-r du amu llaiu 1llle 
1:tn Il Jl'trnl du rtpos c'ut bien nal1trtl; mau SI m 
fa!randonnal! ma mtu 1ouffrant• lt 1trnb une fillt 
pablt i•ou, 11t dltt'! rl.trt.? \'OUI t'~U bl"'n • Je. pe 
comm~ VOll~ tt Jt nt l~ ferai ja.mau SnJlt'ment, n·e.st 
pa!l qi.'cn nt mt pari< plu.r d'tgalite 

Les Couturiers 

RENKIN & 

préa<nltnt tn ~ mon:ent leur nounlle 
prtnumpa 

A travera le répertoire 

De tout t.emll6 le théâtre " ln!luenr~ la mode. Mo.à 
mals peut.-étre &Ut&.'lt qu'aujourd"hul. Il aulttt qu'une p. 
nouvrlle ~ et au.soltOt la couture (avte un erand 
s.. Jeiu d...u• eomme la nu..~re IUI' le paune roo:idt 

• Et quand elle ~ kOU\'e pou d lnsplratlor.s d&M les 

D JE L V ~ llJ X , "'°"' ~~ '4v.oJ&J.. 
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u;, 310UlLl~ \ !'t.:CCES 
des Grands Colltur1tra PariS!ens roua 
..,ront pré ~ l3na aucune obligation 
d'achst, ch~ 
S li Il Ci !., 9t, tbauntt d' lnll'9, 

l'rlX accc..si:i1.., a tous le.. oudget.s. 

cb oouveaux. dl prospe<-te Ir Vle\IX rtpert.ou-e. Tout lui 
~ bon, dr la trag~le à 1 opérette 

cette dern ~re aurtcut. pa~ en ce moment &\'ec 
lOJ)tra-œm.q~ 1 fav.,.111 d.., AJ;;Urts de la mode 

On ut!llse au llUC'olX c!u comm=e e<t amour lméttrè du 
d~ ~ qui dort au cœur des trœ.s quan& de lbu· 
manlté 

C<rulru chapeaux ~ucnt t. s'J méprendre lt.a ftgu· 
ran:. de Guillaume Tell C es:·&-dlre q• 14 mêlangent le 
chapciu t)rol en et ttlul de Low.s XI! o·autms. p!olta 
ecmme dts ~aletta. ont c.11ttte, pour parer votre Ute, e< Ue 
dt.a belles provenç:il..., ~m~cs de M.rellle. 

• Pro' nç:il nux chcrurs de Mireille 
» L'A•n ri;i11t du po=se Breùle 
• Dev cnt l>MhnJlnc avec Lakmé • 

dlWt Jean Pcllcrm. C'<'3L !'histoire de beaucoup d'élrganu.., 
en ce prlnW11pa 1930. 

SI cette petite n vue dos vieux succés pouvait se bomrr 
aux chape~ux. nous acr.on.s trop h111reux Mab hélas, cll<' 
s'étend à tous les vf•.emcnts! Les pseudo-Su~ ou 
Tyroliennes .Klnt en telle quant. é •t s! b.en déiulsttll qu'on 
a atl.nld tOUjoun ta lrs •olr se rrc>"ll'" pour ch.ultC' en 
d:œur 1" • 11\n~ dtS Yachn • ou le • pàt:e des montagnes• 

Les pè.lt .. ' es à gode:s à l3 des Gneux rotronnrnt, 
p.-.zque awisl 1>0mbreu:<s que les boléros à la don Jœi' 

P:a!gnons. platgnona 1 malheureux llis"..or1en du costume 
quJ cturchera " r<rons ltuer i;xmr :es g~rat·ons ruturts, 
œ quJ tut la mode en 1935! 

Les merveilleux baa Mireille-Crêoe 

qui om lalt l'admiration de toute l 'S d •mes a}ant vlsl!P 
lr-s !!tonds Mireille à la Folre Commcrcialt'. sont rn vente 
â. Ja Mi1~ nn Homertn, 17, chaus.~é'<" d'Anvers. à Bn1xtllt·~ 

Salade extrême-orientale 

p.._ __ • lnspl;iatlons dlvel"'..es de la mode, nous n'avons 
garde d'oublier cc qu on appelle génereusemcnt l'lnrluencc 
ch!DOIOC Cela v~t a 13 fols de • J.!3<!3rue Bu tert:y •, de 
• c~1n-cho,.. • et d • Pays c!J Sour ce • 

Cela nous nut nombre de u1ni<;~es il CCJ! o!fldu re.;r 
dues IW' le roté, sur la IIl3. che <t ce .ani. pour montur 
une doublure Gttéralrm.-:it ruUl.>nlt' Cela nous nu allMI 
helaa. une quantité lmnl.kmblab.e de broderies a"< dra· 
gom contoum~_, et e#racteres p!us o·J mo ns ch!nol\. li 
vaut 1U1eux d'n lleun labrlquer sol-mè~ d"" carac
tèl'9& de !anl&lsle : &\ «: !<11 IT&L' canicteres on a qurlque 
!o!a de OCB aurp~ ..uand un i.raduct.eur aurgitl 

Et n'oublions P:" les co1!1ures1 C•~ ch>pcaux de m&n· 
dar!n q;U plungPml•111 dlli. la o'upeur un ,.èrttable man· 
darln chlno"- s'il en r.xlste encore dam ce pays JadL• d"' 
d.leux. maintenant des réyolutiona. 

Quant aux rob<'S du a<>lr dit<-' ch!noL....,, elles aont un 
.smgut~ ro~ des J onal!t'3 pour évental:S de ~tille 
er. des dé3habllléa d twncries d op.um ch<!'! aux • p Ille$ 
alliée>• de Claud Parrm 

l'iOCl.L, \U.,ll\lU;~ .. 
qu'lln \1eux chal>O'\u tn\IU!o~ œr la modls:.e AXELLE, 
nu:que la L.,;ne et 1 {lépnce do la Bau:e :!.iode. Faeoo de
puis 3$ !111Dcs. 

1 

1 

1 

i 
1 
1 . 
i 
i 
1 
! 

! 
1 
i 

Maison 

UTILISEZ ).:OTRE FORMULE 

NOC\'ELLE 

Facilité - Economie 

.A.chetez nos tissus et 
nous 'J:o11s confeé/iormerons 

UNE 

Robe 
pour 60 fr. 

@: 

Manteaa 
pour 95 fr . 

Faron impeccable 

DL~!.\ '-OEZ :\OTIU C \ fALOGL'E 

5PECl.\L DE ~IODEl.l.S 

' 

i • § 
i;111111111111111111111u11111111u11u111 11111111111111111u11111•11111111111111111111111111111u1111, 111111.E. 

L'heure où 1 op~ponax ... 

Faut-11 Q'J ", parl'-'OltuN so:mt à court d unaguutJon• 
Ne trouvant p.u.s <ie no:r.s Il édita pour lts parfl:lll.I nou· 
vea.Jx u ata,ent llll~ dei es ~um ro ('f Lu t aLes 
M! mo•1' ent dans une a.:nœph~r .. cmb.>umte de m ou 
de 000 c <La:t bien gtnant poi.: ceux qui n'ont p:o.s ia me
moire des chiffres, Co."llblen de malh urcux ont offert a 
l'élu(' de ltur cœ-Jr '"n numéro de tlh!phone au lieu de 
aon 1>3rfwn fin·on! 

n~~~i.. trum c'<ltalt to!'t de m!mo qu•'que ehœe de 

AuJourdbW tout ce que les parfumeurs ont trouvé cl& 
plus nouveau, c·est de r<',.,.usciter dea •lt>UX parfums et 
pa.. les plus déllcal.$. malhturc11.:1cm,.u\ 1 

Nou• avon.s été bien surprls de vo.r &'étain dans I& Vltrl· 
ne d'un d• ll<>s parfumeurs en renom, une énorme bouteille 
d' • Oppoponax 1. L'oppopor.axl ex-parfum d.a ooco:tes! 
~là. dans les parlume:":es. '.•s d<molaelles vous vantent dis.. :":ent le vétyver, ce 1 !Cllx parfum de noa iTIL'1d"· 

A ll'Jand l'Ylani·;-lang, 1 amar1ll;a du J~pon ~ ml:n.. 
le muoc cher à l'lmpéra:r1ce Joséphine? 

BRODERIE-PLISSAGE ~IARIE LEHERTE 
43, r, Hrdraullquc. Ttt 11 3; .48 
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ACHETEZ CREZ LE !IPECI .\LISTE 
Toui.. """' ma.rch&ndlota oont de premltte quallt~ tt oont 
tprou•MI &va.nt d'Mre ml'f! tn vente. Vous trou•ett1 à la 
m..a.ison de ;narc-h:i.nd~TaUln.n, 

Au «Dôme des Halles» 
a.n chob DDlque de tl""'5 d•mléres nou•eautéo à d .. pris 
~lnt~nta. 

89, ROE MARCHt - AU X -HERBES . 89 
Bruxelles. - Face au c;a1cn .. Saint-Hubert. - Yt l 1%.~Ua 

Le match 

Ap~ l• cutAAnt é<h•c (8-0> d'AmS'.erdam, les pron0$Ucs 
n'éta lent cu~re fa.-orabk• a l'eqUlpe belce. pour la • re
vanche a qui d•vmlt st Jou•r a Bruxellea. Lt• Hollane>als 
(t! m!me 1.,. Btliesl 1 allaient de !<'uro comparaisons 
c i&M1qu ... : David •t OoUath, le pot de ftr contre le pot de 
urre. I<> chou dt Bruxelles cont:e le tromaie de Ho!lande •. 

Les Bata<« ttalmt renw; nombra.x umter • la • vic
toire a de ~ ... at !~ta (On parle de 30,0001). Sur la rouu 
d'An~n. c·étalt une proc-ion lnvra~blable d'autocars 
et de voitures. Toua c·•• •·•hicules arboraltnt d innombra
bles drap•l<ts hollandais Q'1e le vent chauvin (\'tnant du 
nord lui auasll aa1ta1t prematurèment .. 

Or. la glor1eu..- lnc.,\ltude du sport vo11lut qUt 1.- B•I· 
ces jouassent, C• jour-là, d'une faeon magntl!Qllt f t que 
Backhuys 1 l'épouvantail d"" gardiens de bull lut surclassé 
pu notre naUonal Raimond Braine' 

Quand notre compatnote marqua l• c Co&I • pro•1den
t!el. ce lut, parmi le clan bel~•. un vo!rltable délire. O.s 
1po:tm•n entbouslastts parlaient de :e !alre dk01ul Pour
q:.10! pas l"anoblir? Vo:rcz-vot:s M Braine. le comte? .•• 

w Hollanda!J prt:•·nL la ch- coura;euaem•nt tr •'•n 
retournèrent out,....Moerdyck a»ec la cen1tud• qu• la pro
chaine toi.. 

Quelques-uns rtatél'<'nt quand m~me à Bn1x•ll•, pour 
vhlter nos monumrnt.ll, nos rest.a.urants et pour se consoler 
en sacrifiant à Backbuys .. 

Sanction.a? 

Pour .-ous. :.INdamn. el:es n"eXl6ttnt PA> 
LA P ,1RFU.l1ERIE ITALIE.-.. ,'\E 

l7. rue Emut Soit-cr - Ttl. Il 51 O 
YOus presenl.<' l• • p rnm• de toutes lu fleura d ·1..,.· 1e · 

CO NTESSA AZZURRA 
COME TU MI VUOI 
L'électeur philoaophe 

Cl - VI -EMME 
MILAN 

llR TEL LI 
MILAN 

X.. colonel Vand~ raconu dans 1 La Renaissance 
Agr'.cole • d• Lille : 

- Dan& le rapide OUdek~ue-Var•rm ... vladl\·ootock le 
lendem&ln df'IS tltcUons. quatn Oud•k•rquo1&. partant pour 
un long l'O)l•gr, 11.stuent attenU\,,.ment l•a Jou maux; du 
molns trols d'tnlr<" cts quatJ'e OudekerquoL~. Le quatr1èm• 
llgltA.lt les !~=• commo a·u disait quelque chM• l voix 
ba&<e. et. de t"mps à autre, a!PtaJt sa main drottt d un c.ate 
n~U! 

- Mal! que taltff-vou• • lul demanda ! 'Un dt• voya~11rs. 
LlMz donc mon jounul, nous avon.s eu de b:en tr:s:~ élec
tlom .. 

- Oh mol \OUA aav .. l• tue le t«npa en me racontAn& 
de,s b latol.1"111 .. 

- Et pourquoi acltn-vous la main t 
- C'Mt quand J& 1,,. ai déjà en~du.,. avant. 

La 1ervante poldève 

Mm• Ofd6on a •ncacé une sen"anle poldh~. une !one 
tille ruûlant~ de 111nte. 

- Vou.a êta mariée? 
- Non. )4' .SU16 vlotlle !1lle. 
Sur quoi renaaaement fut confi.nné. 
La Polde\'e arriva le lendemain, &)"!\nt aur les br8$ un 

poupon de quelqu111 moi& 
- Mon fils, dJ~lle. 
- :.tais \'OU5 m'a\1n dit que TOUS étl .. une vlotlle tille? 
- B •n ~r D"l"'. pv encore u.nt • "Jlle fille : .~e .. 

TISSUS-SOIERIES 
L' inébranlable 

,, ~os CHIFFOXS .. 
38, rue GréLry !Rue Fn p1ersl 

Alclde Van Plptl>ttk était déjà corporatiste bien &\"am 
la fomudabl~ campagne taiu pour tnsu!fltr cett<!' convic
tion :..ux bra\ta cutuvateurs Ff'f·n•nt. U a lu tous lu ar
ticles de Journaux. kouté toutes }f3 con!érences des ac•nta 
de la P?OP"Ca.':de corporatiste. 

- Vrai. fat' Gédéon tu 16 a tous mt.-: du.s? 
- Tous, mon 'l'\eux •l pourtam Je auls rtsté oo. 

tat.e. 

La bonne fanfare 

C'e6t naturellement celle d'Oudek•rqu•. L"autre roir t. 
la fête du SyndtcnL. elle a Joue du Waçnrr Gedkm av&l' 
aroene un voi.tn qui n'e<t pa.s du méUrr L•-' tonotcres dl
chalnb des cul>r!ll dra cymbale< et de la C?OMe tau.54' laJ.S
.salent cet auditeur parfalum<'nt lmpuatble. 

- VOU5 n êtes pa.s trou par cett.I! puwance aonore, ce 
volume expresMf lui demanda ~n? 

- Oh '""1 'ô''!ll l\alez, je au!s chaue1ronn:.tr. 

Baisse des prix 

Anvers. 1 m61 La Ford belge o.nnonc• une beJMe du 
pnx deo; volturN V 8. baisse rendue pori.•lble par suite du 
sensible a.ccrolsat:m~nt. de la \'ent~ et. dro la production. Dt-· 
mo..o~ nouveau tan! aux Et.ablJ.Yemenui P Plasnun. s. a.. 
Bruxelles - lxell .. - Charlno1 - Ganct. 

La vertu est une prudence 

Mme Tan<'ITlbulA Joue au mots d"6 chRmb,...,. garnies à 
des me&•leura l""lll" El:e demand• r~~t.re aoir à un nouveau 
locatal.l"ra cl<'~ arrhes: ctnquante franC.!-. ~ brave homme lts 
vene-. 

- Ce n Mt Pü la ll"lne que Je voua doMe un rrçu, n'est.
ce pa.s. Noua avons bien confianc .. l'un daru l 'autre . 

Et pourtant. •Il• vll'Ilt de donner con~ l ~ homme m 
lequ•l ell• avait p~ une oon!la.nœ prud~t mon
nartt 

- \'(W..,._\,....'• txp!tquatwlle hier. ~ ne tlU!s pas d! 

les Rôtisseries du Vieu~-Srabant 
jl9. ruo du Pont-Noul (b011I. Ad. M1xl. Til. : 17.99.30 9, 1vonu1 Louisa f P0<to Louiaol. Téléph. : 11 .08.35 
LEURS MENUS CHOISIS A 15 ET 19.50 1 LEURS FAMEUSES CRILLAOES ET POULARDES AU FEU DE BOIS. 
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cell,. Cllll ~t les gma et llW'Chandtnt leur bOSPl· 
i.u~ m&la quand un bomme suspend aon cbapeau t. la 
clet de • pon... Juate au-<le.ll6 du uou. ci'eet qu'il a quel· 
qu• ~ t. cacher. 

La modiate Marie-Rose 
prioellte une collecUoll anlque de modf* ln6dll&. 

117, rw RDJI~. 

Exc~ de viteaae 
- Arri:tt, commandfl un monlleur d'allure enqlque Il 

O'.<loon qul PM-"' en auto porte de Dou&I t. Lill•· VOU& allez 
&rop vltel 

- Trop vtte? Ml\ls Je rais du vlnrt ... 
- ou~ !la d!Aent t.oUS ça .• A.Ions venez donc avec mol 

expUquer votr" h1't<>lre au Comm!Nar1&t Central prés de 
la Oar• do Lille Je monte avec voua. 

Et arr1Y~ den.nt i. Oomm!a&arlat., la Monsttur ~que 
d:t à O~n d"Un tœ '"ère : 

- Allrz 'fOlla expliquer a•ec ).t Oo~ Mot. Je ne le 
conna:a pu. ma1a merci t.o'lt de meme ana voua Je man
quai• mon~ 

Acheter à crédit, c'est bien!.. . Maia !. .. 
c!J:.<olr payer de !on.a lntérê<4 Mt dku~ Aussi l"' 
1 Bon.a d'Aelull.s • ont réallse le tour de force de permettre 
aux parttclpant.a, d·&chei.or, d.,,. plua de 500 maca.alna do 
pnm!M" ordre. vendant toua iea a.rtlclee, lnd.1-'unctement, 
&W< prix coO~ artlchés., a vec la r1e111~ de rembouner 
m 10, 15, 20 mols an.• paftt d'\nthtta. o..m&ndet< auJour· 
d bU! mtme la brochure çatuitt au c comptoir dos Bons 
d 'A• ._ s 1, 56. boulevard Emile Jacqmaln, t. Bruxelles. 

O ' ? u. 
L'hlatolro, noua ~tune Ject.rtoe, •''-'t ~l'autre aolr 

au Pala.œ, ~ Verviers. A !"orchestre, un mu.slc!en Joue i!On 
IOlO. 

Une d!une IC! penche ver.a .sa \'()lstne : 
- Il JoUe bl•n. oe P":on. dl~e. 
- Pardon. dit l'auttt. c'est un trompette. 
- Non! c·~ un piston. 
- Non 1 c•m un trompettt. 
A l tntr '&Cte. ces dames vont trouver le m\l.$1c1m et lui 

posent la quesUon : 
- Trompette t ou ptston t 
Et 1• muslcltn : 
- Jcl, à puche. mesdames, première porte ... 

Gliaseroz-Crème LU. TESSI 
I& cr-tme lo<lUlde ~uennt e\ l'A.atrtnrent LU·TESSL 

Avù 
On lcctt'llr nou1 '1i;na!e ravis sulftllt au perso~l. 

copie d&na une \l.$1ne ct'Anderlecht : 
1 La Otrecuon prie les membr'9 du peraonnel de 1..:m 

faire atMnt!on de ne paa i!Ortlr avant qu'tls ne :~ent 
a."Tlvéa au bureau. 
• Pour lew- aider t. ne pas oublier ~. heUttS de bureau, 
noua l• ~~tona cl-apm : 

• Le maun. a h 30 et non 8 h. H. Jueque 12 heures et 
rlllll li h. 55, i.. mldl, 14 heu. .... ~ Pa& H h. 05 à e h. 30. 

• POur le dtl)àrt, t. m~ qu11.a ne aoient PM enoore 
arr.'TU. le &!mal 1tur aera cl0nn6 pa: le ccatremaltre de 
l 'ullne. • 

I 

RENOUVEAU: Robe en 1'1ln49t marmt 

MADGEO 
Tel qu'on l'écrit 

Fralle 11 ·organdi cl l 'tncolu~. 

CRE ATIONS DE 110 0 & 
PATRONS SUR MESURE S 
Ecole de Coope et de Coutore 
124, rue Piers • Tel.: 26.72.20 

Une acrobate parcourait dernttrrment la Campine et ~n
dftlt des cartes pOStal~ oil, à cOW d'Une pho'tO, on 11..Ut 
le texte autvant: 

c J• voyt.~e de l"Europe du pied et serais gaineras mon 
pain avtc arll!tc!eUe akrobatlc. J'ai i.. voeu mol se trouver 
boa 1e lall~r proJeltte mon arJ!lC:tlle. 

• Je vvua DIOi.li demande: Oc..r ~::te carte. 
• J• \"O\l.S uluer a~ mel'Cl. beauoou1>! • 
n n'y a "1llmen~ paa de quoi. L& cane ooOta!t un 

ll'anc, mais on en a .. lt pour 1011 arnnt, 

Bf:ARNAISE ~STA.'ôTA.'IEE. LM Epices VEOY dan.a lee 
~ptoertea. - 0!'06: VEDY, rue Ch. Oe&roux. 18, Bruxellee. 

Authentique 

Jarquee. 5 am, est un l\ .. nc6 pour i!On lee. La ~e 
de~rt. voyant aon papa tmbra.s.ser ,... maman &;'&nt de 
partir pour oon burtau. U lie dt~ à lul·m~me. en hau<sant 
les ~rs d"un ar supûleur et cWsabu~ : 

- I1a "" pensent tollt de meme qu·t. l'amour. œs deux-lt. .•• 
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ŒLLf. QUI A R0\1PL AVE.C LA ROLTl"lf.: 

Devinettes 

LAVEUSE FRAIPONT 
RUE DU MIDI , 7• 

BRUXl!:L.L.IES aOUftSll: 
Tiih.. U .. e 1. I\ 

Ct'40NSTl'tAT10N ~l"'""ANl:NTI: 
DEMANDEZ CATAL.OGUE 

IL.L.USTRË GRATUIT N> 5 

De l' c A~l • d"8 Etudiants Libéraux CGftndl : 
Tout le monde Pf'•lt, mo~t de l'argent entrer dedana 

ou monter d_..s. <Un tratn••ay.) 

Très goW d"8 temm~ Il Mit leur :oucher le Ctl'Ur et "" 
eoodUlt av"" tll<e comm• un sout.eneur. !Un conet.) 

on le renconi.n. IW' le trottoir, Il est baut, drolt et ue. 
Il ne ma~ p&a d'ail et cependant Il pue du btc. HJn r6. 
~-> 

Oamme M maman. commo son papoa. Il por.~ des cornes 
1$ Il bue comme '°" rnuid'J)ère. !Un --.rsot.I 

Elle M ,-êtue de aoie, er Mlo comme un eoulllon. elle 
a une vilaine t~~ longue et des yeux de cochon. l Une 
truie.> 

A Gand, comme à Brunllos. pour s'en servtr 11 faut Io 
IN:her par dm1êre. <Un tl:mbre poste.) 

Elle ~ le MU\e&U monde oomme Chrl&l<lphe Co. 
lomb ~ comme une concJerge elle tire IOU\Wll .le coroon. 
<tJne~ t.mme.I 

n n·a qu'un• ~le, n" ~t pe.g se moU\'Olr, U est SOW'll, 
mutt et n'a qu'un œJ! pour \'Oll'. <DaU.S nepl5 ... etc.) 

D'Addis-Abeba à Djibouti 

Et 'PO!là 1.. Le pe.UYT'P Négw, mal COJU<?Ulf, J>t.Ye les J>Ots 
O&.l!llés dano l 'aflalre abyaaln., S 'Il venait à Bruxtllea. nous 
lnl oon.selUertons. à bon eec!ent, d'apprt'clor Io plat.! fa-
a:-ux ~ - nobles d N"Staurant 

,,f!La P~>, 
~7-.)9, KLE DE L'ECU>:'Ul 

Politique internationale 

Tél.: 
11 .25.43 
11.62.97 

Pan'U de S&!nt.-OUI• •. mardi. mldl. Trola commères rs
ma.ssmt des bou:. de !~es abandonn~ aprU le net
toyage du marchf. 

E\ ~.ette l"Ind!Jtttte, QU1 roudralt ~ ~ les S..1-
1" oonn11M<11t lee deux ~ afin de pouvoir c pro
ttw > par:.:iu~ dea oonTenat!ons P<Uea au ""'· a no1A! 
pour nœ :ec1e1ll'S brunllOI.. Ol'S pbonJea actuel!n: 

- Mo Ja. zq Ut •. hlJ es nog Roi des Roi&. 1 KonJng 
ftn de Konlngen t... t 'Waa ,.el !lOU ln d" saut te .. 

- Ja. J&, da waa r.ou, mo na dat b- v.·eneluupe ee, es 
da nog v."OU? 

- Mo J&, min dat hl! Roi des Roi& .,.,.., da ,... nog 
huuger u Roi alltn, ne wo? H1J ..... ul!a mir aa onze 
UopoJd. zoll• • 

- Ja, da ,....,t lit ..... 1. mo n&. '~ Ut a. telt'a neml, 
&"'Juuve k'lk to 

Il n 'y a pu de petit bénéfice 
D'une 1~: 
Entn>, d&M une ~plettte de mon quartltT. une JW"" qu1 

demande Io pnx d'Un paquet d• maœroni. El~ constate 
que ce pnx e<!t 6" 10 ~nt.lm<'S plus llevo qu., œ!Ul &!l!dle 
dans un srand magasin de la \1.lle 

- Il <St dêJà mldl, ~e. ne m Obl!j:!z pa.s à CClUrlr 
81 loin. Made~ll•. l"'l'met"t't-m<lt un paquet et Je 
le remplaœrt.! ttt aprl&-tnldl quand j'aurai eu :e ll"lDjl& 
d"..U..,. jU~ là. 

L'épi !~r• · n ., t p ... e'lCOre re"'nue. 

DETECTIVE J PAUWELS Ex-omc••• JUO•c••••• 
' fl11tte \.I Pa-.ou1T 01 B1'UH\.Lle 

s. llUE 0 ASSAUT BRUXELLES - Tfl.bMO,..I. t2 79 es 

Humour liégeois 
Tot a a::ant a. l"ovrèdge à 1 heurts à maUn. li p:I 

bouou a:e:me :.n·.,ure dmn on c:àbuct po t><ollre on nrn. 
Une 1: .. e \1le !ewn., tote trè6ele tl \1nt lllu\1 e; il 

dit: 
- C'e>t voa ml prumlre pratique, qui JI IOS b!nàhe dl 

V'veUlel 
- PoqM• don<' çoula, ne&e damt'• U mopond Bi~. 
- C'est puqu'on dJt qul ça p\\·ete oonht'llr de rescontre 

on boo8oll tot tllnJ><: à mattn. 
- JI n·ooa nln boN;oo. savez ml. Matlrune 
- Nin -.i? ntn bo6oou! et qwe est-ce 11\n.<1 cl crouf 

là QUI VOIS ""te d'vlns 1"s rell"IS? 
- Cl n est l"\n du tQUt. mon cool.a rttipœ:d a.e• 

mals JI """ canm" 1 .... tchet.4: JI !"4 1 crœ dœ c;uand 
veux .,.,e • de b,__ 

A l'instar de Marseille 
Chacun connait l 'bl•t.oire de ~ cochtr maneUlals qui 

répétait tout l• temps à son client : 
- voua êtt4 un malegne, vous 1 Vou.. êtea un homme 

lntelllgennt 1 
A la fin, le cll•nl demande pourquoi et le cocher lu. r 

pond 3Ur l• ton modeste 11uJ connent : 
- Parce que vous av"" chow l• m.:!Jecr rocher de Ma.-. 

~r.xlon .. " tout l=wr de c Pourquoi Pu • doit 
fa1re lonqUil l't'J">COntr" QUelqu"Un QUI 8'l\'OUTe un gro1 
bàton de chocolat - pardon. de Superchocolat - • Jac
ques t . L "lntfr ..... ~ a ru cho101r 1 

c Jacqu• .. •· le Supercbocolat à ù~ franc le l1'0ll bâton. 

Mot d'enfant 

LA MAMAN Tu de>-rals ~tre bont"11X, Rlri. Ton !'<'Ill 
frère =Ili• mieux que toi. A qua!re heures il a rnant! 
dew: fl'l'Dd.. l&l'tlnftl. 

RIRI c Il an&I : c-es:. pe.g vrai. :.1aman. n a mancé w:a 
r.ar:m. IV<'C dlfCculte 1 

JEAN-JF.AN 14 IUlS). Non 1 Non 1 Pu &\~ dl!Jkulté 1 
Avec du l'romat'• t 

Le meilleut' lait 

LAITERIE LA CONCORDE 
443, Cha~ de LoUvain, tf?•pbone JS.81.52, Bruxelle&. 

Histoire écossaise 
Mac 1n1.-,.,i,.,. promen• à cheval et ttneonttt lb<: Tar.sll 

qUl ae ~ne ausa à cb<oval mals le dos tnu~ \'U"5 la 
t.fte du cb"Tat :Mac Intœh demande à Mac Ta•"lah, la ra:· 
son de cew- ~tr&l'll" poalt.ton. 

- c·ea que, réPOndlt en sourl&nt oe drrnl,..., mon ch.,. 
ftJ a avalê un penny ce matin, alors tu comprends, Je ne 
oeax PM le l*'dr6 



;tyJe populair~ 

~t•re adr~ A un o.rchl~~ ll~eoia par un mmul-
1•.r auqu•I U a•alt demand~ un d•\Ù pour la labr1cation 
l'une armoire . 

Mone~ J'ar001t~. 

J• ptUX lall"• l'armoitt 11Ull'ant plan pour I& aomm• 
1" 300 lranra. Bkn m~u pour ce pnx. \'Oin dermre 
;en tD ~ blanc. 

MURY \'Otll présente •a ''""'' ort crta:IOn 

~Tt FLEURI 
p:ua 111avea parfum> de la plia bell~ aallOn dana un 

ll•oon. - En vente pan.out. 

du Pape 

I; XIII avait beaucoup d'Nprit. 
Un Jour, li de<: da d'o!lrtr un• IJl&:'QllP honortl:q!J<! au re

rts<ntan\ d'Une ~~ rtpub?:que ~· ou le c;erge 
t 1 objet de dHfrentea a~ttntiona. 

Mals, oo:r.m• ce rt;>r~t&nt ~ait d~jà le& dl.stlnc
lona papal~. le souverain pont.:lt lu! emoya une tabatltre 

verm•ll dont le rouvercle etalt omt d• >on portn.11. 
Quelqu•s Jours 11prt" le SUd-AmH1ra1n •1nt remercier 

n XII I Tl .. , préaen(& en uniforme dlplomatlque, la 
~..rlno oonstrllte d'ordres divers. parmi luqueia pendait .. . 
tabatlrIC. 

Alors. le eouveraln pon•Je murmura dou~m•nt à son 
tail'l': 

- La proclialnr Iola Je lw ol!nra! une atal~ de marbre• 

pnmm1nmtt11nmtt11111111111m1llllftlllllllll1111111111unnunrummu1111111Dl!~ 

i ROBES • EKSEMBLES • MANTEAUX ~ 
i J 0 s E une lemme bab~l'9 par ê 
~ JOSll: u t touJoun admlrte . • -
E 38, rue d4I Rlbauoourt, Bnu. 

il111111111111111111111111111111111111111111111n111111111111111111111u1111111111n11111111111mn111111iF. 

Dam le tram ~ "'• places t. 1 mttrleur sont OCCU· 
Une dame mon~. Jette un ~a.rel v.ra l(S personnes 

un mon&ltur ... lè>'e lui offre .. p:..c .. ~ d:nce vers la 
te-forme, puis bnu.quement se retourne 

- Voua dilll'Z M•dame? 
- Je ne disais rien. Mormeur. 
AlorA,. lr moMIPUr s'lncllnant: 
- Pa1d •n \10\d"me J'&\'&1$ cru qu• voua dl•lez merci! ... 

ISSUS-SOIERIES 

es belles enseignes 

Ruo de Te~:>euve : 

(( ~os ClllFFO~S J) 

SS. rue Gr• !Z)' Rue Fnp:ers· 

Ecole Professionnelle 
Couvreur 

Pour Jeun~ flll<'C 

L'Egypte Parfum de Lu-Tessi 
P- .un t •-pt.:en 11che e• :duloant 

Perplexité 

Un • mot <f•entanl 
Dédé a e ans D11•1 ·~<!ment u d""'ande t. sa maman : 
- Pourquot dit.on w.-c. alors qu·u a ·7 en a jamaia 
'Un? 

TRlllEMENT HORIOllEL DE ll CCMSTIPlTION 
FDRlti/UI S/'( CJAL!S POVR HOMMES lT f!MllU 

,..... ·~ JI.- le --- • li.'""'(• ~ ....... -.ao.. 
n.- 1 .. ~ ......... 
~ .. ._.,._ ..-.uo. ~D r.--- • .,. ·-= .. =--~ ~-....... . ~ 

Histoire d'antiquaire 

D• • L·ord.re " 
Not.r~ bon eonlrère Paul Achard adore touiller le& bou

uqu•.s d·anti.qultés. Et Il )' a souvtnt lait de jolies trou· 
vallles. L'autre jour, molnS heur.·u~. U n'a ramené de r.ea 
OA.nerles qu'une .a>Oureuse histoire. Il con.<ldénut d•m~ro 
d• v\tux p!Atres un assez beau buste de Danton en marbre. 

- COIDb.en? 
- S<-pt c<:nts' rt;>0ndit l 'anl.!qUa.:re 
Achard e:nm:ne le ~ e de plu.s prb, s 'aptTQO!t qu'il 

est reparê 
- /lht Ah. la 1~~ a é~ r~lltt? 
- Dame• !oit l'homme saru b "On( htr, vous ne uvtes 

Il"" QU• Danton avait é~ l(Ulllotln~? 

Madame, déslrez->·<>us l'adrt<"' d'un ~pérlaliste dq eM
tum• ~·llt.ur • Barbry, 275, rue Roi·ale <t'ai Sàlnte-~Urle). 

Priaona espagnoles 

g,.. ·" . dAJ · que l anr«tote d"'1•nn• !rançalse. 
Un R&';&Mln. eonctamne & mort. nQC>lt en Espagne \& 'l'!· 

s!te d• aa lemme dans .a cellule : 

- Ehl =•hl'Ul'eux homb<' ssb-tu b1m que tu ""raa 
ex~u·.~ au l?lll'TOt si Je Oouvern<!llr de !& province ne te 
tait PM gn\ce? Et eomrn•nt l'obt•nlr, Madre de D1os1 

- C• n'Nt que cela? Ecoute : c Oouvemeur, c'esL et\. 

t..ndu C<>tt• l!Tàee? • 
- Ent..ndu, N'pondlt la \'OIX du Oouvemt:\U' lui-m~me. 
Eli• venall de la cellule \'Olslne 

YAN DOOREN 
pour les clnéas~cs amateurs 

27. RUE LEBEAU TEL. 11.21.9Q 
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SEULS, ONT ENCORE ·DES CORS ! 
Ceas qui tcnottnl 

~ciA(JcvM'J 
n. S.15 tt band• l'<>U(e rr. 5.50. 

Ce dernier supprime lmmtdbtem•at la doalftr. Volü 
le ....,,Ode menellltos qui •nl~Te I• con et leur racine. 

Poules de luxe 

M. et Mme Blt.e<'brck onl gagné trots mllllons à la Lote
rie. n. Onl l(:het.6 une renne aux envtrons de LIUe et. la 
foœ vl&lter au Cololll'I Vanderstraeten qui admire l•s che-
nux. lea vacbtt. 1 .. cochons, les moutons Ira lapln.>. etc .... 
On arr!•• à la ~: 

- Dt\6$.mot, ch.ètt Madame Ba.aeb«I<. en.., pondent, ces 
poulrat 

- El:el poumt,lent, Colonel, ~ pountlmt. :.fa!a a.-..: 
ootn !Clr1Wle. TOUS per.aez b;en qu·e11 .. n'ont pe.a b<eo!n 
do ça. O'allleun, noua ne OOMOmmOns que des œurs INll'
qut!a &u. tlmbre à ~. Le Docteur nous lea a ff'<omman
~ 

Saumon "Kiltie,, incomparable 

Fable-expreu 

o apect3Cle mouvan:, sur lt. route a~çu : 
Dana la flatte de , .. cbe un décime t.\'llJt chu 1 

Mor4/1U: 
L'lntlanon monot.einl. 

? ? ? 

w de s ·~11osJlltr jusqu ·a. perdre le 10utn., 
Le cheik à sa hoUJ1 demanda ses pnnt<>u!le5. 

Morolttt!: 
Ba"o·,,.h•~ bébé 1 

RAQUETTES MAILLOTS - JEUX DE JARDIN, etc. 
A, VAN NECK. C:ONST. 37, Go SAeLON 

« Pitoyable 11 

Uo escroc notoire comparaJssalt c.. oorrecuonnel?e, à 
Pal1s, et Me Barboux, avocat de la P&rtl41 cJvlle, ne mé
D&ge&!t contr. lui ni lu épl!hètes, ni lea raillerlu. 

- Vous avez entrndu. disalt.-tl. les cxpllutlons smgu
IJ«u de ce b&nqUl• r. vous écoutiez tout à l'heure le$ 
ezcu.see de 900 pl\ofable t.\'Qea-;.., 

Le bf.lonol~ De ~nnlna pe.a sa phrase, l'avocat d'J 
banquier ~lt contre ce quali!le:a\I! dQ:a:sant.. 

- Pardon, mon cher con!rère, upl!qua le bêtclln!er. 
Je oe \'Ollla1a o~ot wu. dl!oobU,W, mai. Il lmpol".t.Jt 
que je ~ botnmt.ee ~ '°" aent.lment.a de Plt1~. Pi
toyable, eo effet, ne "'Ut pu dJre auu-e ~; est plto)'&
ble celul qui montre de la pltl6. 

El n continua. 

Archéologie 

L'1n!lcrlpUon c latlne, aut<>ur de laquelle quelques 
teura ont faJl.11 ~ chl>m&l.Uer, t*emment. nous a ..:la d' 
u..i rh<!laUon5. Un abo!lné a1111ai. quJ &sne KISM!: 
5iJDal• notamment qu'en 178'7 on a l10uvt dam une 
verne. pr.!s de Loadres, un ~ eemblab:e au nOtn> et 
ta.nt l 'lnlcrlptlon : 

THISIS 
APIS 

POTA.';DIS 
ABIGONE 

n P&rt.lt que l'on & beaucoup dlxu~ ~alement $U]' 

sena e1U1et de cette lnacrlpt.lon. n 1 a, en tout au. une 
curieuse anal<>sl• entre Je mo~ c pounta •. rPlP\·é sur 
vaiie trouve Ion d"" travaux de la Jonction, et Je mot 1 

tandl.u du vase anglais. PeuWtre •~•<• là une utUe 
cation? ... 

LU-TESSI les plus 
PRODUITS DE BEAUTE DU SIECLE ; LU-

Une autrl' 

L'lniCrtptJon suivante. nous écrit M. Edl. H., de Fo 
n'est pu le fruit de travaux aoutenalns r~enl4 -
noua rappelona, en effet. qu'elle a taJt Jada l'obJet d'l 
controvenea à l'A tMnée royal de Charleroi - elle n"en 
meure pu moins slna'Ulière ; 

SEU QUO TE.'\lPLA CURIOSI TE APPELLAVER 
OSSI OVES TIBULLl n;!.IA. .... 'T CUM DE SUIS sn 
TER SI CAVSAQU!: EGO AMBO TE. 

n 1 a dea bt.nlstea, e: d ·exœllrni., P&rml nos 1 
Pourront-Ils? .. 

La f)oulard( 
40, ~ d'1 la Foi.rc 1 Tfl 12 SUO 
An nue: 54, T1't Grttr~ l 

On 1 mange ben 
ME..""US EXCELLE:-.'TS DE 17 A » !"R.UiCS 

Une troisième 

~émrnt., cett• 8<'1DA1ne a ~ pleine d'n,nables 
pnoe& Vote! ce qu'une de nos leetrlce.•. mod.-ate au 
qu·alrnablt, Mmr Jrnny Volgt-Otltt, veut bien nous éc 

• Un dr mrs vl•ux amis, féru d'~Ptlll'l\Phle latine. d 
pèr. de rceonst1tuor une m.scr1pUon !&cbeuscmen• ablm 
par le tellljl6 et dont U ne rest.e de JJsl ble que l<s 
suJvaotœ: 

srr ... l7I' 
r.JB ET •• 

ES L IS 
P ... Q P ... 

c Pour eouv•rn•, «tte ln5cr1pUon !!;Ure en bord:;re d 
récipient m terra coct.a. globu!alre tt monauneul~. 
blant appar=1r à la période gallo-rom&1ne, 

c Je &eral-' bien heureuu al l'un de vos doctes lee 
pouvan m'éclalr<r. - J. V-0. • 

LB parole eat à no,, docte. lecteurs. 

M E U B L E M A X C'N MOBILIER DE LUXE POUR 
PRIX D't."N MOBILIER OROI~ 

Oe\'Ja. croqui. sur demande - 10 ans de pran 
SS, rue Mont.·Herbes-Potai;e."'t!I, Bruxellu. - TB. 17,SUtl' 

Réflexion 

- J'ai ~t6 toile de ce garçon et maintenant Je ne 
plus le •'Olr. Oomme les hommes cbanaenu CH. Becque.} 
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a l'ceil 
- s~nout, H•\IS ftrez bl•n at tention devnnt m on m&r' 

- Mai. Il ost aourd comme un pot 
- Oui, mats U.'l pot a•·ec un œU au fond ... 

EAUX DU CONGO - TANNAGE, pran•I extra-so'.lpl• 

an Grtmbcr&tn C'. 10, r . DUT)' (Ch. d ' \Dttr1), Brus.-:Sord. 

.n retard 
u com:qu<l du r alala-Royal, Gll Ptm, étalt en d>Seu.s
on r4:mg ~ rouli&:;es a\'tC son d1rect~ur 
s .ud•m. le rt'~ur parait. criant. 
- Mon.ait-Ur P'-~3! • V1te • • VO".J..\ li\ ral~z. .. D Y a 
.nq bonnt5 mi-!ltt'S que ,.ou.s dr.vr1,.z f:tre- f"D acene .. 
o 1 Pé"ttl 1e Ptte•P e a...'Tive aur le plateau •~ e>t 

eUll par .,. murmures des &ptttateun lmpaUents 
A·nn. Il aapproche du trou du aoul:kur et dit .:.!m-

t au palllic 
- J arr .., du ~ !l y a>-alt un monde! 
Er la maU\''IUlt humeu"' d.e 1& sa?..e ht p~ce à un ton .. 

erre de r:ttS et d a1>1>laudls$<men1.&. 

a recettes de l'oncle Henri 

SOUPE DE CONCO~IBRES 
A•ec drs os d., bowber e, raites boullllr de rtau en suUI· 

ce MtVfz-Y deux roncombres. une bot~ dt po1reaus. 
pommH d• le!Te e\ d<"UX cullltrs a bouche de Totn('A 

c• p»IHt'Z eloo coll\-enance ra.s::ez l!-'3 lti\lrnell deux 
is au taml!.. 
Faita tt•cnlr nu bturre des leullles de poul'J).cr. dont 
q~rurs a ron1 éU aJouléeS au susdit pota~r C•'I fcum•,. 

nt rejoindre la IOUpe lorsqu• ,...111>'"' "~ P•""' 

7. RUE DE TABORA 
Têt. : 12.45.79 

UITRES -- CAVIAR FOI E GRAS 
L E S THEATRES • P1ti• 0 1 •ucc u•uui 

Paul Va cry à moins que ce ne rilt Rœtand. dina.• 
ec un ami dans un Grand restaW'llm d'S quais, entre 

, pla.:e sru111-M1<·hel et nn,tltut.. 
Au ente lrs d1·ux convive:-> cauia.cnt nv('c ammatjon . 

• <"n fum'1.ut. Sôurlam. Paul Vakn· à moms que ce n e 
· l Rœtancl, s'aperçut qu'il \tnllt do brui"'" la n•PP<' 
vec son ctp.r,. 11 fut au!'-.t.1 eon1us QU un tnrant pr.w> 

laute Qup 1a1re• Payer la nappe? 
L"o.mi "1lt une Idée : 
- s1snn le trou, d!~U à Valt-y, à moins ciue ce ne tût 
Rostand 

ity Cabaret Dancing de 10 Heure. 
Dlrt<llon Wa lte r Sur~ ~ur<h ~uoch .. 

Cttt~ sematne 
un pr 0tr;ramme d'attraction• 'xt.raordlnalres! : : ! . .. 

In nln d'cll:que (d'après • El CharlcUète dl Clll-
è ., . 

- Poul'\Anl. oa'fl-z !Allye, dJI n·~ pon lét dbr!Jt •n nn
t ahl~r 

- C t$t poM!ble, mlns ça n'impét<-h• Qul d'Jé sil rè\·èy!ye ... 
- l*n. dJI n'è JlOU.' rén. n do! C'èst les qua te cama-

oa qUI m'ont ~ al coupète des mon~yœ qu'ont bè
è en r ·dlall:tndantl 

m.Zfll9.62 

Ça ne s'attrape pas 

o. .-ant le :rtbunal de Clllteauroux, ravocat par.sien Me 
Cler" c1a1t .-nu plaider une auarro rommerciale qui ne 
pl'ttalt (Ul're à des digress10ns •Pirl' u•lles . 

Son ad•.ruire, avO<'.at de la m1on. ae !ë::clta d'abord 
d'avoir pour contradlr:eur un des avocata les plus brtl
lau'.J de Pans et, en tot.• cas. le plus 1p1rttuel ll a·é~it 
5Ur les dons de .).le Cléry =·tant en prde le tribunal 
oon•.rc une trnù:m~ lllSUrmonl&ble qu'ont les Juges a 
uamincr d'un a-U bi•nHill.ant le dosa cr de celu: qui :es 
• distraits. 

A la ftn d• oa p!aida.rJt, ru°"'t crut dn·o.r rewnlr 
enr<>re 1011guoment sur ce po.nt, al bien que Me C!l!ry. 
provoqu& a un• réponse. d'autant plu• vive qu·11 était plus 
énrn ·é de ce.o rt-pémtons. commençl\ 58 plaidolrle en ce' 
t.trmes: 

- Mon nd\~r"S."lir.-. Me;.'iltU'l"'S \·ou~ a ~auroup parlé- de 
mon ~prit U pirai: en u-01r un• crainte lnrurmontabl<', 
qu11 ae rassure : ce n'eot pas comme la ple, ça ne s attrape 
pas. 

Buvez du thé ! 
i.., T••·ROOm de l"English Book!ho;>. W. H. SMJT H 

& SON. 71·75. boul.-·ard Adoloh• Max, doit M réput.auon 
" 5011 lhC ANN HATHAWAY'S Une seule quahté extra 
•·1~ricurt, mdanaP excluslf rn \rt\te par 100. 250 ou 
.;oo gr oux prix de 6.00. 14.00 ou 2i ~ !r Le T •a-Room 
st ou• rrt de 9 à 19 heures. B.U!et froid En1!Uh Lunrh•..s 

partir de m1dL. 

Début 

Un jeune Marse1lla:• debt:'aa au Palais d• C:istal 
li avait apprla deux cllan!Onnct\<'3 du rl!>'rto.re Mayol, 

mal& aon dl:octeu~ luJ rut qu'il devait, pour le pren11er IOIJ', 
'l tn rhanter qu'une. 

Pourlollnl notre- Mar'~u.s el1t bien VOUiU « pC>U.S.S<'T • le.S 
df'U'.'( 

soudatn. qurlques m1.nutes avant d'rntrer en .5ecn;o, Il 
ML\.t_• un mactunlStf' de ses am!.5 '" 1 dit à vo~ ba.'-Se 

- Tu •a aller aux tro~iemca ,ntenu et ap"~s la pre
m~for~ c-hanson. tu cr1erag c BJ.S •· 

:"(ot:• Mandllrus entn tn ocèn< et chant~ 58 premltt• 
chanson. Rapb app:.aud1.su:DPnt&. Le !iilL-..eillai..\ Vint u.
!uer tt léve la têtt attendant. 

A lorr., un rorp.s se penche là·haut e1. ur.e vo:s lance: 
- 011 J>ttit, l• ne peux paa cr1tr: • B:. 1 1. Le vol&lll 

qu'eAI lu\ltur, il dit co=• ça QU• tu cha.."'ltes comme un 
"eau et que le pn!mler qw l'applaudit 11 luJ bouffe le 
mou! 

Sardines 

Saint-Louis 
les meilleures du monde dans 
la plus fine des huiles d'olhw 



1318 POURQUOI PAS? 

• 

VEND 

~~ZfllS 
-- - - - -- - -- . -- - - -

9'f.66 R.NEUVE.~~XllJC, 

Eloquence judiciaire 

- Croyez-mol. mon ~e confrère, cboi.i-z un bon i>a· 
tron Quand on •·ou\ se lancer dAll$ notre pro!tl&lon, 11 est 
touJoun bon d"a>'OU" un pied quelque pe.n, 

- Vous avl-z do la r;>elne a avancer, • chaque Ph 90US 
H102 arrété par do nouveaux acr~pults quo >"<>US aviez à 
~r. 

- Dana le rayon des a••Ui!ts. les bortnes 80!\t oourds. 
- Je me caPl:onne dar.$ mon suJe-~ 
- La r;>enonn• avait concubJlé 1<>n COUD d'a\anco 
- Sar.a douu. le cocher n'a pas de trompe comme le 

chauffeur, mata Il n'a qu'a !atre du bruit avec .. bouche 
ou 8\"~C aUtJ'P ·hn1C 

~~~~:WH ITBREAD 
Encore 

- Ce n est pas un rrus<rab!e c .,., u:i malheureux naU, 
bref un pnmJp;ire-

- Ce aont de cr• canards don: la prrMe noua monde 
sans merci. 

- Le mlJ'I e1A11t une d• ces lmcs nalves qui n'ont Ja· 
maa porte culot~ 

- Messieurs. ftspè:e QU• vous donnerez la peine la plus 
minime, c'esW<:.re 1 acqu!ttemen:. 

-La paro~ d'un a>ocat nut bien celle dt deux ttpns 
de J=kt' 

- c·est la ontrs•ttnllê r:w. SC'.ile, ru·em~hr de >'OUS 
da't que rotre client est un COQu!n. 

- Le ma.'1 r<ntre chez lw. li troua la maoon \1de et 
la ft:mme QUl Ut'! pu·part pas Je à.incr, 

BERNARD ~~=~: OOEC N:~~~~ 
fELEPHONE 12 88 21 

Huîtres • Foies gras - Homards • Caviar 
- Salon do d~tatlon ouvert al)rta 1 .. IP'" tacles -

Le Fantôme 

t., maiJUllque chAteau de Valança.y appartient au due 
ot à la duchcsso de Talleyrand, née Oould, qul n'y rêsl· 
dent Point. Un• aile a êtt consacrée à un dilpen.'8.lre. et 
des rolJ&leusea l'hablt<ot. Non loin .,. trou'• la chapelle 
oil .. ~ ent<rré M. de T•Ueyn.nd 

LPs bonnts aœun ont oou tume de pr tr p..>ur le repoo 
de l'âme du grand dJplomate. qui en a oans douu que!que 
bescLn. Mala une lt'aende .... t êtablle, ~ elles n·aiment 
pas d"ent:-tt "'11les, à la nult. daru la eombre chapelle. 
L'une d •li• al'oue q·1'un Mir. U lw 1e:nbla •"<llr 1e dtts
ser devant elle le ape;-.tre du pr.nce de Bfo~ ent. 

- Et qu·anz-vou1 !ait, ma sœur? 
- Oh! Je n•JJ pas perdu la tête. Je lui al dit: c Etes-

'\'OUS bien en EnftT, au moins? •· 

• 

VOLETS HJ.Ot:S:Es • STOUts 
J. VAS llC \ ''i l CHll ~I ET 

REP ARATIONS 151, rue Jourdan. • Tél 37.Q 

Lea affaires reprennent 

- Heu 1 Ça reprtnd un peu C .. t Hal. ça reprmd. 
blement. l'aa p!l:a tard que samedi uo de mes repr~ 
esi ~cnu avec un ordre de 12.000 francs. 

- Douze mllle franc,' Tu \°&S fon.. 61 IU ospkes 
Je ftJs a• .. ltr œlle-là a•·ec mon pl('on-çenadlne' 

- Je nLI fort? Je l'lLIS fort• .Je pe11x. mon Vieux. 
tu \'OUdr.i&, le montrer la lettre d'arwulatlon que )"al 
ce maUn m~m• du cll•ntl 

MERCREDI PROCHAIN, A 2 
Vl:NTE PUBLIQUE DE illEUBLES ET OBJETS D' 

HOTEL DES \'E~TES !\'.0\'A 
35, RUE DU Pl:PIN CPorte de Namur). - Tél. 1 

Enfantillage 

Rosine awste pour la preml~ro foia à uno cbtmono 
gl• use dans une cathédrale Jn.rJKU< e por un bi?au 
sieur en habt~ rouge et bas blancs qui précM• le cl 
elle lnt<rr~r l~ d!rttlrtce de """ pntronag .. : 

- Qu'e.st-c-e que c'est que cet. hotnme? 
- c·est Io aulsor 
E~ la peUte dt dire, pruque indJ1mée · 
- Pourquoi doru: qu'o:l ne met P3S un Belct? 

Le vieil hiver et le jeune printem~ 

ou les beaut~ de la statisti 
L'hivtr portant d3n.s la~ 
Dont Il te réchauf!alt le doe 
Ses mL>t>u• et se. fagots. 
s·en allait. n cédait la place 

Au l)rlntemps 
Qul, d• tous templ!. 

.EnJoU.e aa bou!oruuere 
Pour lnau.,"Urer les beatL~ Jours 
Comme b ~•!son d.. a:nou,.. 

D ur.t- pnmeTê:e 
Le pnnumpo Q'.ll oautalt, 

1 Follt Jeune>.se ' 1 
A 1111v~r qui bo:talt, 

(Pau\·re v1e!!:esse> 
En le croW.nt, 

L&nça "" propo11 indécent 
o., la part d'Un adolescent 
c Eh f mon Tte:tx ! ta mo11$~ehc es: i;rt-.e 
Lora que- ma mo~ tachr ~· c:1Je 
~ c<>aplts a'y .enaot a.&«1;r, 

C'llseun. chacune. 
Le $01r, 

Au cla;r de la lune•. 
c JolJ p~:, ce qal est c!air 
Et plus cla.!r encor que la ~une•. 

Lui dl~ l'hiver. 
• 811J11 rancune, 
C'eot, aongeo-y, 
Mon pauvre &ml, 
Ne atralt~ qu'\u1e ~onde. 
Que ~ull que le monde al morule. 
Il f'.lt tar.:. de P:'l.'l'.«llP&. IIlll fol, 
Qu'U tut dbl\-.,rs; au......i cro!.wnO'-
Je ne 'J!s point pl':l.S Vleui quf' to1 ! • 

SAVIT LUS. 
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L'apothéose du P. Damien 
11!111 n)' ma.:iq11a. llllOl1 une dl;ne oollabo:'atl<ln radlo

pbolllque C'clle-cl anlt été confiée à la Radlo CMbollquo 
Belle et l'on peut dlte en lollle &lnctrl\6 que le report&Ce 
des fflloll\1'1lt<"' <'~émonle<S d'Anvera tut d'Une ln<:ontuta· 
ble mM1ocrllè. A aUCUD moment le& auditeurs n'eurent 
l ~ d ~.Der 1e spectacle ou d'<-n ~.,. l'emo
t:on. Le ~. d'Une \"OU b:u>&le, ae contenta.t d'aliCJler 
de tem;is en lemllf; quelques ph!'U<S atch<S et ana Yle 
a noer'!uanl A er q-.e la mwJque Jouait qu:ind on en
ttnda!t une ma."C ie !~bre et n4"'ie&nt po.r contre d'in
diquer qut c t'.a t M Van Zeelan4 qui prQ&it lA pe.ro:e. 
Le IOUt t.tAll nitre~ d'lnlcnnbsb!ca si!~ de ces 
..iiw= qal ll~nt. par taire parl.ic pt':' !'audl:eur à l'em
barraa de ce qu; i;c trouve d.,.-ant un nùcro aan:; savoir 
a·en .ervlr Unr elle ctrémonle tul mtttlé au!A'e chose 
qae <:f'!.te )H!n1ble ""'"""'"· 

IRA DIOI 

NOUS LANÇONS 

UN NOUVEAU MODÈLE 
à Fr. 2.995 

MJS1CALITE ot >'I •ER ORDRE 

ŒIL CATHODIQUE 
4 Gll>MME!:> 

JON.~ OE ... X J ON0[ ro l!tT(S 
[""T" TOUTE UNI StAI[ or PE~'EC· 
TIOPiNEMC:"4!'1'$ ULTRA M00Ut,..ES 

USINES : tl4·11JI 4VENUS. flOQIUt , attUX&U.&a 11t' 

Les pigeons et la T.S.F. 
On \"1cnt dr lal~t - F en AUem:ir.><' et en E.>-

pa""ne de c:ur exp("r.e:nces en r ... e de démon:rt>: qu" 
~ T S F a une tnl u .cce ne!aste s.:.i le .eœ de 1 otienla· 
t!on dt$ P'ie<>N \OY31ews. On a lll<'b~ d<S p 0,ons à u.-1~ 
d~tanœ ~ co-.i:.tc <Ill co!a:nlr...,. ma1a à pro:<l:nl\o! d'U."l~ 
s: t on M> tnt.e pendan1 qu e • ne! o:i a 1. !:li l tmlsoion 
rtrul flllb;• aprb une rta;.nc h 1• t an 'es p11erns lm:.&
sa e:i• p r l"'trOU\"<r leur chenw>. Qu nd 1 ém:ss.on se tai

sait plus ro~. 113 <1tcrl·•a1ent des urbe3 tout autour de 
l'u.ntcMe dana un ie.yon de ~nt mMrt-3, aans pou;rou 
•'•n tlo 'lC'I' Des que 1 tm!S!lon él::l.. arrHtt !es p:g~on.s 
reJO. a tnt ei; re!'"'tr-m nt e r c1lc b • 
es pf<"mtt a ro .. t .a=a. s''1m ~ .. : ~ rtthercbe~ rn-

lrei>-1.RS pu certa "' *-'C:allsr~ 

HARIO • Le poste de qualite 
950 lraneo l~O lraru:s - 2.300 lrancs - 3.250 1rancs 
HE.'1Rl OT,, IA, rue deo Fabro~ue., IA, Bru .. U<t. 

L'agenda de l'auditeur 

L'I N K fmctl.l"ll : du 10 au 21 Jwn, un cyclt de 61.x 
oé:lncl'l" consacr.!<'S à l'HUl!olre dt l'Opcra et commen~ 
pu M Rcne t.yr I.e :o. c La Pil.salon selon aat:it Jean 1. 
d<I J .S llach <lo:in«> au C!ef.L'"'C de M< ra. aous la <ùte<:· 
lion de Ill Maurice Weyn.andt - I• ~· JO r, 11ne >éatu:c 
~t la parœe et la mus:que et cnœacttt au hwno
,i.:es. Le 10 meore un coocm 5Y1I1P-'1onlqu<. d.r.gé PB' 
M Frans Andrt d<mt .e programme poncra des CPUV:<l6 d<' 

Moz:u't Jtan Fmuxa.13 ~tho1en Rivier, d HaYtr. Rou&
sel et Salnt..."'1l:>S. Le Il, un concert extraotdinaire d~ 
thœun et d'orchestre don:w au ~to:re de BruxelJ04 
avec le cC>l'lCQ\ll'll de 1 O:"Cbe.s\re Symphonique de Bruxell.., 
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11UJinJ de~· 
• 

PAD 
JOUD 

LA M'HAGtRE SOUCIEUSE 
DU llEM·[TH rr DE usmt 

om1m 
peutocq~énr 

un 

~llll!llllllillllill l lllllllllllllllllOllllllllllllllll11l:lllll111llll11lllll1lll1IUlllO llllllllllllll:U 
de Il\ chot:l.~«- c Les Art ... ~n.t; R~nt~ » e:. c!e L.'\ chora~e « rro 
MclAlCA 1 l..e Il. u:ie • AetuAlt t 1 consacrée au c nqutmio 
ann~"<"r1.:Ltrc de 1a mo:t rt·&ug~r.e U ye Le :... '3 c::~ 
lion en Be!g'.que d un )Cil rad.('?hr>nlque • Le B< n Graut 1, 
dt 1·ec-r.am !rançaC$ Carlos Larrond.i 

On dit que ... 

C d:ln.s •• cou:a:n do ce mo:& que 1<:-a maug-..tl'tt b 
s:.a.uon d"t'fru.M!on àe J~aJem qW a'".ra une p:;_M,!lnce 
de 20 kw On o.ent d eni.rrpi-endre a Mœc<>:t .a consuuc
tlon d'un emetttur de ~levl.\lon. L 1. N K. o:gani•ern d"" 
em.lalo116 &peclalts le 2• mal, " l'ocea01on d~ è!ecuon.s. 
On estune ~n F:anoe que 22 7 p c. dra aJdlteurs on· ecouté 
les Pn>WU>n.. C• prcl)J.gar.de e!octo. a e, E!I Th~.1nge, on a 
exp< men~ a\ec succès 1.:ll pro.: dt q .1 pe.-ir. • f ~ 
1e1 m~~= par T. s. F. 1 ts. quest.cn. en A:li:eteJ e, de 
radiodlt!UM'r les d;J;(OW'S lmpo:\a.n'..S prononcés à 1'to 
Chamllre <1e11 communes. En sume on co:np·e 4:?S.3a au
dtl.u.-s. Un repcnage 'ad!O!>honlque aera !&Jt à bord du 
~:m lora d• son procha111 •O)'ace vtra :'Amérlqul'. 

Humour américain 
I.e cêl~bre humo·t:ste Maik Twain alla un jour ltUre 

visite à Mme Beecher S:owe, l'auteur de la c Caae de 
l"Onele Tom 1 G<néra!ement uél;liao! dan.• sa toUettc, Il 
a\:&lt ml-me oubLe. cet;..e fols-1.il.. de niet.:re une aava~. 

Quand •Ile le V1t re•·en:r, n lem:ne lw fit rem rqucr "'° lncorrectkln \f'Stlllleiltall'e QUtl!jUes U:st&n:S :;>lus r.ard, 
un mmsagu "'°nnal\ chez Mme B« !ter S'..O e. U ap;ior· 
t&a. un s~m paq:ie: La rom~nc.r.e 1 OU\T,l, 1 trou ra une 
cra~•~ not.~ a laque!.!• éta.lt ~plngl~ utte note • \'oie! 
une cra\ att·, rt h.Vdez·la b.:t-n Jr ~u1s r"té chez l-OltS une 
dtm.i·hf"Ure Ntns cravate Apr~ oe ml-me f"sp1ce de t('tnp'I, 
voua voudrez bien me la ret.ournt r car c'est la seule que 
Je~e · 

• 

( 



« Pourquoi Pas? )> à Berlin 
PREMIER MAI 

Lu Alletru1nd! aont d•s oraanlsateurs-nts et. POur repren. 
d re un mot de Ootbbtla. lia 1) conna1soent en prop&jlande 
Ma~ lia nt .ont PAS •P<'ctalemrnt una111natJ!s et, bien SOU· 
v.nt. Ils ae bornen t à reprendre lt• ldèts des antres. en les 
rerrnan!Mnt •t rn 1·n ~rlectlonnnnt l'appltcauon. 

C 'est a insi Que le natlonal-aoclalt•mc n'est. en somme, 
QUO du sor1all•m• tr~, avancé. que l 'auteur de c Mein 
Kampf • a accommod~ à la 111uc., c Deutschland !•ber 
a lles • · Il a ainsi aaun• aon paya du commun1'm• QU• le 
nunalt, ce QUI n'est d~JA pas &1 mal, mals 11 ne luJ a pas 
trouv~ d'aut re Wr qur celle d11 prcmler mal - la même 
Q•J 'à ~foecou 

Celle de cette al\Mc, 6 B rhn. !ut arnnd1ose comme tout 
c• QUI ac !ait outre-Rhlrl dons oo domaine Elle se dèrou· 
la.t oomme paratualt notre dtrnier numero et il serai. 
!as>.tdJetr.<, 6 une semaine d~ntervallc, d'moore en parler 
longue~nt. aprà 1'5 relations QU"en a données la pn»se 
d 1n!orrnatlon o·a111<11n, Qlle dire de c .. fétea all<':nande• 
QUI se ressemblent toui...s. dam leur • Kolœ<al •· de• cen
t&tn .. ~ mlll!tr• d &S5LSUIDI&. défilant en fonna~o'Dl p&.r• 

talta, ct. l'ordre et de la dllCipllne lrTtprochables, une brù· 
lant• paruc!pe.Uon mJ:it&tre. un dis<o:ua du Fùhrtr. un 
ent'lousla&me frenétlaue et une débauche de dnaptaux 
ro~ marQuk d'une croix t•l"1r.ée sur paut à cachettr. 
En plus. pour c.U• tttN:i. un s!pn:~.!Qc• • ~latbaum • 
plant~ au mll!eu du • Lllstrart•n •.au cœur d• la •Ille. 
ln Allemands - Hell 1 H.i1• H~lll - ne sont JamalS las 

d • iout cola et Il est cun.ux de remarqu•r que les !<rom~ 
10nt le.s p:us •:rubérantes dana lfllf admtra'lon PQur • un
aernn P'ilhrtr • C'est l croire QU"•lla 'Ont toute3 toqt.<!<• 
d e lul o·aatre part. on • sent • d• plus en plua QU• rarmte 
~ rall!ée &•I ttslm•. aloro quit y a moin• d'un an son 
lndl'pendance •t rn~m• aon hostilité étalent notoitts. Ou l'St 
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UN CHIEN 
DE RACE PURE 
qu'il 1oit de luxe, de chasse, 
de garde ou terrier1 de tou-
1e1 11aribù , doit tou1ours 
r'ocl1eter dons un 

ELEVAGE DE CONFIANCE. SEUL LE 

CHENIL CONTINENTAL 
9, AV. H:\:\.fOIR, UCCLE - Tél. 43.06.93 

VO US OFFRE CES GARANTIES 

le temP! d ~ putsch dt 1923, contro lrquel TOn S-lct, m&ln. 
tviant glo::'lrll comme cttateur d• la R•lchs•etu. prit rt» 
:um•nt IXll•tlon? H1U r a su oubller ctla - et le t:WnaJ 
aussi. 

LA GENERATION MONTANTE 

LB • Via trlumpha!...l • Qui mtn• d• 1 A •xander Pl&t1 au 
Relcluaportfeld des procbalru jt'J.X o:,-mplq-.es. avait ét6 
abo:'damme..,t dkott<: p;ur a cir ons»noo d•s d ••rl.'
ments J>QPl,..a.rea tlr&L é~ orpnuh dans tous lts cotm 
•t la b::usertea rntal•nt ouv r J ur « null C'était la 
!~:. de la Joie - par o:dro du (l>U\cr~nt - dans Cft 
unmenst B<'rL'l QUe tant d'anrowtt ~Lreltnent. ltllllS qUt 

1 

domlnr la lof asns <eose plm grnndt, plus ton•, plua 
totale en ce nou•••a me..-.,,. qu a nom AdoU Hltltt. 

Au cours d• la mat n,... Io mess~ a pris la parole a11 
PoO'.&tadlon d• la Lr '"t<ntrasse d•\'nnl un• J•unnae de 
quat..,...nngi. mille '"""' rem~ de tous les quartlm de 1& 
<J\l>i!a!• en langues colonnes pl'ttr'dée• de litres •t d• t&m· 
bours. La Jeun..,,.• Hltl<"? &ait combien ll tmporrt de oe 
l attacher et Il ne neahcc rien pour ula Eli• le lui 1'1!BS 
d'a1Ueurs bien. en •• donnant A lui CO!'Jl• et Ame. Mab Je 
Fühm- veut plus •ncoN!. Il faut qu·cue soit fort•. qu't lle 
&ott dure, qu'Plle s'accnutume ou sacrlClre; Il n·y a pas da 
place. dans l'Allema~nr· nallonnl-t0ela!13lr pour des enfanla 
gilté$ et dorlotés 

Garcons et l!lle.s - dont <ttlJ1lns sur pied d•puls dewc 
heures du mattn - ko•1tcnt cd11 !out vibrants. Ira paroles 
du tnbun 1,...11' entrrnt dans la t~\e rommr 11 ellea 1 
étalent enfoncées a cou)J6 ù• nuullrt et la P<'rorallOn -
un ;-ivat au p<"Jple all•mand t t •r~urlllle par dea 
•Hel!!• lnlum.inabks. Puis. gra\cmtnt, plCSQU• rel11pe1Jst. 
ment. tous entonnent 1 h1·mn• nat!on•I suM du c Hor.t 
w""-~I IJed •. aux acrt'nt.s m•lol!lr.lX "1 entrainants. 
Il F•lhrer accompagn~ dr Ooebl>l'ls, de ion Schl111cl1 et 

l!e quelques au~ros. s r<tlre V5 colonnes .., rcflll'ment " 
s·ébranlrnt rn c anta""t c ut l'AUtm:igne montante qui 
passe, l'All=aimr QUI re veut !>Q$ tiz., dorlo•ét, l'Alle
ma~ qUl &em forte dure •t ~I< au .. 1crll1cr. 

a.a Hitler! 

A L' INSTAR DE DANZIG 7 

S1 paradoxale que la chou pu Me paraitre, toul ce!& Mt 
dOm!n• po.r l'ld~ de pa!.-. 

- Fnede• Wtr 'lt'Ol~n Fl1edc' Il.a p:i!J:, nous \'OUlona la 
paix•1 a cl.uné Hlt!er Et l a •Jou·~ Wu Rllmmert una 
Oea:.>rre ch .. u Rum.'llrn una Lltaum IQut nota lmporc 
1 Aut:ic:M qu• DOl:S imixrte la Lol u r> .. 1r ..-oll•n nur 
Frtede• 

Et <If' a'md:gner 8'« Vloknce contru la duplldU! de 
• re~x qu1 s'appuient 1ur des œuor4 et des balonn<tta • 
PQur rep:odler au Rell:b l)SCl!lque de. !n'entions qu'on wl 
prëte gu Wtement - alors qu 11 a undu U!'-" douza•no de 
!OIS une ma.n loyale qu on na p:u •oulu prendre 

Venant aprts k• ro!crntu p101t.s•at1ons contre • lrs mal· 
.-eœantes ·~ gross1~t•'S tcntnu.-es d <mpolsonnem•n1 POll· 
l1QU• •. a propœ de l'Autrkhe, la r.01ntlle d<!cl"'1'UOn du 
F\lt.rer ""t à ,...tenir N'a-t-11 d'a eura POL! ••l!sl dit. an1.-.. 
r.eurem•nt. QU• l'Aut.rl<h• n'a d<!Jà Q''" trop lourdt menl 
pesé dan.• la balance al:emand~? 

Par romre. que n'a-t-11 pas lcrlt d3118 • Mein Ks mpr 1 
et quelle activité opinlât.- IPI nazi. ne d~ploltnt.11 pas au 
pa)'! du chan,..,l!Cr Schuarhnlirn? 

Nous en forrnullona la remarc1u• â un aimable mangeur 
de choucroute, a1·te QUI noua noua lt!ons ln•talléa au cai. 
Wtnterxarton: 

- • l\leln Knmpf •. r~pondlt-11 aar.a ~rcllltr, Ht une 
base, une parall~I• de d~rt, al je pul.5 m'txprtmer en 
termes mtlitalre.s. Mal.a cela n'<xclu• p111 lln• adaptallon 
aux circonstances . . 

- Et •t un putsch !nstaun11t le llAtloruil-~la!Jsme en 
Autriche? 

- Ce .,.rait pour elle une a!!alre d'ordre !nt~. NOUI 
<orions éVld•mmtnt srmpathbanta. mals aans plua: à mon 
&\':S. c"est d'a111.uro .- QUI te produira· l'Autrlch• &e don· 
nera tôt ou tard. elle-mtm•. un scuvunement natlooaJ. 
aoelaliste. 



Cun femme 11"'1< dans la 
";c catouztc d'admiration 

•t d'amour... Tou• los hommes 
soot s6.iuiu_, a.ttltb par son teint 
rn1u1.ntl 

Son .. c:rot? Simplomcnt don
ner i u peau 1cuocsst, ~ant~, vie, 
en I• nettoyant • en profondeur • 
avec le uvoo Cadu.m. 

Totalcmcnr dtpourvu d'alcali 
libre - si dangcrcu• pour la 
pou! - C.dum forme une 
mouue 1i crémcu~-t qu'dle pé
nètt• dans lu plus peut• poros 

et ili.mioe tocte trace d'impu
ret<. DtsomW! \'Ctre ~"'· om
b<llie, parfum«, attire le !Jai,cr.. 

C.dum Ut Io 1:1\'C!J de bea..:t 
le plu. koDOlnÎqu<. Il dlllc trh 
~ngttmps et C'OOtC' s.i rcu. c·c~t 
l'Ourquo1 \OUJ J'utJiscrcz tga• 
lcment rour k batn afin d'acqci
rir sur tout \.otrc c;0rps. comme 
iur votre \'Ï\age, 
cette puu douce 
et satinée, cc rcint 
de fleur • le• Teint 
Cadum "" 

Ca.dom 
- C<i:nme r.. talt Danzig. 
- Parfaitement. Et ~ mêmes rapporta de bon vo:<lnue 
établiront, aam que nous tentlom de for<cr l'Anf<:oluss, 
ut tomme noua laissons •ubsatcr le caulolr né<'e&5attt. en 
rre allcin•ndc, à la Pologne. 
Noua croyon.. aWllll que les ch-• "' p&.'!.~ront de la aorte, 

Yllolrement du moins, al l'Autt1che tourne vraiment tout 
fa!t au natlonal-fl>Clallsme. Seulcmcnt, nous nignoron• 

1111'avec Danz!g un An3Chlll!5 de !ait est pratiquement 
et U est ~vlde:ot que. du c6·~ de l'Autriche U n'•n 

PM au~nt - san• <;U'•on vole ce qu·on pou.'Ta1t 
le cas khh !>"' r l'em1 ··r 

LES MARRONS DU FEU 
Sur ces entr~falt.cs eont arrtv~. auoc-lvcment. la nou

elle de la tulte du N~s et celle du momphe du f:ont 
pu~ en ?rance. 

La pr•l:!.~re a !ait s.nsat on Q 1c va-t-11 "" ~? 1A 
ruare rot gagnée par nt.nue, m ls le succk de l'agrea
seur, dans l'es:mt de la s D. N n en pu une eolutton en 
'Dl. Alors? On rega:·de du roté de l'Anglrtf'rre. qui disooeo 
du mrf de ln guerre et qtU nr diih• pas volontlors tea 
camour!•lll. Elle y mettra Jl<'Ut-Nrc Io temp•, mals, estlme-t. 
on cn r~n~rnl, elle oourralt bl•n, Il ln lonJ1Ue, avou- le der
ni~ mot - comme conttt ::\Ap<Jltcn. 

En attendant. l'Afltmarru.' o!llclelle artccte de consldl~r 
qu·u "aaJt d'un•' a!ta'fe qui ne 1 ~~tt!Se pue: el!• s'appli
que à ménacer la cht!ne et le d>OU< - lise%: Rome et 
Lundres Cependant d<'1:i da bruit.& rtrculent 1111·un partage 
de zOnes d'ln11Ufl1Ce PoUT!1lll b!rn a>o:r Ueu, cn'.~ l'l:alle, 
l'Atlllclcrre c: la France. El tout natu~llemtnt la qu•.stlon 
ee pose: Pourquoi !'AU.magne n'7 partlclpc'!'llit-eUe ""4? 

On nt vc~t pas lul rendre Ica ~n1tolrts sous mandat? 
Boit. Ma.a l'Ethlopte, elle, n'•st pas aaua mandat. Malheu. 
reuaement. elle se trouve sur la :route des Indes et à la 
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tl'ontltre du SO'.ldan. Les An;lala t.lOUva-ont qt;e c·esi d~Ja 
bien a.ssu d)' a·•oir I<!S gens ~ Musso!IDl dam les Jambes. 
aana encore sembe.mlsoer ~ ceux d HIUtr, qw \1.enclraiem 
manger les marrons retlré5 du I~ par les atltr('S. 

Quant t la S. D. N. elle !ait IOUlire et le 11&-'<0 de la 
16euri~ oollectl\'e donne matthe au~ commentaires qu·on 
ponae, par rapprochement avec la formule allemande drs 
p&ctes de non-agression. 

LES ELECTIONS FRANÇAISES VUES DE BERLIN 

Pour ce qw est de la S«Onde nouv.lle - celle de la 
pou~ &OCialiste et conunun1&'e en France - eue !ait 
bochrr la ~le : ces tous de Franç.tla paient e l'etTeUr du 
nt!ut.e Barthou•, qu'ils ont .sulv1 dana c oa crUnlDeUe 1» 
lltlqu• d'alliar.ce nec la Russ!••· 

La Russ.le, c·esi l'enntmle du ifnT• humain. Son pro
r.amn>e si Il! chambard~! lltnhal L·a.:seot de la 
Pru>ce 6t'rvtra à l'aoqUJa!Uon de nùtraill~ et d'anor.s 
qui -t un Jour utlllaéa contre •lie. 

o lc1 li, lec é!"'Ctloru franç&Ues n'aW'Ont pu prklsément 
pour rélultat de tacillt.er lec r&PPON de la rêl)ubllque 
&\'9C l'Ilalle fasciste et l'AU~ bitltnenn• - et e'eat 
la paix de l'Europe qUI en polW'a. Ooalm•nt donc ast-U pœ. 
a~b~ que le monde n• comprenne pu que l'Allemagne, 
l<'Ule, a ''U clalr et a adopt~ l'unique attitude à prendre, 
en "" plaçant résolument race au dl\llitr holdléVlque? 

Mala non : 11 taudra!t la soutenir et on IUI Ure dans le 
doel Que •era-.:e quand la France aura subi le mtme .sort 
que l'Espagne - dont l'exttnple aun.it dQ tn!luenœr les 
votœ en aem conU'all'f'? ~ Il taudraJt rtt.ter lrs bras croi
s&, ne pas réarmer. n• pa_, forUf:er Ah ça. nou& J)n?nd-on 
pour de$ lnoonsclen!4? 

On le volt, &rlln eat plehl d'op~c à l't'IOU'd de 
nos T'Ol&\ns d'outli!-Rhln. A notre ~ aUl31 du reste; 
l'exemple de l'Ethio1>1e ect, pour un J)Ctlt J)&1s comm.. la 
Belglque. un bel ~=J>I• d• c• Cllll l'attell<I en caa d'a~ 
.ion, tJ eu., n'a pour elle que la S O. N. 

Elle dl!\Talt s'enten~ &\ tt le R"'°h· la B<!l.IJ:que, sinon 
dans un e&pnt d'amlt.lé ~ut, du moins dam un SOUCI 
d apalsemmt et de bon voU!n&11• Le Reich. lul. pourn;t 
~t~tre "'" rapprocb•r davantaae de l'ltalle et Il n'est 
~ ..xclu que l'Angletoin entre daru une eomblnalson de 
non-arre'6!on, .sur la baae d'8 rrandloees propœlllons du 
FUhrer ... 

Ou bien cette ébauche d• plan t.tnd à lliolor la France, 
ou blrn no\J.'J n'y comprenons rten 

Reatons cependant a.u balcon - c• P•Ut balcon qu• nou.s 
~ru à Ber!Jn. tout oomme M Hitler lui-mène, à 
l'h6tel de la chancell~e ... 

RONDELLE do b!K,,. d'k••• 1 i 

AUTOMOBÎLÎSTESL~ISNÔUSTRIELS 
S.rvu-"°"s de cette rondoHt, c'est wttt SfcURITÉ. 
En vente cf.ans tous 1es l'NllSJns d'KCH'O rH d'autos 

•t cl'outlll•c• 
Cl!OS: llooon, 73, Rut Oodon#t B•uxtl H T, 44.08,76 
Dép61 ttfttral: 74, Awnue d'Auclt'lhtm, Btuxtllet.. 

n'1i>hot>e: H.14.52 

PETITE CHRONIQUE DES UTTRES 
............ 

Paul Max, l'Espa.gnol sanguinair~ 

Au momon\ ou Je ~nt'ttc d&n; son studio, Paul Ma~ 
en tra.Ln de &aU\'Cr une mouche qui raque de se n 
dans l'•au d'une \111que. L'auteur de l'e Ecorchou.~ •, 
e Don B<m!lo auasa!n • <t de «>tt~ « Fleur de Gronadl 
qui •i•nt d'~lore ou plutOt de paral;re OJ, est !'ho 
le plus doux et le plus !l'lclllque du monde. &s 
e f'SP&IOOla • aont pl<lns de moun:es ei d• \ioleme.. 
SC1nt comme drs ftt$ques haUtfS en cou~. oQ !ta 
1186 etWUlllanknt les armea et ou lt< ardentes !Wei d 
pagne ont la volup~ de provoquer des cr:mrs_ - maa 
pe.nttt, pour aon compte, pous.e l'hc.rreur de \a 
Jusqu'à oe taire le wr...neuve des mouches en détr 
n est tni qu., Paul Max •P!l'lrtlrnt à un .. lamllle b 
xeUo!oe qu1 n'est Pia ptt.c!sémcnt eonnue pour sa crua 
mai. plutOt pour le prestige mayotal d'un de ses m•m 
et les quall~ dll·encs des au~es . 

- Mon pùe était oonsul de Belgique t Ali•r, 
l'ter\valn. C'est. là que Je SUL• vrnu au mond•. mats 
érru~r bIOntOt d;iru la direction de l'Espagne, ou 
conaulat b•lae de Battelone de>'int ma demeur•. 
parrle de ma jeun~ s'eat d•roul.., dan.• la ~n 
Ibérique. J'tn al COllS('rvé une impttss1on t.rM J>ll1"11a 
et c'est tout naturollem•nt aux cho<rs et aux erns d 
pagne que J'ai songé poUr oomJ)OfCr une de mt'3 Pn'ml 
œu,.,.es d'lmactnatlon. i Neige macult.. •· L khteu: 
d!!lnall<la alors d'auttts Unes de la mlme vr!n• • 

- Et ~otlS a>ez ~ l'e Ecorchew. •, l'hlstolro 
cttte pel./.\e tille ""llllltllt ~ angwnaire qui s'amuae 
contompler 1"1 c:idavres des chevaux ê\'t'Dttts ~ll<lant 
corr1d&. ce~ • Desollad<>ra • aemb:e ttunlr tous les 
uncui brutaux c: maun.ls dont la l"IU'e espagnole, Il 
marquable par &1Ueut11. ne ll"Ut se dt!alre. r.,o, ln<:e 
et IE"s croub:es d~ ces de'ml~~ sema.ln.es tn aont 
preuve nou\tUe 

- Ke me pr~~ pas un., !nient.on que Je n'al pas 
Je •ais qu'on a pu sc trom1><·r à ce sujet: Henri Ouve 
g:and ama~ur de COUl'M'S de taureaux, m'a dit qu~I vo 
dans l'e E<'orrhrU!t.fl! 1 une sorte de symbole, dP ptrfoôn 
cation de l'EsP•Rn<•. Tel ne rut cependant pas mon d 
sein lorsque ncn\'ls cc roman d'apres I~ SOU\en1ni 
les obs<'r\'allons de m• JeuneAse. 

- Je rnls qut l'Espagne ne cM..., pas de •'OUS :iup 
une <ymp&th1e trb Vl\'e Vous êtes :e plus •spe.gnol 
knvalns belres et Se m'attendais un peu à "°"' trou 
en cape de :O.-éadOJ' Ne m'•·t-<>n pas dlt. d'IJllouni, qa 
1.,,.. de Ill publloUGn de ,..,. prerruer.< livns, à Pana d 
lttlr<".S sont •JTI• fe5 d au-delà dn Pr.éntts pour d• 
~ .. •'Il ne 1'11111.ss:ut P:l4 de traductions d'OllVJ'llle$ 
gno!s" 

- De< lteteun ont êcrtt. eu •!!•:. c.ue ce1 romans 
blalent aVOlr ~:i e ~,_ » en eopagnoL Le fat~ est 
l!t't uact, du t'f'S~ Lomiue Je travaL:l• a un rklt qu• 
s:tu• en ~pagne. Je suis •n proie à une •8'l>tt• . 
ment dtra1-Je? d'lnt.ox!ca11on J·oublle complètemont 
Je llUI& en B•lltlqtM. 

- .. SOU. un ct•l qui ne dO'.'. pas vou. rappoler a• 
exactitude celui d• l'Andalougte. Après l'e Ecorch•u&• 
vous avet publll, Je crolo, c Don Benito a&Sa.'8ln •, 
ll•Te quJ a lt6 tort l'<'marqué, puJ.Sque certalna <1•1 
l'ont proposé pour l~ Prix Concourt. Les Journaux 
lmptlmé, A l'époqu• QU• "" roman avait été Interdit en 1 
Ue, •·otre ILISM!ln portant le même prt1>0m qu• Mu 

Paul Max !aJt un er=ite ''gue qu1 l'<'Jet: e uts 1 
tou'.-es lC3 •l;nlt1ration. J>OIJttqurs que l'on l>"llt au 
à ses IJ\T<'S •t à l•U."I tltrn Ce n'est "'1".aln1:nent 
lUI qui a YO'.llu établir un ra;>proche=n~ •ntre l'a• 
pbhe df' • Pleur dt On."!lade • t"': le ~· ,. ..... , de ! 
pagne d'a:ljourd'huL De son d.:nlel'·né. U me parle 

(!) Obez Puciuel:e 
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JE DETRUIS 
tous vos 

Poils Superflus 
pour toujours 

pelne. t.Stlm&n~ qu"U o'opJ)artltnt qu•aux lccteura Pour 
Je moment.. Nous lalascr.ms donc 0<11x-d se p:usloom r pour 
lts arentll?t'3 tumultu<"IUCS et aaa;lantn de Pllarica -
ce-•e &œur c!• I • Econ:beuse • - tandis que l"écr.ra:.n 
Hlforttra de g gn<r un• médai:le de uuveta&e •n arra
~ d'autres moudla à une mon «naine. Ceux <f'! 
l!roni • n.ur de Gttn:lde • IOilt p·m .us unr fols J>U'Jr 
IOUto h~nn~IA'ment • 1\1.ulna do cette "'··~ ·• •Il a 
r :CU en Esp1gD<' na Ja:nw ma~ i! une • 113Y&ja • qu'en 
tol e<:t or.n ll' rt oocqaes n ft truclM b moindre danseu5e 
~ans une • balles • Je ..ra"' ron ttonn~ &'Ils nr pro:&
ra. ~· - -rt's co!:i un • caramba • de dmw> r.~•nt! 

R<>brrt BEBHON:-<E. 

La fable chimique ... ou physiologique 
U · · t• · du doc'nnalemrnt per:dant tout Ir XIXe 011• 

cl< que la !abl• en tan~ qi.e g•nre h~ralre. avait tté rpul· 
1te par La Fontaine •t déflnltl\"'1l"1lt •nterrkl par F!onan 

Et l'on tenait wur 111.;1& et non avrDus les ~Pl~onu. tels 
Vlennet rn France et lo baron de St.~""'1rt rn Drlc!quo, out 
1'>tt.:iqua1ent A c<tt.e ronnr de p0~1e qui pvalt oonnu •a 
~rfeetlon et ne pouvait.. diatu' ou.. &c nnou\·rle-r 

Vmt le dt'llc1e11x Franc-1'ohatn, qui prouva bi•n QU• la 
taotz.;;;le sauve et revl\ l!le tout, et des lnbh•a channante• 
p3rurent. toutes n•uvca. et ne devant rien à I.a Fontain•. 

Après celA, pou111lt-on raJcunlr cnoort le genre? 
M. Proumen, romancier b<-11') fk:ond, ~"~ iiue out 

1\1 Prownen est Un ICltntlli'lU<>. n connait la clumlt, la 
b ologle, l'électricité .. 

Pourquoi œ pu l'$!3} er de la !able chimique • Et c 'tst 
auw iiue sa Fable. 1:.r llllll tt 1ur rien il) noua ortrent 
des Utres de ce i"W"'! k flOI eu lai: el le gratn de prt. 
awe, C. ·atome di! radium hi.vcc, rn t1>1crapbe, un texte de 

111 Vandcrllnden. Bruxelles. 

•••••••••·•••••••• 1\1 ••••••.•• 
uoo•ooouoo••••o•••••••••••••-•• 

revue i«Mque J c. un1r,~1 ~ lu glolnûu bl4na • 
Danr ~ "'~11 
D un t'inu man! 
Flottai•nr œrtatnr globult1 bl4o;u 
Sart! ceue daeutant 
De tOli • chOte ... 

~ globu1 .. ment de meu.re l 'llnt"rs en • ~1- •. leur 
do,en dktlt l• monde à "' f&COIL Il m !al! d~ canaux. 
dont tel"..alns ront cap1Ua1res . des ruelles sar.s dou1~. le 
cœur le réjt t tout entier. la 1c.:t m crob<- l 1r reste Un 
ir:obule 1erpt1que ricane • Et au delà, m dehors• • • Le 
:.:ean~ ! ~ rJp0st<' 1• doyen des glotules. Et le tabuU.Ul de 
~ cau$..vr à ~tour den~ œUltrEs et de no•rt" ignorance 

O •mos :'1 '<'•t-ee pas plulosoph1que ·~ original ? E -Ew 

Reçu: 

- I.e rhvr•e uer mai>. - L. R.: Colette à l'Acad~mJe 
- L P. Thomas : Pluie - Ar Bernier : Le Sorclrr triste 
- Ckll• Perln: Je ne su:s qu'un écho - Teranelo :-<.-o. 
d• Simphcite - Edith Vaucamps ' Parol•s pour un 111r de 
clavtcm - E. Scllaub-Kop . V1vendo, etc. UOt, avenue 
Montjole, Uccle> 

- La Trilnlne Juive <30 a.·r11> - L'appel du c<>ngr~ 
Juif américain - Sur le front de Pale•ttne - La lutt~ au
tour du ConstU léiJ,slat1r - Le$ Dro1ta de l'Homme en 
B•lglque, etc. <3. avenue Louise, Bruxelles.) 

- Rtnot1ali011 lman-avrU>. - Oenevlhe - Jean d'Hfo. 
ml tt P Maurousy : Crise de générosité - J. Bre1·an. E ·P'. 
Julia. Crinon. O. Luml, P. de Kermadlo: Le mouvemrnt 
lntellectutl en France - Vrrs de A Internet, Maryse Elot. 
S;blrtl. Dany Fabre, etc. 1211. rue Serpente. Paris.) 

- Rallve-Belgique, bUlletin de l 'Auoetatlon n•.'lonalo 
d.. trompes de ch&Me. premier numl'l'o. 04, pl3ce du 
Grand Sablon, Bruxelles.> 
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!"•• ••11Telle &e11ceplie11 
a Dès aujourd'hui, vous dégusterez un Grand vin de Champagne, e 
~ Doyen brut, sec ou 1 /2 sec pour 
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~ 
~ 

= 

= 
i 
i 
~ 

1 
1 
!§ 

== § 

1 
~ 
1 
§ 
§ 
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dans les établissements de premier ordre suivants: 

ANVERS: 

BRABANT: 

• 
• 
• 
• 
JI 

• 
• 
• 
JI 

• 
• 

FLANDRES: 

• 
li 

» 

• 
• 
, 

ANVERS : Restaurant lmpéria; Quel 1n, 9, Rue Quellin 
'ouverture 9 mai'. 

BRUXELLES : la Coupole, Porte Louise. 
• L'Horloge, Porte de Namur, 
» Jems's Taverne, 31, Boulevard du Jardin Botanique . 
» Prince's, 8. Place de Brouckère. 
• Tabora, 47. Rue Grétry • 

CAMPENHOUT: Castel Tudor IDoma,ne des Eaux Vives), 
DREVE DE LORRAINE: Chalet de la Forêt 
GENVAL PARC : La Baraque . 
TERVUEREN PARC : Hôtel-Restaurant Beausoleil. 
ROUTE DE CHARLEROI : Au Prince d'Orange a Uccle. 
ROUTE DE LOUVAIN : Les Trois Sapins, à Cortenberg. 
ROUTE DE NAMUR : Chalet des Gourmets, à Nil-Saint-Vincent • 

GAND : Restaurant la Ducale 32, Rue de Flandres. 
» Hôtel-Restaurant du Télégraphe, Place Wilson . 

BRUGES: Hôtel-Restaurant du Beffroi, Grand'Place. 
OSTENDE: Shanghai, 52, Boulev. Van lseghem (réouverture fin mail. 
COXYDE : Restaurant Trianon. 
LA PANNE : Restaurant Englebert, Digue de Mer. 
WESTENDE : Restaurant Massaux, Avenue des Chardons . 
ROUTE DE GAND A COURTRA 1 : Rallye Saint·Christophe, 

à Deurle-s/Lys. 
ALOST : Restaurant de la Bourse d'Amsterdam fGrand'Placel. 

(Voir suite page 13251 
ê 
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e L'IMPORT ANCE DE SON STOCK DE GRANDE ORIGINE _: 

: ~~/~~~s::,~: T~~N s~~M:~~~~~L: · ~~~~~: ~ 
ont fait du Champagne D 0 YEN le 

p1onmer d'une nouvelle conception : 

Diffuser à des prtx accessibles à tous, 

/., plus gmnds v ins de Champagne. : 

HAINAUT : BARBENÇON : Hostellerie Ma T émaine ~ 
• CHARLEROI : Le Grand Hôtel Place Emile Bu1sset -

Grand H6rel S1ebe•tz, IB-19 Quai de Brabant, L= 
MONS : Hôtel Restaurant Devos prés Grand P1ace É'~ 
VIRELLES • Hôtel-Restaurant du Lac 

• 
" 

ROàUHTaEutDraEgeM. ONS: H6tel Restaurant Moderne. à So go es !=_-=~-~ ROUTE DE MONS A TOURNAI • Hosteller:e du Gros Chê.,e, 
• 
• 

LUXEMBOURG : ARLON · Hôtel.Restaurant du Parc. 
BASTOGNE : Hôtel·Restaurant Lebrun. 
BOUILLON : Hôtel de la Poste. :_:: 

ROU1,,~~-~~~~,~~ T~~«· H6"1 '""";'"' ""' F o<' I , à ~ 
ROUTE DE DINANT : Auberge de Bouv1gnP.s, à Bouv1gncs E 
VRESSE S/SEMOIS • Hostellerie de la Semois 1M He.,rionl . := 
WEPION S/MEUSE : Restaurant chez le Père Courton :: 
YVOIR : Hôtel de Bruxelles. = 

» 
» 
» ,. 

NAMUR : 

• 
• 
• 

WAULSORT "-1r Du Four, Grand Hôtel de la '.Aeuse. 
GRAND-DUCHE DE LUXEMBOURG : =-~ 

Hôte -Restaurant Paris-Palace, Place de Paris. Luxembourg-Ville. ~::g 
Lrs Et•bl n.ements d1,1 Porto JEMS'S rf'merc1cnt ltur1 •nt•f'ns et fidèles clients c•té1 ti·dusus, qui :: 

1 
ie\ secondent •dm1r•bl~ment dans ia vente du ChatflPtlne DOYEN 
11, ''t• cu,,,.nt tcaiement aupr~s de 1eur1 •utre1 cl11n1s e r amis de n'avoir encore ou rtpo,,dre à -_-: 
leurs d•m•ndcs aimables. Leur tour viendra. _ 

§lllllll!lllllli!ll!l'lllll!lllllllll~ 

~~!~~m1m1w:~oo:::!,~fi:: 
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Le chômeur incomplet 
ou la. tris na.vante &YentW"e 

Ao»tTS·TriPOll·S&amboul tt ,........, 
d'un cltoytn bdse jooune et beo.U. 

Nr">tl.1 aroru reçu la leltrt IUit.'ante: 

Mon cber PourqMOI Pa• P, 
Appr~t le zè!t, parfol.a un peu ma!lc!tux, que \'OUS 

a(ronlez. à la c~ publique, Je 1114' p..-nn•ta d• S1cnalor à 
•"Oire nt.tentlon bten•elllan~ le aa afmceant d'un chl>
meu: dont la s:~:.on ..i v6rltab!<m""t dW.pertt et qui 
a à P"'I pm tout à fait P<'l"dU l'espoir de ~ rec&Wr. n y a 
p?us de vingt. ans li pré5ent qu'U ...: aana emplol sans 
aro!r œpe:d :'lt perdU Qt:Ol que ce .,lt de - apt:tud8 
prof~== 

111ummmmm1111111m11n.., ·run1 •.. n11111111n11nn111n111111111,1111m1111mm1111j 

Y.~~~~.~.~.~ .. !. .Y..~.~~~.Ç,.~.~ .. ! 1 
Petits YOïa~es circulaires = 

1 
BRUXELLES-

HOLLANDE-
ANCLETERRE

BllUXEUES 
organisés par les Cies de Navigation 1 
ROTTERDAM LLOYD et = 

~r~x~L~~~ ~ ~:~lf~Ab IL,~~~ 1 
la Demandez la brochure spéciale à un ==~==_'== bureau de voyage ou aux Agenh-Cénéraux 

1 MM. RUYS & Co 
li 50 rue d' Arenberg, 50 ê i ' lprtt B~~;·~~~ el 1 
1 Téléphone : 12.89.90 Adr. Tél.: RUYS § 
1 1un11111mnnnmmmmmmmmnmnnm1mm11m11A11111numn11nuu11m111n11111 

n a~t d'un dtoym bcl;e qui ~ d3ns coutr la fC>Jtt 49 
:';\&e Je ne vous le Pdndr~ ~ oous Ir.a traita d'lm '*
de famille nombttwo, car 1 Ul!oriur.e ~.a pu. J)OW' da 
~"" peranp mres, fond r un I~. 

Nau! d'An>cra, Il navli\la dè$ son plua Jeune Age. Le 
m&lbeur wu lut Q »au cours d un 'o:;age en Mèdi~rra~ 
le navlJ'e qw le porto.it IU~ ""311UU po.r :e dornltr vaWe&u 
corsaire de la côte barb:lr""'!ue. Lo Jeune marin fut ~ 
né cap!.!! à TripoU. 

Là, aa bonne m111e, 5eo manières atra.blea pl~t &Q 

Pacb& de l'erul.rolt qui l'acheta au.• pirates. Nolre Jeu 
bomme nt auprts du P~cha une brillante carnètt; Il d 
Vlllt aectttalre dU J)lllals. 

Mala un Jour, - De cro:res J)&S. m-!eun, quo le ...i. 
con\« le! quelque fable de romar.der - mala un Joor d 
!'ambiUewc Pacha ae ..-U.. contre ron .. ..:u·raln QU! é 
Je Sultan de COnsUlt.oop.o ~ul-a expedia une ann 
pour cbllUer le raeutux - ce qu ellt fit. L! rtnenJ 
emmena le Pach!l et l«ls au aen.~ ... en cap lYlrA 
S:.amboul. 

Lta capWs turrnt prbent~ au Si:..~ QUI était un .M 
hammed dtl je ne 1:11.& plus qtlel millCslme. Comme 
P..:ha, •• Suit.an tem.'IZ(jU:> notre Jeune compa!.rlOle. 
&1r doux, sa 1Mlce et. desil'eWt d'ortrlJ' aux remmr.a de 
b&rem, un Joli prQOn pour les dm:n!r, li l'lnt.rodul.slt 11 
pres d'elles on qua!lté d apprcnu ci.nuque - a\'ec pl'Om 
d"tt.vancem("nt. 

L.i !arce è:.Ult bonne Ilourrn de fr!andlses tout le Jour 
mon Jeune ami ae l~t doulllettemmt mignoter P6t 
ces dame& qui lul donnaient de doux bnJscn sur aa bouc 
fraiche, lP parant de mllle brtmbor1ons, se plaisant à 1111 
orner le •1Mi• de vtvr.a coul urs qu'elles employa!mt e 
~ PC>W' plaire à leur &:l;net:r. 

A ce tnùn, de na en Jeux. de JellX en rts. mon pro 
de'rlnt rapldmmt 1 cnnuque prt!éré c!r.a dames de 
Cour l.mptttale et & M3Jœté ! t:en b1enlôt à la c!JSDI 
d'eunuque en che! et perpétuel 

La d!gnltt d tunuquo est, aelon les usages tradltlonn 
de Turqu;e, lille diirutt ln'tvocable mals non bfrtdl~ 

M&iS une profonde r~u!utJon bo.!e;csa l'omp!re ott.c>
man. cha&<a le :;ultan Les rn o!Utlonn:ures ouvrlttnt 1 
harems. Ces dames ee cll•pcrsettnl. ei n'eurent plus 
des aervicr.a boooriflqurs de MM. les eunuques pour 1 
!ardtr. 

Pour mon ami c'&I~ un dWuitre. Il ne se trouvait me 
plus Ç<lb-Jean comme devant Plus de trarall. plus d 
pain. plus de .. plus nrn <01tn 

Et depuis U chôme. 
Sana vouloir m~ de l'actto:i exercée par le G•>Uv 

nement. sans nl<l' les efforts mtrttani.. de M. H.nrt 
Man pour ré>orber le chi>mage, Je dol.s constatez que nm 
n'a - fait 4 u•lle en fa~ du lll31beur<ux ~i;r 
QUI Je 'oua 111Dale le eu. &ms doute, les dl:œtlvet clœJ. 
"""" par le dé~mmt de la l~•te contre ~ ch 
qui preoc-rlvent de W.-.lr co:n~ au:ant que 1>0-'i.! ~ d.ull 
le ttclassmlmt des ch6meurs, cl leu."S apttt;ides et de ltUr 
profeisô!oo anttrteuns oont.el!es exetllen't<'3 - en gtnml 

Dans le caa part.lcullcr qul nous oocupe aujourdbu!, el«11 
ne valent rlen. 

Des lnfonnattona que J a1 pl'W'.s, 11 =ulte qu• la de
mande en eunuques quahf és est qua.si nu~e aur te m:irrh~ 
du tn.vall. Par comperuatlo:i, lea oftr~ sont l"&l'CS. Mail 
ami qui est un tunuque dt'bu•ant mals q<lalltl<' pœaè~ 
les metlleurts rèfère1u·ts 

La large diffusion de votre estunab!e Joumal, M='ieun. 
ne peut-elle opérer un mlrac:e? Ne se trouvtra-1.-11 p.a 
un lecteur parml tous ceux que V'.>Is oompttz pour venir 
en a!cl.e à mon bo1mr1e compatriote qu'U s'agit de ou
du d~ragcment tt dœ vices nos de l'ol3:.•eU 

J"eapo're, M~.in. que \"OUS ferez bon acc;Je!J l la 
911te. en rJ!sou du c:3a dolllouttux de notre 111AlllC1Ute1m.m 
compat.r.otc 

Etlqul'!ta en ~d Ol!:RARD DEVET. technlc!m, 
sell-tabnca:it, 36, rue'1e Neutchàtel. Bruxell<3. Tt!. J138.69. 
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''Pourquoi Pas?" 
LE NOUVEAU TESTAMENT 

Cl rtlm noua •t pr6.oecté comme une tn.n.spœltlon du 
Il• au clllem... Pourquoi -te mmtlon ~ale alon 
l• caa est SI trlqu•nt -.na qu'on tprouve le ~ Clt 

l"annon«"rt C'est bien cette tnll:lspœltlon qu1 ln
tant les cim....·.,. et tait couler une al 8lfande QUAll· 

d'encre aur le papli!r d• crtUques. Est-œ dooc une 
Uon 1 Une manl~nt de dire : c Eb bien voilà 1 Mot, • llou•• ça très bien et Je le f&lS de P<oi>œ ~Ubttt. » 

Sacha OUllQ' c:n est bien capable; U a d'a!ll~ ~ 
~t pvur marcher 'out uu1 
M. Owt:y est donc mité rbolum•nt dans la vole du 

à l'ecran. li a la!t une pl~e. une charmante p!tloe 
compllqu~ pour la rapporter !Cl, mala une pl~. aans 

bre de souci du 1 pc~Ulcle. •Le Nouveau Temament • 
à peine fait pour les yeux. A part. une petite prom ... 
e dans P1ma à la ~Ulte d'un Jl"llne homme qUI a donnd 

llldez..vou.> à ta maltrta>e au pied d'Une statue de Jeanne 
'Arc .., qui appn'nd aH<: stupeur qu'il y a cinq etatuee 
e cette aalnte ruerrt~re dana Par~ - épisode négllgeabl~ 
:ailleuni, - nous ne a<;rton& P3S du cabinet de conaulta.-

d 'Un méd<cin, de oon llllon et de sa salle à mallid'. 
té de lieu, ou Il n'en lu: Jamais! Quant .. racuon. • 

CICI. U est lmpœ.11b!e d'entamer cela, dl.sons qu·elle eot 
• admlrablan<m aimcée. i;plcl~elle. sou•-ent drOle et 
ours lns!ructlve. Lo! commencement ne fait pas pré'OU' 

milieu ni le IIl!Ueu la fin. n est à cllaqtoe pu d• a:ir· 
et c est un beau record que ce!Ul de l'lnttrtt l une 

e oil les acteurs n·ont paa plu~t ouven. la bOUche que 
dénouement 1e dttsse au~= de leur téte : épée de 

lès qUJ trancho tous 10& effet&. 
C est dDoe Ull<! plk'e tri.. amusan~. admirablement jouée 

son auteur, aa chumant.e femme Mme Oermalne 
l ·JbRC et quelqut'I autrea ~l'!Onnes de grand mérite. 
Alors quo!? c·e1t du mauvallJ cinéma? Mais pourquoi 
nd Dlru 1 Ne autflt-11 pas lt<l s'entendre? On met la 
c!sse en coru.crvt, on met. la musique en co.D..\erve, 

uol n'y mettnlt-0n paa le lhâ\tre? Pourquoi 1e ciné-
ne peut-li ollrtr une bonne reproduction de ce que 

œ poulTlom ni volr ni entendre sana lui? N'est-ce 
ce qu'on dit pour le phonographe et la radlo? 

•004 ne .-oyone PM pourquoi le th&re photcçapbjé 
poumut faltt bon mm&r<• avtc le c.néma sptctaCU· 

Du moment qu'on le ealt Et M. Guitry ne a'rn 
paa. 

LES RtVOLTÉS DU BOUNTY 
Lorsque nous uone par!é, en mars dernier rnllinUO 1121 

• P.mrquol P1111? •! ~ t.lnu d't.·•enture, nous avons 
dt.ne uruo m~ ratégorle le c Capitaine BlOOd », 

L'De au Trbor •. c Lt-s Mulln~s de l'E~neur • et c !..Ml 
h oltéa dli Bounty •· Noua avons diL que ces merveU· 

LA VIE 
FUTURE 

DE C.·R. WELLS 
LE FILM QUE VOUS 
DEVR EZ AVOIR V U 

. , au cinema 
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UNE GRANDE 
PRODUCTION FRA NÇ AISE 

LES PETITES 
ALLIEES 
Le chef-d'œuvre de Claude Farrère 

avec 

MADELEINE RENAUD 
CONSTANT REMY 
MAURICE ESCA N DE 
JANI N E MERREY 

• PAUL AZAIS m 
EN FANTS NON ADMIS 

lewai histoires dan.s la we:ne do romans de Ju!"-' Verne, 
~:ale!lt b1•n faites pour suSCJtcr, daM le çand publ!c, un 
lllttrêt pa.ssionne: le succès que nmporte actu•llemrnt le 
bou lilm: • Les Révoltes du Bounty • nou• donne pleine
ment raison 

La trame de cette aventure "-'L hlstorlqur: Il y eut. dans 
le PMSé de la manne angla.se, un • l!Qtlnt.1· • commandé 
PM un capt!ame Bliih QUI IOulna oontre hù l1nd1gnat1on 
de aon tqutpage par l>!'s 1ntolorao1 .. <ruaut"-' Cette mu
tlucrie rut meme le polllt d• d~p:lrt d·une t\·olutlon daru 
la ma~rc de t.:alter les marin> de l• !lotie brltanruque. 

Le drame rons:ste unJquem•nt rn e<la, sana wcun mé
lange d~n:rtgue amouretae fan~.s QU! le Da\"Je 6e ba· 
lanre tantôt mollmlent et tan:« aerou~ pu la teml)l':e 
l& re\'011<> boulllonn• dans lrs cœurs, e!'r l'cb~ et les mu
t ns abandonnem à la mer UM lll.-que ou Us on: de;c.-nd:i 
leu: o&pltaine et e<ux Q\ll IW Halent demeutts lld~les 
malgr6 :out. on assnu à rextraortlna!tt exploit du ca
pltaln• qui parvient à rmtrer nu ll"YI .:. a faüe con
damner qurlqu..s-um des muUns e:ipturb au cours d·un 
ll<'COnd ,·oyue. 

STUDIO ARENBERG 
FREDERIC MARCH 
MERLE OBERON 
NERBEBT MARSl./J,!.' dans 

L' A NGE DES T:E:NÈBRES 
rs do Wa' · Disney: 

MICKEY PATINE 

On se f'iUJ'e 1 .. el'f~• 11Cmlqnea cr•• la Mit: 
anc ,.. i>ulaunta moyens ltnan<:krs, a pu r.ru 4' 
P!V•.11 •uJtt. SI l'on ucop:e urir su~Uon un 
t.-op VlSlble dans un tableau de la barque -te 
la teml>éte. les vurs aont de touU beaute. Ella J'~ 
aussi dana les • Mutlnts de rEJseneur t, mals ce qui 
cl0$Se c Us r~1olu.t du Bounty •. «est le Jeu 
de Charlea Laugh•.on, dnn• le role dll CApl~lne. A\•te 
clairvoyance ab.,olum•nt aa1u défaut, ce grand artla 
pu ffllla.r le t}~ du cher cruel enraciné dt\nt dl'tl 
clpes ln!lexJbl.. ei croyant &\·cuglément à la n 
de br~r 11'3 YOlon\éa l>'L'" la Vlolenœ. Sur le lro:d 
que ~ !ait Cllarl.. LBu11nton. parfois un JOUrtre ~ 
•!ne: c· .. : quand Il a réussi à \'LOCre quelque dU 
de mtt1tt. ~ aourttt. à :><lne rsqulssé, -nt 
un reflet sur l• maaque dur et !•rmé, mont.:e à 
profond.,.~ l'artiste a lou:llé la ps;-ch<;l<>g!e du 
n&i• QU'Ii lucarne D est Juste de plac:u Charles 
ton à la tt'.e dea mdlleurs co:néd1erll! d1'u)ourd'bul. 

Clark Gab'.e, dan& le rote du second. se montrt ' 
bau~ de aa l.i\c:he. tt c• n.,:st PQ.s PtU d!re qianf 
a'•Clt d• •• mesurtr 111ec un partena.cre de l'enn 
de LaUib:CO 

Une ombre • ce brulant tableau: une Ue Taltl d• 
talSle PtllPl~ de J•unr.a pen.s1onnair.. drapées do b 
aux longut$ ch1'\eluru ondulé<'s de charmants 111u 
et d·un chrl QUI, a1 re une tN.e de pasteur prot<sui.nt, 
petll·n~trrt &1·l'C laccrnt d• Montmartre. 

Mat. l•• Américains nous ont habitué• à ceo nai 
énoi-m., •~ ~ n·r~t d'alll.urs qu·un pass:ige tp 
lequel n'6u rien à la t>eauff de . .,ut ?e reste. 

MARLENE A BRUXELLES 

, ll y a quelqu~ &cmalnes. wr · somrrut du monde 
matognphlque cla.ssalt Mar~ne O.e:nCh clans la 
phalange des melllourt1 a."ttStes du mon<le. et te M 
11 t.:oub!ante. &I tendre al aenslbte. l'"il nous :a 
b.ent6t wr 1 tc.ran dans une belle rtatsaUcn de 
Bo,..,.., • c Ots1r • ou la ~nd• an.Is:e a pour part 
Gary Cooper ~ . . L: rt'\.:, ~\&<. u? dam c 
brùl~! •. 

L'ANCE DES TENEBRES 

Sil t'Ot un litre qui 1, apprend rien ;11r le sujet d'I 
c'e..c..t blf"'n C'rlul·l.i. cur on de-meure inc~rt.aln JWiqu'nu 
sur sa \'t•rltab1e tt.gnlf1ca\ton. Mals nous n'a11on:,, J>tt.1 t 
C'her 1cl qu,.rclle au .s.ujet d"\m Utr~. d"autant moins 
s agll d·une <rtl\re très b1tn rondwU! et PQr/alkmtnt 
cutee. 

Le auJet • app:irrn1" aux tll'S nombreu.' l.!ms de 
qui nu tont que r<>to)er 1 allrrux dr•mt' du champ de 
taWe pour 6 at;.achtr unJq~t'ment aux bOWe\-rrscrn;:n~ 
llp;>ort< dam les Lrag~<s lullmt.. 

Deux COUS1.N ndottot une- J"une ri..:e qu 1.5 eonna 
depuis leur kndn •:llance Lordre de moblil!'1Uon <0 

~ tout t\ <90p 1 t ément oc llll<RU! çn Uotwt J 
là Mns ronlollrs la )ohe et cn-nnsn'.e K t~ rai 
<hOI.~. c œt Alain quelle tpouStra G~rald se rt'lJI'• 
deux tianrts \'t'•ufrnt St" rnartt«' &\'ant te dêpo.n (]Cl 

l1'>0t, ITlAlS c l'3t lmpooa1ble : I~ èela1 nt trop court. 
1l• se donn•nt librement l'un à hu'"' pull! la <1<ch1 
M'PQr«H•on ~ lait A Folk•otone Al<lln <ILSparalt dans 
terrible combat, mals li n'rst pas tué, li e.st av.ugle 
dunh1u~. 11 ne Vf'UC. pn." lmpos.er sa presenee aux JI.Ir· 

leur lals..">f• crolrt qu'tt est mort Deux anr:~es &P 

Alain .., rro1t •Po''~. K.tty a<'<'epte d'être !lancée à o 
mats un rapµt'OC'htmtuL fortuit \·a tout crutna'l"f Kit 
tourM à l'Wllquc amour qu •lie croyait i><rd•J, tlle 
l'ange d<,. •foébres d' AlaJn. 

li ~tait ntct&'&1ro de .roumer le scenu1o avant ~ 
des quslltts de ~ lllm QUI pouvait être mélodtama 
mals QW en•re les m&lno dl" S.dney Prank!ln ronlle à 
~tpe de a:ra!ld.• ~ <St devt!lU un d1et-d' 

1 

~n.slblUté dtllc.ate ~I d'hWllallle rlrlté. -'•<:!tne <X"C 
dan• l.s l<!parn t:ons doulouttU~ et dar:s les momm• 
t!qu .... 1'1W-' un~ Image al ,,,·ante ~ si \Taie dt:1 

!::,;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;~...-;;;;;;;;;;;;;;;;;::::;;;;;;==;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;\!,J monta d• l'àme que le spectateur se sent tour à tour 
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~ ~ - Jl'Olftll exi>tncncœ aux ptr.,pcl.I .. du 

a 1'1'IOW' en pennlla!on dts deux cou.slm d<!note l& 
.babll..U do P'r~c !.farci! et de Herl>en Mt.nba!L 

1 cmt 111 ttndre a•ec: beaucoup de tmeu.. Jea cb&ni•menta 
1 a'optrmt ln!aUUblement en ceux ~ pendant de lonp 

ont fl'<:u Join dœ 1"1ln. 
le Oberon ioclAlre le film de aa gràce et de at. beaut.6. 

n dl:Jcat VIMf• IAIL exprtmer tou!All 1 ... nu&nce.> de la 
et do la Jolo: dans aH grand& yeux noirs, toute.a lea 
pouvent roeonnaltre leur ~!ne quand Ils •"embuent 

11.r.n .. ou l<"Ura eepolra quand l'amour y met aa !lamm•. 
1 a dea exttrteur• uquls et d .. tntant.s dellc:eux <!ana 

band• o<i les oc~œ oe fondent les WlM dans 1 .. 
&'r!C un an trœ cmmatocraphlque. 

à propos d'ml'an!.I, on !lnlralt par croire que Je 1mie 
. - au ..,,,. p:o~ du ~ - tft!de hablWellemesu 

eux et qui! r.l1ru d'J' taire appel, eu 1 .. quatre Jt'\111• 
qU1 ~t &Ur 1 kran oont me<Tell.leux do n&· 

tt de œnd"1Jr Ces dona pàllsoent avec l'lge, ..ana 
tt c·r.u tn ""'l'Dt.!lt à la almpl.Jd~ en!antlne qu'on 

re'..:ouve 
c'Nt le ;rand art 

SACRE LEONCE 
on parle d Armand B< rd aux Bruxellol4, Jeun 

ea a·~panoul.sunt et Ils po1.<ent à ICUt.e$ lea bonoea 
que ce Joy.ux oomp/'Ce l•ur a tait -· Que de 

n!Joolssant6 depuis celUI, dtJà lointain. de Planchet, 
1 .. • Tn>la Mousqu~ •I 
nouvelles rolrtca non molru galea non mo1?1$ dl.t
l.rlces d "oubli se prtp<irmt · Arma ad Bernard. Chrla
Oel;ne. Pa~7. Monique Rolland et Nita Raya vont 

:aitre dam le pl uudt>11lo 1 Sllcrt Uooce •· 
film tbourtf!a: t • t t!tt de la plke de Pmn Wolff 

porte le m~me l.ittt 
lbumour de 1 uprtt du mouTrment. de l"enlra!D. \'Ol:à 

quoJ oublier b soucis de l'hei:re. 

m1111mumm11m1nnnnunumu111111n:1111mnn11111m1111111m11m1111!lt~ 

AR 1 V AU XE 
104 BOULEVARD ADOLPHE MAX, BR.UXELLP'.S Ë 

g:b~d~!~ô 1 
Mona GOY A c: 

AV Al ERIEi 
LÉGÈRE 1 
ENFANTS ADM I S i 

ATHE-PALACE I 
BOULEVARD ANSPACH, 85 - BRUXELLES § 

2 
tllwmmmllllllnnn11111llllll!l111m1unn1mwB11Ul!IJJlllJlnmD111U11Ummm~ 

-ROXY-

UN FILM DE 

René CLAIR 

Fantôme 
à Vendre 

A PROPOS DE LA CRITIQUE 
li n'arrtre pu sou,-er.t CfJ on pu:>.se parer arec é:oro 

dt$ dbœu:a de ~ Goebbels. C°<~ ocpend3nt ce qw n<>u.t 
1<rrhe nuJourdnul. Ce.u! qull a prononcé récemment à 
une asaembl~ do la critique A Berlin mérlte \Tl.lmcnt 
d·e:rr. 1011ltgné 

1 Je •uta, a-tri! dit, dlkld6 à .M!,·1r én<·rs~quement contre 
le• M'llJQ,1<'.1 qui se met:ra.ent au 6Cnicc d'lnt<!rêta com
mt·rdaux • 

Tout en n'alm~nt pas beaucoup 11dt!e dr c llévlr •. celle 
de cha..ser publlquern..nt les marchands dJ temple nOU4 
PJ!'&lt nc-ellen•e 

Ceoao:lS d'ap;ieler • c:1Uq1les » c.ux qui à l.l pr6enta· 
tlon d'un i m. Vl'1t p'-!.."1! de m~pr'.s pour 1 le M•ct • mals 
qut. dam lf'W"s aru les, prodiguent 1 coupg d eDCmsm~. 

M. Oocbbe:s a &USSl t.-00'1! que «rtal:. cr. .qua <'ta1m: 
trop dlfflc es. Ils se plaignent que · ~ Clntma ne prodUl.se 
pu a...ez de chef,..i·œu.,.,-e : six bons f hm ae:l1<"mtllt S"Jr 
ww. prodUci.on annucl:e de 180 ! cr.t Oocbbd" pari~ po1:r 
l'AU=•cnel. Cest c-.endu, a dl· ea aub&t.,ncc le ~o 
de I~ propagande :na s :e theAt1'1' ffi fa :..n aut.Bnt? Ttola 
à a!x cht'!a-<i œune par a:i. c. est ben U.W"Z. pour !8 
aUtl't'S, li suint qu'ils soient bien ta.:.. et amusani& C'est 
là parlrr d'or e' nos ar..starquc.: feraient ben den pr~n
dre de la graine. On tombe a bra.• rarcourcls aur dœ 
œu>-rr .. honnête. qui ne peuvent n1 rorm:npre le go<it ni 
bl""""" les bonnt' mœurs, sous p1ctextc qu'elles n'ont pas 
« la 1noh1dr• parcelle de gên!e o; maJs le 11tnte est drnréo 
plu,, tl'Je rare, estimons-nous be·Jreu:c al nou.a P<>~ons déJi. 
:e talent. 

On nous dit à ce propos que Je cinéma frança!s a prts d" 
Initiatives oil U est q~eat.on <!e •• IX1Sle: de la crltlq\le. 
Q'Jelques jeune.. metteurs en scè:le prt!~rent mettr~ ~!'3 
flbm à l'lmproY11;-e aow :es yeux du pub..e e• 1"rnclll.: ..-. 
.:n~~lons : • 'ox popul~ •·ox dei • p•oc :uncn eea nov"' 

teul"ll. lb n'ont pe1:t~re pu ton da point de vue ~ 
m•n~ mai. ne tournentrlls pas dans un œn:le 'l'lc!cux? 

La &ages!<! des na•.ons no:is en~ depuis ~ long. 
te!Tlll5 qu'il faut b.en !a:re et laisser dire; le conseil n·a r:en 
PtrdU de aa perunenœ au cm.ema. N, 



1330 POURQUOI PAS ? 

[ELIX li DE SPA 
e.?/ IUU' (UJLfR,Ul" f.XlJUIN 

Ch11oniqae da SpotTt 
Ah! mes tllfant.s. pour un beau dunanche, œ fut un b:en 

btau ~! Sept.ante mille spectateur&, •ntaasa aux tr1-
buMS et aur les gtadlns, ont connu, pendan~ près de 
deux heures !& gamme la plus comp:ete des émo:!ons 
opart<oes, depuis le petit rn-o Jwqu·t l'ttat d'b,ystérte 
dtllrant.e. Et vlngt.<:lnq mille d'en~ eux - p&Cl!lque ln
ft.5100 venue du !Sorel - t.va.lent travent Bruxelles en 
autocars tt au!.O& de toua calibres tt de toUt.<s d1men
&loiu, provoquant d• sérittaea pe:turb&:l<>ns dans notre 
palslb:e tnfic domlrucaL 

C'est que l'afflclle de c BelJlque-Holl.Jnde • est rest6e, 
d•pula sa créaùon, un appel -tl<>nnel et lmpératl!, 
exerçaDt sur les foules un attrait lmalsUble. 

L'amour-propre cattonal, 1• prest11e dea deux pays sont, 
pe..-alt-U, ml& pérlodiquement eD Jeu t. oette ocoaalon. 

Tout a concouru, d'&llleun, t. faire de oea renoont
de football boUandc>-belaea dea m&nl!eatattons c bol'&<!~ 
ne• auxquelles OD ne peut en COIDl);l.ttr aucun•. NI un 
c Belflque-Anileterre •. n1 un c Belstqu•-l"ran<:e •, pa.s un 
aeul des matches IDtunaUonaux J.nsçr1t& au et.l•odriu 
de oo:zoe !é<ltnt!on de foot.ball. D'a JLlll&l.I Pll rt\'aliser 
&Tt<'. la tnadlUOnnelle empolcnad• bele<Hl&tave qui pn1e 
une pbys>ooomle n"&lment llPéCJale. Et l'aunœpbùe qui 
ent.oure œtte Joute fam.eu.e est ldenUq~ de 1·au-.re cO!A 
du Moe.~Jct. D y a ttldem.ment dea nl3ons à cela. 

La Nouvelle 6 Cylindres 

lfHA\11 
TYPE 1500 

réunit dans une même voiture l'EC0:'\0:\11E, 
la VITESSE. la SEQ.;RITE. le CO!'\FORT 

et la BEAUTE. 

UN E'lSEMBLE DE QUALITES INTROlN A. 

BLES DANS AUCUNE AUTRE VOITURE 
Autant d'a.,beteura - Autant d'enthouaiaatea 

Livraison immédiate 
L'A UTO-LOCOMOTION 

Société Anonyme Bel11e 

35. à 51, rue de l'Amazone - Tél.: 37.30.14 

SAL0:-.1 D'EXPO.SITION : 32. a venue Louise 

~ avant toat sur une tradltlan di.li t.nektme. a 
une rtrallU ardente tt loca~ qui ne a·est traduite à 
d!'ife. dt.na aucun opon. 

Ce qu"IJ y a peul.-ttre de plus remarquable dans ile c 
qw nous O«Upe, c·ea~ la •J>OrtMU que savent 1ardcr 1 
Ioules dta deux pl)\ qui &&&15Unt à ces matches 
ttoDnela, let AC<'.h de chAU\'lili.sme oonstltiuant d-. ru 
ex~t!ona à cette rèlle. Dunancbe dernier. par e•er 
les réact.!ona de cette ~Dorme eohue qui •mpllsu.lt. t. 
Caire dtborder, l'lmmtnse s•.ade du centenalro, 
émouvantes et fn!n~ltquea. soulignant des dtcepllona 
foDdes •t momentanka ou des entbouslaQnes faut. ID 
minables. mal.I touJoure en parfaite concordan.,. ave11 
plua bel apr1t d• !&!J .. play. Les aupporte..,. dea deux 
pes t.nlent tcalement le dslr ec l'ambition da 
p.cner leun Mmm~ mata ce qu 'lis \'Olllalent avant 
c'était leur \'Olr pn.Uquer du btau Jeu. rapide •t c 
madame la mal'QUllel Da funnt servis à eouhalt et, 
roe U n•7 r•~ n1 n.!nqu•urs. ni n.lncu.s, tou~ le 
s'en tut 1&tlafa1t de eoo e.p:e.!nldL 

? ' ' 
Raymond Brain• se montra. de loin. le meilleur IW' 

t«Ta.lll. Toua les apéctallstes en la ma t:ère turent un 
mes t. le rt<'.ODnaltre, t. le proclamer: a technlque 
mBi!atralcl ExceptJocnellement brtllant, dans UD Jour 
tout lui n!uasaaaJt, li Joua 110n rôle en t.rès grand 
Pratiqué par un tlément de ""'te valeur - d'Une t.dr 
qUl doit sembler, t. l'adv«11alre, J.naolente - le foo 
dkouvre des !\De- 6t des beautés QU'on n'a PM 
vent l'occasion d'admirer dam nœ matches de 
plODDl.C. 

D'un l&Dll·!rold •t d'un calm• e-<aspéra.nla pour 1 
me qui a la dlfllctle tlche de le c marquer •. 
la balle t. aa lantalsle, a"&!c., tut !'Ame de soo f'Q 
U la galvanlM lltUrakmtn':.. 

Ce curieux petit bOnh<mme a :a tti>utaUoD d'être 
cbalaDt. par-ux mmae, tt de s'lnspi..-er IZOP IOU 
de la formule du moindre effort. c·esi une apprkla 
que l'on a ma!ntea fau pontt ir.Jr acm oompte. Ptu 
un peu lnJuatem•nt. n Ht certain que. si on lui d 
des collabOl'a~ra par trop lnlérte11r&, U De peut, t. 
tout seul, acoompllr à ooups ttpétéa des m!raclea. 
ne confoDd-t-<>n pu let noncbalacce avec fle1m2•. et une 
parente pen111t t.vec un don de calculer tz'è.5 exactom 
l'importance. plut ou molna 11rande, de l'e!fort .. fo 

Dimanche d•mler, ana donner l'impression dn ae 
muer beaucoup. li était touJoura euctemeDt à la place 
li devait utilement ae trouver pour sen'ir ... ooiqulp! 
On aurait ôlt qu 'UM mrstl'rteuse intuition le aervalt 
dH&lllanc~ - C«h•I., au lawn-tennts. nous a do~ 
m~ !mprea31on. 

Bret, aràce, pour une la111e P&rt, i Rarmond Bra~ 
lootball boise ·~ r<T&lortsé. Ce qUl ptOUVe b'en q11 
n'ttalt pu 51 malade qu• cNUlna l'ont dit,. tt qu•anc 
oonooww de quelques JOUl!Ul'S de classe, on pourrait 
ment le remeure au niveau tlné qu "Il a occupé Jadis. 
toua lu eu. lu a\llUIU QU! a\'lllmt prédit Q'Je la nn 
da Braine nt cbt.natralt pu l!T1lild 'cbcee au rendement 
l'tqulpe catlont.lt, ae aont lourdement trom~. Mats l 
reur est humaine, n 'ert,-c,. PM ? 

' ' ? 
L8 Grand Prix du COnt rôle Mtdlcal a donc été dffi' 

par le COmltt National d 'Education Physique, pour la 
ml ère fols. C ·est c S.rchtm·SJ>Ort • qui a eu l 'honntur 
voir aon nom !ruent •Ur le challmae, Ce club, par 
S<>Ules reuourcea, aràce à l 'actlVlté de .es di.rigc:anta, à 
parf&lte ::ompréhenalon de lturs responsabllJtéa morales 
du rôle d 'tdUtat<1lr QU 'lis doivent jouer pour ne pu f 
t. leur tt.cb•. a organisé d 'llne fa.;on remarauable lea 
vices m~caux pré\·mtlfa que l'on roudralt voir 
t. tou.. les sroupunmt.s a•occupant de SJ>OrtS de 
tltlon. 

La rtmlle du Grand PrlX a eu lleu. avec une 
solennltt, ''°' la ea1le de m&rllre du Pa1a:.s dea 
d6ml& 
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Lincoln-Zéphyr 12 cyl. en V · 22 C.V. 
L'INCOMPARABLE VOITURE 

DOCUMENTEZ-VOUS AUX : 

Etablissements P. PLASMAN S. A. 
Bruxelles 

oouHllc, d"lmportance, dans 
latolre cSe l ~ucauon ph) que en Beli\que. Ce que le 

·err.emcnt, cc que 1 Etat., manq~ant à leur de>«>lr , n 'Ollt 
réalise, l'lnltlaU·" pmtt, une lois de plus, dans le d<>
e du port, a 'est aubaUtu.!e à eux pour le !altt Cette 
tlon de lait, tout de m~rne a.ssez comtquement para.
le, !ut soulignée par deux d1SC0urs. Tout d'abord celui 

M. OrosJean. rep!'\"llentant le mtimtre de l'lll-''.ructlon 
lique. qui apporta • 1111 nom de celul-c~ absor~ par la 
P31Pl• électorale t, des • lel1c1tat1ons slncéres aux pr<>
ews du Grlllld PrlX '· Ensuite, le ventable dlth)'rambe 
~l. Maurice L1ppens, président du Sénat qui. !Ul. &aD11 
cher ses mots et sans dlsslllluler une seconde la aévé. 

de ses apprkiaUons. proc:ùmalt la carence totale des 
'Olrs publics l'!l 111&Ul-re sport!\ e. 
l'on évoqua, oon sa111 tmouon. au cou.-s de cette cé* 

Dle. la mtmolre de celw 'l~I ! 'avait pre;iarée et pro\·o
• notre rqretté ami le msJor Louis Causslll. 

? ?1 

1 r a quelques Joura. notre rontrétt • Les Span.s • con· 
t l'une de 1e1 h<bclomada.lrea • &ilhouettes gpor
» au baron l.douard de ûn<leye, l'Un des plus 1110 
vetèrana, ! 'un des plus aetll• pionmers du sport en 

que Dana cette blo1tr•ph1l', on rappela se, t•t·~ spor-
1nc1ens et actuels: &es aucccs tl'mPOrtés autrefois corn· 
c bâlissour • do ltd<'rn.11ons. On souligna au.ssl sa char-

nl.è bonhomie, aon tact parlP!t, l'aménl!k dont 1•mals 
se dcparm, l 'lntelllaence supertture qui Je caracté· 

MiU'.s notre C'Onfrere ne llt oas alluston au OOté c pmce 
ritt • de son rnracthe •t t. son iaible pour le~ peuta 
. :-es pies qu'il aime 6 raconter dans le cadre de 1·1n. 

lié. 
ppo:tom donc cet~ anecdote •n tnbut d ·boaunaJ:e à 
que l'on n • rnornm~ • le bon prêslden; intt;:::i>J • 

n Jour, quelques l n"" laaçars du • Uopold Club • se 
tajenl, devant leur pri'sldcnt, de la nch<""" de leur 
pérament, d• leur eourtlc au Jeu de ! 'amour. L 'Un d ·eux 
tendait dC\ o:r a:>a!Kr ocs ... ard.-un deux fols par Jour 

Ixelles Charleroi Gand 

pour prder une sorte cS ·tqwllbre moral et pbfs!Que in<!:. 
pensable à sa bonne santé 1 

Et alors, le baron. qui venait de téter - qua~•inats 
a.ns. de rtpondre malicieusement · • Et \·ou.a croyn QU• ><>11.1 
m 'tpatez 1 Pauvre entant 1 Mai.., mol aUUI. Je acntie en· 
core deux tols au culte de Cupidon ... une tol.I l 'eté et une 
peille !011 ! 'hiver 1 • 

? ? ' 
Un con!rere parisien prétend qu 'Il existe un bon Dieu 

pour les automoblltates. Il a!!inne le prouver par l 'hlstotre 
auh·ante: 

- Hait•, mon.sieur, \'OUS rouJez sans lumière, dit un ~•nt 
de police à un automobillste. 

Ah! mtrd, .-ous êtes bien 1entU de m'avert!.r; -ls 
cela n·a aucune importance, ripond celul-cL 

- Comment, cela n ·a aucune importance 1 Ben ! -.ous 
en avez du cu!otl vous allez vou- Il cela n'a pas dimpor
'8I:Clo. Vouln-•ous me montrer •o:re carte d1denuté? 

- Ma carte d"1denti~é? Je ne l'ai Jamais sur moL 
- Et \-otre pemus de conduire? ..• Votre quittance fa-

e&le? 
- P•uh ! de la merdoUllle, tout cela. 
- Par!att ! Eh bien ! cela vous fera, au total, cinq con-

tra\'t•m1011.it . . la cinquième pour c merdou111~ » • manque 
de re•si)t'Ct caractérisé vts-à-\1s d'un reprtaentant de l'au
tortlé. 

A c• moment. la femme de 1 •automobUlste ae penche à 
la port1•re et dit doucement · 
~~ Ne lattes pas trop attention à c• qu'il raconte. mon

llei:r l'&i•nt: Il e:.t toujOurs comme cela qua.nd U <St lâouJI 

Victor Botn . 

!!1 · · 111 · • • ·1111111111m111m11111111111111W11nt11nnm1111m1m11111111n: 1111' • · 111 umnnr.!! 

~ Wil.TZ (Ardennes Luxembourg.) ~ 
Ë HOTEL DE LA GARE Ë 
g T < u confort. Cui.sine exqut.se. Garao;e Qratul! § 
~ Téléphone : 81 Prix modérés 5 
511nn11mn111n1111n1rm111mt01mm111nmmmmunuuu1111111111my11111u111111tt111 1~ 
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- Sa'~ eonserrat~.:.:I 
- Mot? Pa.a du !<>ut.. 
- Mala si. à t en~ JXUlcr, on crolr.\lt que tu es ~ 

ma de Rothschl!cl. 
- Pas même de Mandel 
- A!or., poUiquol dé!endJ-lu ces aa.lauda de caplt&llste$, 

toi qUI n·a ri"n à dê!endl't'7 Légalité, m<ln vieux. l'~té 
pour tous; tout le monde nu au d<'p11rt et nu .. à l'arrivée. 

- Et entre-temps? 
- Nu a\IOSI, SJ tu es trop lnlnEant pour gagner de quoi 

te vêr.:r. 
- Je sul.s lalnéant mals !rtleux; dans quelle ca~orle me 

pla«s-tu? 
- Mal&. s·u n·y a p!\ls de riches, la mendicité ne sera 

plus un mé• er três 1ucraur. Et puls. tu aai.I, ton nu. outre 
q'Je c'eat Indécent et froid, ç:. n'eAt pu eacore !"~&!!:.! 
ln~a!e; r.aarde-noœ ... 

f ? ' 
n faut voua dire Cll'C! cette dUclWlon. provoqUle par les 

ttsu!tatl des électlo::s fran.çalles, ava.t 1.ieu sous :a douche 
attenante au r•~t!al:e du c .lb de i.,nnJ&. Tm~ deu.• accro
Ch6o i :a pœgnee de commande, l\OU3 aspergions nos corps 
f &tli\1#.a de la b:enfaisante ond~ t kle 

LUI. un beau corps d'athlète, puwan! I\'«: Juste ce qu'il 
taut d'embonpoint pour montrer RU'. amis tt connaissances 
qu'on ne se noumt pas de \'la!!dl'S matrre$ et de p:quette 

- Tu parles d'égalité l.OUte nue: U faudrait commencer 
pt.r rt!ilementer et répartir ln dis1 rlbutton des don.< de la 
nature. SL. J)ftr soud d'<'&alilt!. on t'AmputAit un bras et 
une Jambe. si l'on w mettait nu p:un aec pendant une 
quJ.nza.tn~. :.u ~~ra::. encore plus aprr qu"" mol dan.a te com
bat de la ,.1., prtmJU .. e. Voilà pourquoi. malgr6 "o"Jt. Je sul.s 
pour '.e reelm• caplla!l.\!c. les .... ~,.... layettes. .... frusques 
a·1anlaiell$es. Je te conctde volontiers dt"JX Choses 

- Qu'eot-<:e do ne• 
- Mon UnœuJ et mon cucue11 de plomb. 

' ' ' Xcna en étlocs pour Ion Il tt•~ur nos nudltt.s lnéea'.es 
de IOllS-vêtements rapltalla!<S. 

- Mazette. tu as des c: .. ..t0us comme une coco!'"· 
- p.., romme u:'le rocotte, mala hycJén!ques, konoml-

QU•. b!en aJustéa et p:alsant4 à l'a"1. "''"° tes musclts pulso 
aanta, wn P~tomac ~ans rep!"ôehts nt &titt\lrs. ton cerv~u 
dJ.loru moyen_ Il me sembl" qU• tu eu. dO poU\'Oll" t'oflr!r 
au motn.< aussi beau. 

- Pour qUI? Je ne •Ula paa un débauché comme toL Je 
ne m• déshabille pas de•'llnt dea poule$ d• Juxo 

P OUR VOTRE GABARDINE 
E.XIGEZ LA MARQUE. 

5tA-G~~ 
~ ~05· 4 ,RUf:VAN ORl.CY 
- ~GRC . BRCJXe!.L.L.~5 

- Ptut~tre n est-cc pas l'enviie qu1 t.c t•UIÙl"-i..\.1 11i.m • 
l•rnent l'occa&lon. En tout ras, uec dt!$ d~ pareUa, c 
damea ne perdent rien à ue pa.s te votr ... 

t ' 1 
n ..: 'l'J'fJ que lu vestlai."t'S des kJTalns spcrtJ!s m 

er.droltl proplca à J'ê~ des déchl!llllC6 MIUS-• 
taltts. Il est nal que dar.a not:-e paya. ceux-là mêm4! 
peuvent payer SOO rrancs de cousa:lim à leur club. ne 
monltt d'aucune r~rcbe d'aucun soucl d'élégance 
d'ba.nnon!e dana le déshabillé. Je ne parle paa des 
tion&. 

On acMle Obtt Chttley un Borsallno Yérltable. un 
tenby, un Ha.big, un Scott ou un Cen·o. car Ch.t.rley dt 
toutes ~ premlèrta marques; on e.'<l&e de Charley la 
dernière !orme; on lui demande de donner à tette tonne 1 
cachet penonnel. ce dont Charle)' s•acquJtt.i• !acltement, 111 
à ce point de vue, c'est un a.'<. et.. voilà pour la l.fte. 

ou magasin Charley. rue des Fripiers, on p.u,. au 7 
à cô~. chn Boy, on acMte là de.~ cha115SUZ"3 d'un • e 
excluslf qu'on tntrttient soigneusement.. On. : on .... 
trop IOUTtnt. on ntsllle les .omis-vêtement... 

' ' ? 
Un con!rère de la pre:.ze q-~otld!enne tranç311e krl: 

demlire:nmt un artkUlet •ur la mode m!.5Cllllne. n •. 
ra:· .. nucm sur le contnute trop frappant qu ula:e 
la t.oli.tle de la femme •t celle de son mar\. C"est c•J)el: 
le 11ttOnd qut en 11ét1'ral • .otde les ractures de la P:• 

c n paye disait ce confr+re. pour donner :. bru • 
épouae bien habillée dont le chlc 11ll las>e honnrur 
crédit Pula. apnt ~alise! une bell~ œune. Il la gàte '11 
donnant la compncnle d'un Mre Mbr31l!é, mal vltu, 
n~11U11emment, sana goOt, sans ooin. • 

Nou.' aomme• de ~t aYl.5, bien que ces reproch"" a A 
sent plu• partlcul!~rem•nt auic Français qu'aux Be 
Chez nou!\. on eat plu• c homagrne •, du motn• ••tlr! 
ment Hélas. par dessous. i;fnéralement aus'i Il est 
oripeaux innombrables qUI loin de ta:re honneur à ?a ft 
doivent souvent. dans J'tnUmlté, lu! l3l.re c horreur 1. 

? 7 1 

Pour la t.ouu toute bdlf' chem:se. 
K!Stemont, 27, n:e d:i Prlnre-Ro; 

? ? ? 

Cette altuaUon peu rt!ul!3nte de nos dessous ne do• 
être tmput.ff l l'lndustrie du IOUS-\'~tement. Chaque 
on me •Janale, dan& notre pe.fS, dts réaUSat.lon& 
merv~.ua~a 111r lraqueUI'& Je m~ charge de revenir 
loin. 

L8 raute nt dôlt iamalA être Imputée non plus au 
sommAt•ur. malA unlqtu•m•nt aux éducateurs qui ont 
Jours nérlla~ de diviser l'hyglèr.e en compart.lmontl 
un des plua Import.an:.. Nit l'hvgl•ne-propreté. 

On port4" un trlro~ un r norma~ 1. comm~ on dit, 
avo!..r chaud en hivrr: ct'.rtatns. par craintt des re! 
sem•nta. portent aussi un~ camisole ~'ét6 F.n ruver, 
:a mme rai.on que plus haut on porte d~ ca'<Çom 
se hAte d'abandOMtr aux prcmt~es cha'.eurs Dana 
lts caa. le sous-vetemcn• ~t Je ca.det des rou ts f'lllhlt 
e~ de proptt'.i 

Parr• qu'll ne Tien~ pas en contac~ aTtc le\ ~,. 
lmpure•é.s de l'atmœph~~. parce QU11 ne monl:e i:as 
la crt..IM'. on ~ un aowrvtttmmt tou·~ unf' H 
On prend un w.:n toua Je& joura et on - sur un 
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ell un ..,_,l:cntnt Cl11l pcnc!ant plus!eun. Jours a'nt 
lllll>f d'l!."Je lnUllPltaUOll malod.:orar.te. 

'7f 
En ce qui conc•me le c•l<Ç<>tl. la !aute e4t plua ao!rlA!UM 
UlOrt et p:ua etuuale aW5l Outre la t.cansptrattan. ce:u1-
1l'&+U paa l1'ÇU d<& atteln1<'4 plua dlreetes et plus odo

.ntes encort ? 
Oe!Jt'ndant beauooup n11ultent point à l 'abandonner dès 
a premJerea chaleurs. 
On aerr• le nez lnlUncthement en pensant à cer~lna 

de pantalon qui, pendant ~ea chaleun aont en con· 
a dlrect avec certamPa parties et qui, de plu.s, ne volent 

1 t!choppe du tai:lwr une !ois 1 an. 
ll&ls u M sulm pc1a de dtnonur le mal. Il :aut y pro

' remtde et tel renU-de QUI aolt à la portée de i.ou.a. 
1?1 

fbur k pr111t=1>S. pour lei premiers beaux jours. et j\a
l'arrltrH&llon avanctt. on portera aa:c a.-antaie -

inbles al &e')'llnl& al dken1&. & el~:.. que aont let 
'"'""'c-e&:1e(Om de Rodlna. Pour pro!4er e!hc..-ement 

ttsplralClre pendant ce.s pér!Odes t.cans!toltea et 
d&llitreusel. une One ramJ.sole de One laine ou de 

e •t sole est tout lndlqUI' .. 
al& volrl l't:". lf'S !ort.ts rha~•un<, la saison où l'on 
Ue • et où tout colle. n !aut du léier et du !Nils, U 
t un M>\1&-Vêi<'mrnt trb a~ré. 
'<3t encore à Hodlna qu• nous aurons recours C'est à 

1 qu·on doit la popularlsatlon dt ce.s ensembles en aole 
10nne lnd~miUllablt dont I• prlX exce.sslvement rédUlt 
1 un article à la 1>1rt<'e de toua. = 45 trana on peut ae proc-.irer ces ensembl6 
tnl.so!M:a!eçon, •~bles hJ'iltn.qut$. coquets, lux~ 

Ils ae !ont en troll teintes: le blanc mat, le ble'J 
ar •t ~ .. IJ('&IM»l)Cch• 

'77 
csm!oolt est de r= aponl..-e c:. poo..~e d• ~·s 

· crures sous '"" bra&. un peu comn:e :•s costumes de 
da demlen< m«I~ ._. r.i '°""' Gràœ a la l&.r11<1ll" 

ces khancrur<~ on par...<e fa<ll•ment le vetement pac 
us la t..:'• et l~ mtnagèr,•s apprécieront le !a1t qu'il 

J)OSSMe l\U<WI<' bOutonnlére et aucun bOuton à rt'CO'Jdrc 
pet!t cakçon C<>11rt rt'-.«'mbl• à s y mépf'ndre à une 

ti.. do dam• LR r·elntur. tn élastique • lastex • e.t la 
BWPt'DNnn. AH'C "'"la point n•rst t>esOin df' pa.\Sant 

bretell•s et tnus •nlroi •\'Stl-m-. dt <uspenslon dont la 
tt> rallSt' W>U\'t·nt d(s mt-urtrLqures. 

l nous parlions pins haut du cOté hyr,énlque-pro
Ces llOUS-tê••ment.a n•mpll&"n: parlaltcmont le but 

protet•Jon bu• pr.-:nl•r qui i.ur est a.'\Slgnt Encor• 
t-11 évidemment qu111 11<>lent propres eux~mes et pou~ 

,.t 1~1' qu~!s soient facûem•n: la<ablf'S. 
os BL'll3b'es compagnes qu po~t ~ tnroi.. d• .o.• 

e lndbna.._.ab'• d•l>Uls plusleu1·s années. aavent 
·en cette '""'ure u lave lacllement Un œu d'uu 

-. que:.ques grammes df" sa'r'On m pal!'ttt~ q:te!qt!c 
l;>U .ilons d1m la cnrttc du lavabo et rollà llnd~mal 

e !rais et propre 
Y a mJeux Cette pet.~ belogne tl'rtttuëe i. soir au 
<r. Il au!Ilra ~r.éra:ement d• bien tordre et de meure 
er dom un •ndrolt convenablement atre Lt Jende

n matin. le oou.Hé••m•nt ...,.. &ee et prêt à mettrt 
:l.11. pour C'f'U'< qui n'ont J>A.S lf'S moven~ d~ ttf> pa\'~r df.S 
Utt'a con.-en•hlro un 11eul ensemble >etalt MJà sulTI· 

t. Mes rf<"ommnndntînns portent néanmoîns ce nombre 
la. 

AU COIM DE· RUE 
• c>toc:~ Q. I:> Mo~ • • 

VOUS TROUVEREZ ·. ~ 
DES VÉTEMENTS DE QUALITE 

COSTUMES 
Ville 

ou aport. 
1isaus 

classiquca 
ou fantaisie 

Croiaéa 
ou 

1 rangée, 

395 

Lc manque de place me fo~e de ttporttr A Un<! pro
chaine chtc.:Uque les nou;nu!êl dam le mtme t.:..u en 
rayon::• lndéma!llable. On m·a sotnnb ca dem.era tanps 
dr nouveaux modè:eo. un caleçon court dit c JJ:p • qui .. 
t,.nn\ll• tn ronne de suspen...,,ire et rempllt admirablement 
tl't"e tonrt!on. Avec un caleçon-.sllp surmonté dune C&Jni~ 
sole aport.;;" on 8 é1talement n!alL<é Wl ve:emem d'Une 
seule pti<'e. dont on m'a pné d'•xp<\:1mentrr l'txcelltnce. 
Jt• !tral Pf\l"t sous peu des resultat• de cette upt<rtence. 

Ennn. un !ndustrlel belge m·~ aoumls dts erhant!Uona 
de ,.,,, ... ve11·mtntll Indémaillable• rn l!Ole ravonne IJBs<'e 
suivant un procédf ltalten. v 1!'!'05 11vanta11e de ce 11ssa11e 
•lltthll .st qu·n donne l"eu:is10U:•o dans les d4'UX aens. 
Nous en reparleron< égaJemen:. sous peu. 

1 ? ' 

~hltre-talllrur-hommr• fHa vos vêt•mentll s:n me$.tts A 
Cr~lt oans 'l>&Jr ration LB p'u.s ~de d~rhlon. Ecnvu 

•• "">05tale ôll. Br..:xelJf!.Centre 

Petite correspondance 

J :>.<quemou e, rue de la Station?: Lettre en soul'rranee 
revenue .,.,.., mention: inconnu. U a'a11lsnlt de con!e<:t.Jon 
de chem4•. 

C. D. C.: Avez oublié de me donner votre ad.rt$St ou tout 
au moins dt la répéter sur votre leure Je ne pUls n\pond.re 
" ""' que.uons lcl 

' I . dt S.: Déso'é malS Je ne connais que des trlpltrs trl· 
pona Mieux •-aut u.re une bonne œuvre que d'e&&iyer une 
rtallaatlon lnttre=r.:e. lmposalb:e 

1 1 1 

Nous rtpondrc!IS. comme d'hao1tud" a touta demandes 
conctrrw::.t la l011e~te mas....~e. 

Joindre wi t!mbre poar la rtponae. 
DON JUA.'i 3U. 
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Le pa lais de glac~ 
Voici <I.e quelle ""'nitr• M. CJIT1lle FTG~ Ttaoud '°" 

prol>ltme: 

li ae forme clana les mlro!rs F ~ D deu.1 eùlea d 'lmagl!S, 
les un"6 regardant O. les autres lui IOUro&nt ~ dos. Po
aoos OP•G, OD•b Soit o, l'tmas;e de 0 dans o. o. 
l 'lma&e de O, dans F. O, ! "image de O • dam o. eu:. Toutes 
ln lma11es D, D,. o,. toumem le dœ t. o et ne noua !nib 
tt.55ent pe.s.. 

solt F, l'image de o dans F, F, l'tma11e do F1 dans o. 
P, l'image de F, d•ns F. ete. 

T outes ce• lm•11•• rc.,..rdent l'observateur QUI ne verrt 
~:::~u~ue lea lm&&•.s P,, P,. P, ... F,n·,. lea autres étant 

Evaluona les distances OP
1
, OF,. OF, •• 0F2'1-1, on a: 

OP,•%1 • ........ 2a 
OP .. •z,-......... r1 +2b 
QF,•z,• •• •o Z 1T2a 
OF.•r.• ......... z~ -2b 

OF,n-,-=-z nnlm: .......•• :, n-2+24 
En additionnant membrrs à membres oe1 épi!~ et en 

elfeetuo.nt les rtductlons. on a : 

ou 
Pour z, 

.r
1 

n-,•2 an+2b fn-ll 
zJ n- 1•2 n (a•b-2b 
n-,~350, n=l5. a~b~12. on ti:. 
3~·30•12-2b 
b•6. d"Où 0:7. 

L 'obeervateur M trt>lne donc à 7 mMreo du miroir P. 

Sont d4 cet a~'ll: 
Cbarlea Leeleroq, Bruxelles: Jo,;eph O<rard, Meax-<ltvwnt

Vll'tOn; J. Vlllrra. lxrll~s; Marcel O..lnby, Hammt; D. La-
11asse. Lléi• O. Bertrand. Ollignies; l.A'on Pont.hlr, Ou· 
tirff; Jules Pa11<1e\, Jambes; Leuma.s. Bruxelles; A. Badot 
Huy; trolle Lacroix. Amay; O LoniV81. Cuesm .. ; E Due&
bers-IArl!llllére, Ven1ers: Roger Courtln. At.li; Ramon 
Bors•rhorr. Etttrbeek: Fd. Thlrlon. Sa!nt-Strvai.: Ernest 
Delardln. Hannut; Henn V.,,..,,nneman. Watermael 

-+---

Les d eux mariages 
M. l 'lngtnkur Pol De Bru11ne, de Lil!gt, pos~ C<!tU que~ 

Clon lneclile ; 

La femme de Pierre, de cinq ans plus Jeune que lut. 
meurt alors qu "elle a le double de l 'Age que Pierre avait en 
se mutant. Trots ans l'Pres Pierre 11e remarte avec la soeur 
e&deu. de "" prtmltre femme. MiW la nouvelle épouse 
mmbe malade qu•lques mo:s apris tt meun au mhne li< 
que sa aœur laissant Pitrre veut pour la kCOnde tw à 
60 am A qurt Are chcune des temmrs 1 ·est~lle manee ? 
(N B. D a·acit do nombres enllenl 

BE.. ... JA..'lllN COUl'ltlt:. 
su 1'ortrclt1 - St• Miniature• - Stl tllampu 

28, avenue Loul.lt', Brwcelles (Porte LnulSeJ. - Tei. 11,18,29 

RiYEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE-

s.a. calomel - t l •oas sutau d1 lia 
le .W • roofli i Illac• 

ll faut que Io fou· <erse cn.1que }Our un Utn de bile 
t 'lnte5Un. SI cette bile ant,.. mal \'OI aluntt.ts D4I 
dl&erent pu, Ca ,. putrè!lent. Des p.s ~ pflent. 
êtea eonat:~ Votn ori;anl5me a•empotaonne et vous 
amer. abattu. Vous voyez tout en noir t 
Les luatlfa aont des 1>1s·aller Une selle forcée n'a 
pas la cause. Seules les PETITES PILULES CAR 
pour le POl.E ont le oouvotr d •a.ssurtt le Ubre alflWI 
blle Qui voua remettra d"aplomb Véa~talcs douces. é 
nantea pour faire couler la blle E;r1at1 l.s P,,tites Pli 
C&rtera pour .J! POie. Toutes Pbannaclea • rr. 12 50 

Faisons un tour à la 
c St vou.a n'avez pas encore apuçu la relaUon qUI 

exlater emre la culslru: des famlllea et Ira matches de r 
ball, c'e.\t que vous n'avez pas Wl mnr1 •porur., ainsi 
Echalote luodl dernier. parce qu·ayant 111m son mari 
Heyael. dimanche, elle eut à subir - reprochrs l)O'lr 
deJeuner trop tl>t diKtté au grand au- S'adonner au s 
c·e..~re s'asseoir pendant &a bt'urts r.ous les n 
POUi' vo:r a'agtter d1'5 foot-b&Uers, cela CttWe. tvld 
auosl. aprb ce match nul QUI attira toute la Rolla:lde 
Bruxelle<. voici ce qu'a dJ!cidé 1 'U~clcUae Edl.alol.e pour 
prochai.:: !Ill• ~h. 

Carbonades flamandes 
Beauooup dr beurt"e frais pour raire dorer les more 

de bœur On a;oute du lard cou~ tn dà On ret.tre le 
et k brd qu'on réserve sur un plat tt on ajou·e au 
2 culllcms de tanne qu'on fàlt rou.ss:r l~ent, 
de a blm &Ui\"&Dt quantité de \'lande; UD grand T 
pour une hne. On amene à ébuWUon. On tait 
part des oigDOns tminces. Pui$ on ~ danS la 
'1andc. la:d, sauce à la bière Méltr bien et njouter un 
quœ p.rn1. un peu d'ail. un peu d• sucre, 1el et pohT 
pointe de Bovrtl Il raut que la \'lande œtrne bi•n 
la gaucc. On 11\tsse cwre lentemrnt. Au moinent de 
on aJoutc un peut !Uet de Vlnalirt. S<rvir avec 
vapeur. 

Sandwichea 

Po ;c •• "'- <><'J lu carbonades ae montreraient 
ranta Propor\ioœ. 250 rrammes de farine, cul!le 
cart de Lt-'11t't en Poudre Bonrtclt 1 œuf, 1 jaune d' 
1 p1nctt de ael, 50 cr. de beurr•, 1 dk:lllttt de !a! tl 
F&lre la ron:~. placer le6autrea auti.tan""" dar ... lr 
111e1er bien en incorporant la fu\ne ou lait. Travailler 
tlemment la pAte puis, lorsqu'elle a du corps, la lal'501" 
ter pu.ls la rompre. On forme d" petites boule• qu'on 
pour lea r.ndre oblonguec, on fait cuire au Cour. M 
ou stade sereinement, sans aoucl de l'~tlquette, ce 
dellcleux 

ECHALOTK. 

Visite: la 

FOIRE DE P A RIS 
UNIVERSELLE ET INTERNATIONALE 

DU 16 MAI 
AU 2 JUIN 

Rc.M• ai•M• • • KT• n DocvM11ffTA'10N r 
BUftEAUX ,.OUft LA BELGIQUE 
at. CANTl'.lllSTCllH fTl'- .1 tt .. a .. •a ) 

BRU X l: L Llt:S 
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Espionnage et chantage 
flamingants 

Pria l1lr le •li . 
.Mon \°leux Pourçue>t PIU1. 1 

J"al l"an.n•.an da vous 10umetLre la d6c:oupure cl·!ncluse 
c Oq •. le quotldlen IUl\ tl'IO!a, du 13 nvrll 1938. 

Il s""ll!I d1ln appel - dllon.s plut.Ot une mtnacc do chan· 
e - à l ltdr<SK• de$ c1toyen.s de tout.ta 1"" catqorles qul 

on1 usage des chéques-postaux et du ttlt'phone. Une &lm· 
>le dema.nde de rensel~nemcnt lom1Ulé;l en lranç~ aolt 

écnt, 0011 de vh e 'olx peut <ous - et mol - nou , 
pœer à de• brimades. à d"'5 aclrs pouvant faire tort à 
:.re négoce et à uotre mdustne. F.I ce aont do.s 1111en1<1 
deux monopolcs d "Etat quJ. >tllll v<ll"iJ1'. rondent publl· 

u.a les rcla11ons onlle k lits des ix1r1lculten. - et 
la, par abus de pouvot·, les !uncUon.s de ces uaent.s leur 

urant le lols1r <ou ks Io lnl de ~.opler les document.< 
de surprendre les convcl"Slltlons du public 1 

On n oubliera point que beaucoup d lndustrlela et de 
merçauts ont aurtout n !aire av•c l'étranger, pour !e

l la tangue na= de es molill connue que le Y ê· .. 
Que !trait un oo.:im~ dont l<mploy~ le menace· 
t de pareWe perf:dle? Q;zel COUP de botte l 

A vo~ QUI menez le bon combM • sws hlllne pour 
"" Plamands - Je •-OUS IOW!le:.1 ca ll&nes en <OW m!Ull"' 

~men 
Votre b!tn de.ou~ J D., Ar.u,.. 

L 'IITTIC~ t p:rr~ llO:rt COTTtrpor.4ant etl un • A~I 
1tt déptllb tl ltr.aùuTJ tla n<!I aia /onctlomuuret dt 
Etal, dt la rllk r. de la pro """· cuu lndus•r1t'1. tic. • 

v ltt • c C'""11m d'M"Jrt roru o u tnom-e fin compù 
t /ra"(ab, rotrr c=t"""'4ana rt ros "1Itrrtltiu 1• 

ont nMXlrt tn /Tança 1, de • l:t cela 1°r ttrmfn~ pcr 
ù menacr· • SI, d'ici pëU ne lt prod~lt pa, un dUID· 

nt mdlœl, ous seront Oblt11t1 dt rou.t dtno11«r J><T· 
n.tlltmmt, cr c nom et adrcut. tic, • ----

Los à l'ambassadeur 
Mon cll.r Potlrqu01 l'a17 

n y a quelque rho • de cha:.i;i! aoua Je aoleJI. pas pus· 
bic? SJ, oyu. 
Je outs ln8<1lle1<" br~c t.abll d pula peu lndustrkl a 
ontrougo i SclnoJ F ranct-
Ayant besol.n de r prt:s<ntnnt.. nci..rs, et pon.•ant à mes 

Pll!nolcs. J a risqué le tout pour le wut et Jo 111e s11t' 
11du à l'An,ba&sadc d Bel ,que <nlllb t. oui. ma chere11 
ur demander &i la vc:.e de mrs produits pouv1..1t lnttrc> 
r des nO\rcs. 
Et sll\ez-vous cc qu U arriva? <J en su11 e11core t.ou 

dl. l 
Son Exce' Dce a a::nt Con ulats de Bcli;\que dan 

graw1.,.. >1il"3 CL:.. e &r;l"'""· Nanks. Musàlle etc 
Son =uwce. e!lMr.=• a enu à me !aire part deJ. 

ndldature:i sérlc•.a.c s. par lct.ltts B 3H n 5586 et B 344 
5'822 letltt3 i.lgnk.\ • c l"Ambii&sld< ur de B.;lji!qu.J. 
te de Ken:khcn-e • 

Hein. qu eo ~rou>? 

. .. .t--,.~ .. • 

Application externe 
facile et secrète 

A quoi boa de cacher un buate mal dholopp6 ou 
tomba.ut, a.v.c du moyena artlfJctol1 qui nt sauni.it.nt 
tromper pereonne. Sllnferm vou.. procure dea aelnt 
rav!uanU. 06.là Io cinquième Jour du lr&ll<ment. 
vou1 conataterez une a.mf:ltoratlon de VOi H:in.. 1:0 
a à 15 Jou.ra. la tra.naformaUon de votre polt.rlne aera 
devenu• complète et voua Httz r&\;e et étocn6a de 
la beaut6 mervellieu" de votre b1.1ate. 

tût. ~ 6uJ4 eA 8' joUAS 
Afin do ...... con1'1W>cre de r~t.6 p,_ ... -
Jlq11e .i. loàilerm, noua vo .. ottrona ~
un ~t d'-. 

~/ail: 
UA~ t:f,'esJ.Qi, 

DtCOUPEZ CEITE. ANNONCE 
fcrlvu.-nou.a .,.ot:. ad.reeM !dme ou Mlle), di.t.U·DOUI 
al •oua dU!ru 

dénlopper réduire 
TOI eeina et nous vous tn\?rrou aratultement f'l 
franoo, sa.na obliga.Uon de votre part,, un traltnn•nt 
d'MAI do Sol.D!um. ltudi' trplctlllemenL pour vot.z.o 
c.ae. Vou. H.ru •mervelli.i• do risultat.. 

~= -.::'""~~ 51. rr::.~ SwT. ~ 
• mJootea f, bmi.ea - 111ain..,.. .. ,,....,. f.ralt ··-w..t. 

-e tra;tement Seinfer:i complet à :15 f ancs 
est en vente dans toutes les bonnes maisons. 

• · • . •'. •t "'- • ·~"- ,.-r 
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BABOLAT & MAILLOT 
VOUS TJIJ01 Vf:lltltt TOUJOUA8 Lo..& 
CORD[ QU CONVIENT A VOTflt( JEU 

RENDEMENT DURl!:E l!CDND M IE 

V S AFRICORO CLASOUT 

M<Jl. dans mon bureau, J'ai applaudi Intérieurement, 
tant J'al tnnn e bea:i, et 1n3Ccoutume, i.. C'6l<t d.'entl'<W.lde 
belce venu 'du sommet de !'Ambassade. 

Je \OUS dls, c Pourquoi PM?• qu U y a quelque c:bœe d.e 
c::bAn;Je '°"" le soleU. q~elque ch- de rt<>ontonant. 

B en cordl.altmen! ,·ôt.re. R V ·B. 

:. ou ne saro'U pa, s'il li a (1JltlqUJe chou <ù cha"gt. 
""-" nocu Jaton.r (lt'e lof. le comte de K erclWl;e 10tU '"" 
rot. d amlHusadeur en mGllr• et qw 1 ambcua4e <ù Bei,. 
i;lq!ie <l Paru en çra•.,.nit la "''"'"" <ù1 Bt111e1 de PtzrU. 

On saura tout ! 
Ce citoyen de boooe volonté oouJ ofrre 

une p""'U(leuse $.llade de lux, Ot (Tell•, Cr<><kaert, 
le '' Soir "· ta police, J>on r...., etc .. 
Illon cher f'ourouOI Pa1 1, 

c·cst l'intérêt que j'ai pour vot.re Journal qui m'mclte à 
\OUS 6crlro a!.n de ;oa:. mett..-e en (liU'de contre ce qui se 
t:ume en J3clilque En haut !leu •• .., ... complJdlot! du .lour· 
na! • Le Soir •• 

n ne a aio:t rtm moins que d'!n&taurer la c!Jct&Wre cltrJtt>. 
cap:talls!e atec ""P=10n dt$ ttoloa lalqu .. et "" toute 
la Pl'e55e d'oppo&lr.:on. 

JS'e dites pas que œ aeralt lmf)<lUlble, car ee -.. all.l.Sl 

P<lll.lble en Be~que que ce le tut en Autrlcbe et en A:Je.. 
lllajpie, 

Le fllOIJ>emem ~ don: le pitre C>e$relle n·e.L que l ln$o 

trwnmt. na tt~ crée U y a quatre ana. que dans ce but, 
à la swli de la defalte electorale de.a eltrlcaWt 

Pour vous c:n conva!ncre. rtc.:lpltule-i du Prt"nuer au der. 
n..cr tous lu c Vlan• et tous le:. c Rrx • et au.sa! wutc.. les 
c Tr unc'S Libres du Sotr • &1irne..1 p&r le Jé>ulLlque 
Paul Cro1'.Acrt dont le digne rrJewn cr.t un de& lieutenants 
de Dt•rt.le. 

Le bu~ de ce mouvement, QUI rnelo~ le roi. la papaut<! 
e~ les évéques. est de renouveler rn Belî•que le coup de 
l'Autrlcbe. e: la crapult' avrrK> qui a nom Dtarelle }OUe, 
por aon prc;Uge oraw:.re (?j sur la roule 1mbk1le. le ri>le du 
nam SS3.SS.tn ~.ia. 

AU 
CAFË QU ART 
VICHY -CELESTINS 
Apériht hygiénique 

A TTENTION A 

VÉRIFIER 

Digestif parfait 

LA FRAUDE 

\'ou. clo::!no-\'Oel6 pu exemple, que ~ est alJl • 
Allernaine POW' y llttndre d H.tltr de. lilltrUctlon.. pour I& 
~du pouvoir de force en caa d'échec ë:ec:.onl tlq 11"'8 
trace.Jons clérlcalff : TndltJonn..u.tes. <Umo-<:ré 1ns o& 
Rexlstea et que iout. la police belie - déJà. pa.r c rdz9, 
&OQu.i.se au Re.x.imne? 

Demain. voue ..,,.... doue pour t.ouJcurs la bouche c1-, 
car toute la preue d'op))OoltJon >era ouppr!m~ et 1-
caml)> dt couecntraLlon '""on~ le lot des rt>'Ollé&. 

Iiioo=-voua que Je c Soir 1 donne le plus irand •PPlll &1& 
Rexisme, quo Crokaert.. dePlll$ bleotOt quai.le ans. y a p. 
me des mJUlona d'ôlocteun? 

Dana l'affaire Rtx , lœ d.aputea, les lnsult.es, lœ ~ 
ne sont que ~ la comédie cléncale. une sa•·ante 
en ~. de !a poudre aux yeux des na\!6. ea d 'autrea 
le mo~vc:ntnt Re>; eat \.out l!mplement un Plta• à Ill 

C est en aomme le U\I(' ciu.tque tt l?'O"Skr employt 
les lutteun ot bOXeura aur lei cbam1>$ de !OU"P POUr a ttJnr 
!es roeos. 0,, mtmo que la ~twn de Rex par l• -
ptres lea t.6qu~ n'a pour but que d.'•=""r :.. lnclo) 

canme rempart t:ec'.on.t 
Je ne pub trop m ~d.re aur l'ignoble ptt.tt ~elle, 

escroc. voleur, faussalro, menteur, b&nquerouuer •~ dont i. 
peTe & traflqul• ftV<'C le. boches pends.nt la iUtrre, 11\&U • 

vous manquez de documenta.tJon sur ce~ !l'lpoui,;le, IQll 

le& nllméroo. du clencal • Anll·Rex • sont éd.lhanu 
La reproduc:t1on de - articles serait de toute tvldenoe 

une pro.>e Intéressante paur vos le<:teurs e~ pourrai~ pu IQQ 

erret contrebalanctr l'action sournoise du • Soir• et peuto 
~tre sauver tous les anWuc!sta du aouffre dont lequel Ill 
•·ont sombrer et dont chaque Jour perdu les rapproche. 

Aveuele celui qw ne ,·oit dans Rex qu.e le pitre D<iîelle. 
C..:w-e1 est dest.r;~ à ttl~ c bolla>o! • soo rble tint 

Ce que l'on d01t ToU' d&ns Rex c'est WUte la ooalJtJon cl6o 

rteo<apital!ste a:>pu)'ff prlnelpaltm•nt par la p._ tr~ 
tr._,.., et soumo:se du • So:.r •. et li seralL peut..ftre bieli 

1.nteres.ant de savoir ce quo cache rtt1:emtnt le \ '0)"1119 
de \'on Zeela."ld m Po:<Jlne 

La •er.û é!t.nt en lkliltrie libre un ~ic!e prob~ ~ 
conunf' le roi se rait appeler le comte de Rethy, mot Je 
m'appelle J. Voicla.r, 

Gai pays 
Conn•lt-tu le p;1y1 ou fleurit le dénonciateur 
tt ou le fht.1. I t>C fai t le compJlce d 'lotlul? 

Mon cttt-r P•1urq .. , Pu$'1 

o .. n.> \otre d•ri~er numt;i), vous relatez k• ptrqulslllona 
\"e>t"toll'"" don: iont \1cLlm'-" les penonnes vilieea Il"' d• 
dé.nonciatlons anonymn. 

H;er, à une récnlon, Je 11&rlals de \"Otre anicl•. quand 
un dt" mt"S a.nua me pria de V~3 strna!e: un autre 1er..rw 
de \eUtlOnS Ion. emDlO}k:a actuellem<nt, 11&r 1 .. &ftni. 
du n.c. ~ dont a ét~ lul·llltme la nct:me. 

u ~ atttt de lau~ denOlldations faire:. &U t:sc. par d ts 
e:np!oyb conaédltl. 

:Jon am.. notable ~ honnê:e w6usuiel. •>ant dà ren 
voy"1" un de <es emplovb, celui-cl, pour se •·•naer, le &'lIJllla 
pour déclaration l.ncompl~te de re>en..s 

Et au"51t6t. aana telllr compte de l'bonnêteû et de la 
reputat1on du P"'tron, pas plua que du mobile de la den<>11• 
dation on vit anivcr cta mus1eurs du tise. OUl l 'tn1t.1.f· 
lèrent dans les burt'.lux llOUr de noml)rt,ux Jours, qui éplu· 
cherent wute la t"Uu\plabtlllé commerc1ale et personnelle, 
qui par leur présence et l•urs demandes contlnu•lle• d'ex• 
phcatlons, emµêcllait·nt le travaU du employés, au ~tri· 
ment des affit!"'"t·a. 

si capsuie et goulot 
de la bouteule 

portent 
bien le Disque : 

Bien •ntendu. k fisc n'a nen dkouvtrt d1rréruUer, M&la 
qUI indemnisera 1e ll"tron PoUr les perte.. •Ub1.... PQ<lt 
l'atteinte à son p:esti:e •1.>-à-vls <!e ses emplo)és •. à qui 
l'on donne a!:Ul le moven d ~mbé~r le pa:ron à l'owulollf 

8 
:e ne au:a m tndl1Strl•l ru comrnrrçar.1 mai. J'lll ttt 

UM!lpté d ·app...,nclr• le peu d 't'pr<ls que l 'autonté ruttT• 

l "'.lX bonn~tes Bel;d. alon que ce:te même autonte ai 
s1 aveugle et si to!éraot• pour des t>Cl'OC$ DOW!l'ell, noti. 
ment connu ai ....... ________ -= '· c. 



1337 

PEUT-ON VÉRITABLEMENT RÉGÉNÉRER 
LA SEXUALITÉ DÉFAILLANTE? 
Ce p?Obltme ~tl•llnn n "" t.rouTe magistral•ment rtsolu dan.• l'ouna;e du Dr J. P!trron: • IA rôle de nœ glandes ·1 ..<1n 1n1<me 1, ~lt• par l'ln.st<tut de Rt<:herche.-. OpoUlerap1ques de Puis. m oollabora.tlon a\·ec les L.llboratoin.. Okaaa. 
En icrmos claln et aan1 vaine hypocn.>Je, le mécanllme de la •machine humaine 1 y caL explique et rommenté. 
L<'9 ctl~bres travaux du Prol Lllhusen. le maitre Incontesté de !'Hormonothérapie. y N>nt ~alement •XJ>OSéa dune man1tre remarquable, en outre sa dtcouverte SC!entl!1que: le 1P<'clt1que hormonal Onsa, rque l'on 
lrouvt maln1eruint courammeM en pharmaclel 1 tait l'objet d'une ttude impartiale et lori lntéttsaante 
De aalslsUnua lllU!traUons en couleurs et dea exemp:es pr4 .ur le vit 1 dèmonc.rent. d'une maruhe ptremp. toln!, l'actJon Procre.s!!'" •t perslstante que œ llaltement actlt eurce sur l'organisme !atl1Ué, dépriw ou 1116 prtmaturtment ainsi que 1et e.trelll »érltablement enraordlnalres •n ma::ere de ra)euntsoeu:ent sexuel. Orlee â c Okasa 1 et par lt> rtna.rquables pou!blllt4 qul IOlll dbormalS o!fen.,. a tous <eux. romme t. 
IOUtel ~:le. qui •wlcnt rester ou red.venlr Jeunes. Il raut bien ron<lure, avec le Dr Pierran. que la science dt 1 Hormonothüaple •lent de ccnnaltre un nou>tau succès oonsldtrab!e. Dana un but de vulgal'IPllon médu:ale. l'ouvrage dont li s'ag1t aera adressé il'&tultement et personnellement, pendant quelques Jours, à tout.e ptrsonne adull# •n ratsant la dtmanc:°' à la Soc:lété O. PB.A., 24, rue Antoine Dllraa.rt, a Brux•lles. 

La misère des employés 
Pl.t# "-DX Jeun'"' prttnk, dit ce k.:Ullr. 

Mon cher PO-•rquot Pat 1, 
IEt&nt parmi les nombreux tmployés de banque concédlf'S 

w.nt I" d6valuat!on. J'ai eu tout n1turellement, l'atten-
a'tlrér po.r I•• annonce. qUI parais.sent rréquemm•nt, 

' lo o!!rrs d'tmp:o!s, où U est toujours qu.,.tlon d'em· 
IO;"fl d• t>lnqae d~btrtants 
#Jnsl, a :;>:t:s a vo.r bquld~ une pàrtle de leurs anclem 

teU.-a. ks banqW..rs •ncaa•nt, l<l'tue!le:nent. du ptr· 
el )aine exclU!lvt'lllent, à des a;>pomt.em•nts de ta-

e. 
Phlce aux jf'unea! 
Les malheureux deb.lrqu~.s. dont la plUJ)art ont plus de 

te &.111, mai., pos.."è<l<nt d't'JC~llentes ré!érenca !c'est 
u, les rdnences!J n'ont qu·à \if~er dans de& emplo!.s 
seconde wM 
tll alrul que l'<>n ~nae en Be!c!QU~ les tra\'t.ll

,.. honntl<s et fidèles. 
l l reste mkndu que I<" nombrt de ch!.me-Jrs est ~n rf. 

Ion, mals a-t-On denombrc les employes chOmeun dont 
bulkl!xltmt> ~ppcnl t. tou: oontrôle PoW' l<'S rai-

QU• tout le monde connait? .Et ceux c qui tlrent ac
llem•nt le diable l>U la Queue •? 

Il 1 a lieu d'en conclure qu .. la tloclété anonyme Bel&1QU• 
encore &11'!1 nuu OlllJJllJte que la pluPart d~ ..x!étb 

es tout court. 
Je •o<a prit, <"..: ... 

-.--
Doléances d'invalides 

Lei ln••Ud"" mUltaireo du l<ml>' de p.i.lx nou• t<rhrnt. 

Mou cher Powquol P.u 1. 

Lei dolhnc"" et crit:ques de 1'S C E, tnnLllde cMI de la 
e, aont par!ai~ment Jusur.~~ tt la l)<n&lon oct:~yée 

ampulb cl' U... de la lfU•rre t>St rffi!tmffil uaullls>\:lle 
Le -t d.,_. mnlld"" militaires du r.mp> de P•tx ••t <!i"' 

ent nanant; un amputé, en lrq>t.n•. un m<>lade u1tdnt 
e. gnl\'tt &fft."CUon tn Sl"rv1ce commandé touche-nt mom~ 

d.tx trana par Jour de pensum. 
Le pn:rm~ du proJ<f. de Jo t.end&nt a re.l.ser ies Uldem
:t$ aocordks BtlX ampu:és de IUtrre CODdJa.t tn cL.&am 

rt«mment • 
c La ~!glque.., doit d'apportl'I' il ct'llX de us •ntanta q'.11, 

r eI:e. ont pt".rdu unt partie prtclewe de leur oorµs. une 
de-mnJsnUon Ju.ttk ~t. éqwtablc du préjudlce QU 1ls ont 
bl • 
Nous app:ou\Ons ce> pa:olcs aen.tées e: nous adjuron.1 I"-' 
UTOlra publia <le > 'lnthcss<r aU mlSèrab:e IOr\ dOI ln•a
!S ml!l~cs du \dnP6 de p;aJx. l':ie per.slo" dérls:tlre cou. 

est octroyée: nous ne bo!nt!ldons pas de réductions .ur les 
pnx des tzansporu en cllemlm de Ier •id.Data. 

Nou. aoulJinons une situation parado:U:e et lnlque : ln 
SOIIl> medlcaux et phannaœutlqucs eratwl4 sont rell15U à 
bon nombre de bleoses et malad•~ en service commandé 
alors que et• m~me.i> soins sont accordé-,:, aux perwonn.H do 
l'Etat. pour t.nc1enneté! 

O.pua de loncu<'S années, lei ln\·aum milltair..,. en t<mp.s 
de paix soullrent dJcnement, aans .se plaindre, lrOU\'an!. 
da.n. ta belle et nobl• oonce~n de :eur devolr. la force 
d'e,etcr 1<1:n enfanta en leur tnculc:m.111. l"' principes d'hon· 
neur et de Joyau1<'. en eX>ltant lc scnUment de palrloUque 
attachement & la Dyna.,ue. 

Miua bien ~ ces dévoues serviteurs du pays "" trouvent 
dl.ns une 6ltuat1on critique et 11 est erand ~mps que le 
Gouvernement Intervienne en leur t..""unnt un sort ~· 
de leur dévouf!fllent et de Jeurs soulrranres. 

C'est le vœu !U'<knt que nous formons. 
P<lUr le Conseil d Admln!S'..r&Uon 

de l'AssodAtlOn d<S lnvallaes m1ui.r.1r~ 
en t<omps de paa. 

L~ UCTiltnfre Le prlqcfer.t. 

Une dune a été assassinée 
L• lloore Blrkkrr e.t ,,.,,du et one 

1e~lritt s·irn i.ndirne 

Mon clltt POVT'J1.0I P.u•. 
S Je ne me .. ra ;iss enoore 1111e Ame d'--.ssin comme 

oeux qui protest~nt oontre lea c t.aui.s-parieurs 1 du cl~. 
je me o<:DI tout au moi?\$ u1w ène·glc de démollucurJ 
Vous oounawu probab!emen~. à Ooxyde. cetl.e belle dune 
haute et sauva~: l~ Hooger B~ekker Celui QUI vouWt 
se donnu la peme de 1·escaiad.r embra.salt un lwrlz<ln 
superbe, presque unlque au Ut'orol 

Avenue Hippodrome 
vUE SPLENDIDE f.TASOS D'IXELlf:::, 

Spacieux Appartements en construction 
H chambr. t c• u :ber 

ACHEVEME1''T OCTOBRE: Fr. 195,000 

• Renseignements 
ta, RUE DE NAMUR 

TRABE KA 
Téléphone : 1131 vo 



1338 POURQUOI PAS? 

Lt ptaWr 4 une \l.IU.e l Londres dtprqid d1& ctw.s. d.t l'bOt.I oa 1 ou 
descendra C.lld<t don CX'CUPt1 une aHuaUon u.ntralt. g,QMtdtr t.out 
t. con!or\ mocerne et ttre d'UD orLI .tw:irdable 

Hôtel Gre1.t Central 
MaTJ • .t>®• ROI_ Loo,_ •• ~· 'W 1 
Pr•UQ1.1e ~Ur 'li•~~r WtH l:Dd 
•t te q1ar\.ltr du commerce et dM 

m1,1.sua. 

Hôtel Ruuell 
R11uel lq~&rt. Loadt.. W O.L 

D9m1111 Rl.lutll Square, prù d.U 
pr1oc1p.1u.a t.b6'tt .. 

"I't:t;': • Cln;k..a.re. LoDdt• t T-.fl 1 BMtl R.ltMU. l.OGd.He t 

E.:.a~ 4~ a:.t\.ro 'to\.a!:.tl dt cea b6W 1 - Cor.d.1Uoa1 ch&.mbr' 
t:.&J.Q e; PtLU CltJ•.u:;.er 1 paru: de 10 1 d, ~·r J.o:.i.r - Ptn.a10D cx.m· 
p:•t.t: " ;iuU: dt 19,4 d, par Ji>ur 

Or, &Ur Je sable 1<>yeux de la dUDe, on & tout d'abord cou:e deux rou:..,,, de ~ d un no!r d'e=el Un peu 
p!u.. tard, au sommet du c Blekket 1, on a oonatru1t un 
i"Uld moulin o!anc dont lts sallea du bas sernnt de res
taurant.. 

Bien que constnllt po.r un architecte de a-rande clasôe. 
ce moUJ.n prolan:ut un &.te oul e mfrité d'We classé, 
ma:s e.:illn, je me consolals tn c<:ntcnpbnt de Uès loin. 
c1·C>.A•dutnkerke ou d'~ab>ld, lei ail.,. du grand moulin 
so:. taire l.Otimant panm les argous1c.ora bleus 

Hélas, Qn ne s·e:n llnt. p.is à cr t.t s-eule const..-uchon; 
U Jallalt Uror prollt <t bénellce de 1 endroit, lts terrams 
du c lll kker • lurent donc \'endu• et m:un'.eoant, une 
ûrie de vUla.s mv~nt la belle dune. la ~nt. la 
ba.r.olen! rkUcu!emmt e-t la batouen~ et en font une- an1u
merat.ion qut domine 11< lurneust 11.lhouett.> d'une mamere 
de c.&.Sernt" 

Je •W• Indignée, je 11e sais comment ou pourrait enrayer 
le mAI; Je ne peux que <'rttr mon mfpr:.s pour crox qw ne 
&Ont ici-bu 'l- au tenlœ de ta dt=e-cli enne de l'i.rient 
<comzne dL-alt D H La1•«<nreJ, pour œux QUI ont des yeux 
1-<>1": ne pu <0'1' ·~ beauté des chœes et une km< cm 
ne s·enlhouMaSM.? que de\ ant dh tnl d~ bnques 

Croyez, etc. G. B. 

Humour administratif 
Du swnt dt llul j\bQU tn \ fnque. 

Mon cht:r PourQUOI Pa!I"!, 
10 Sur lt pont. de Hur, \ous POU\-ez \'Oir actuellt-rntnt. deux 

aoldats. (r.. armes et en permantnce. ve-lller au rnpect dt 
l'a\'ls c dfltndant de V-"'ndre dei phO:OS du Pont• m:m 
cbn le photQinl;>h• du coin. Cd photos aont m ••nte S1 
un Unbklle se lait prrndi< le ronumWllre lui dira r.rta.i 
m:ment : c Vous nto pou\'lez donc µo.s df'mander à la aen~ 

Arthritisme - Rhumatisme 
Goutte, Sciatique, etc. 
sont. 1utr1s rad1catrm1·nt par 

F.S.25 
Médication entl~rement 
nouvelle et sans dunger 
Aucunt' drogue à 1n1urvlterl 

Monsieur IV. Kruger tcrlt. 
c Par rotre F S. %5, J ·a1 tt~ 111'1/rl d ~ne ldat .qut 

eztrcwrdlnairem.tnl P<'nlb!'e • .llolade dept;u deuz anl, 
1 al 1~jC11lrné rrcemmtnl deuz mol1 a l'MpltaL !oral· 
gre cela, wu~ a.outtur1 Clet'1nrntt ae p1us ~n pou 
forte" Au1aurd lrnl, oprt• atoor e//ectut UNE SEULE 
CURE VE F S. ZS, Jt cour1 comme un odau1cent 
Je .ra!J âgé dt 4! ar..r 1 

\ouc:e ~zplicat V~ GRA rL 1 rE sur dema1.de 
Pharmaciens V. & M. Spitaels 
112. avonue de la Couronne, 112 - BRUXELLES 

tln•J;, 1 adr•.,... du lll!lpsln dt photos oil dltll sont 
1cntt 1 

:i- Au Oonao. fal \'U etù• ver l on détenu blanc 
canif et le colluquer dan.s une eue ~rnfe d 'Une p:uic.plle 
~ p. . rn.ard> ""'1J.gtnrs. Le commlSoalrt m'a da que le 
=~ in-roralt 1 enlèvement d<S c.'Ull!s e1. non des 
plies 

J• On récent. arr<!Lé du GoU\ emement du Oonao att 
l'obllrauon POUJ' lrs AslaUqura de tenll.' une compta 
mala IM autort.e a la tenir dans leur anrue: elle c 
oontrOli!e n-&uli~rtn11:nt par l'o.dmlnlstra~on 1 Je c1 
le nom du lonctlOrulalre sacb:Lnt lire le chlnO:a, l 'ara?>e, 
tamil, l'indoustan, Io btr.gall, e;c.. A. SIOft. 

Les bruiteurs du cinéma 

Mon cne. Pour111101 Pl1J 1, 
La quasi surc!lté do 1·01rè corn'6ponda11t C. R. <'$t ce 

une atlectJon pénlbl• et dolt Io priver d'un crane! nom 
de plalslrs dr 1 existence Tou1<>lols. en vertu de la ttglt 
l Intérêt génénù prune l lntuêt parCc.ilier, Je ae 
m'empkher de prtndre pan! «ntre lui et de IUl roout 
lroldemem de &'absterur d'aller au Clnema partant LE 
de ac laJre repft<r à \Oll< forcément plw; hl<U\• que celle 
IUJ p.uvtent de l'("CnUl ùolt rmberhtlcoter une bonne • 1 
tlllne d~ spectateurs. Je su1.s donc de l'avis du corr<:i 
c atl.AQUAna et panLsan de la (lierre à out.rance aux 
vacds. mane•un d oranges et de bonbom c;ul rro:sscnt 
p:lpltr11 d'ombalJair, bre!. à tous les peTSOlllll\iO qw 
au théàtre ou au c111ema pour parler, manerr et a 
ll·U~ \'01.Stn.S.. 

Amlties. - --Le premier candidat-assassin 
s'explique 

Lt:s llOUrd~ et li~ aulrn OAU clnt'nU.. 

~:an cbtr Pmu~-uoi Pa11, 

Je l'tcOIUllLls que Je n al p>& Inclus le eu des 60lll'd3 
ceux que J al 11vna es, e-t Q~I! b 1urdtté es:. certes un~ 
f1.-ctaon trés pentble. Cepenctnnt si une telle nffectlon 
\un. t-lre. au dnéma. une cau.st de troublt:I uuntttrom 
pour les •Ol51IlJ, J• &ws certain que ceux-cl trouv 
cela pc>u.r le moln5 Jdcheux. 

Que l'Otre corr pondant. d'a~U• psn,. me penn~u 
ul dlrt qu'il •x.ste de> c wmaa uà. à cert.ilnes placn 

pt"Ul tie procure:, J.l11:) au~mtntt•son dt: pllx, un casque 
deux «:outt'llr:< &péelal pol:r pusonnes souide$. 

Quant à ma prunlett ltttre elle visait aurtout les c 
qW ms~.q<:ant toul<m d duot et de » u.r 
1\;nrnt sc.emment ou mconsc mment lrur tntoursge 
des commen«atrta aupt':f us. 11 

• r bien d ' nd.l dt 
a :1 ctikma - c.xct·lltnte mcsurt'. du reste - pourquoi 
lurs 1><rme1-<>n d'ennuyer !.,. voisina? Si tous la direc"' 
de salle prenaient une m .. ure tnerg1que, ctlle<I, Je 
i;._r .. t bien \'Ue du pub:k. 

Pour lt mo:n•nt, mes .nsW:C"..s d'~ln s.ont un 
c:iunei>. Je ne &a:s p:us al!é au cmema depala huit Ja 
MaLS. cela ne durrra pas. et ülora .. 

Le prttr..fcr œndtdat-aua.s.rin. ----o. R. et S. O. R., encore 
Ou l'unl\~F'Slt.urc m unuenl t.!l prtd>e 

S.\ taçon de \loir. 

Mon cbtr Pourquoi PIU 1, 
li c:.JJ. nomul que ma lt'ttre, parue dans roue n 

du 24 a vr::I, 1uscltât moult contrvverse... Une mlSe 
PQtnt •'impose Il n'est Jlmab entré dans lJl('S :nttn 
de faire puscr Ira unl\·•r<lLalrt'S pour dC3 &.z·èll d 
JlcJ>CO sul)érteure, lllll:S l'on peut dll'e qu'Un univers! 



Comptoir Belge de Constructions 
:18, rue du .'\la~strat. -- Tél éph.: 48.91.58 
CETTE MAISON SUR 0 M. FAÇADE. 9 PLACES, HALL. W . .C 

CAVES ORE);U:R. TERRAIN, FRAIS ET TAXES COMPRIS, 
MATE:RIA ex DE PRE 11JER CHOIX. REVIEllo'DRAlT A 

103,000 fr. A SCHAERBEEK 
10-1,250 fr. A WOLUWE-St-LA."v!BERT 
125,775 tr. A ETTERBEEK 
129,000 fr. A UCCLE 
103,500 fr. A AUOERCHE\1 
AVANT-PROJETS GRATUITS 

Nous camuui.oru sur toua terrain&. Vlalte nomb chanllen sur demande 
FACILITES DE PAYEMEXT 

Wl• cultu:e rénhal• plus !!tendue q~ quelqu"u.n 
tre <:'~! na pu subl l ln!luence d"llD m!l:eu ou se 

t toutes lea adtnca Je ne conteste ni la l'llleur. 
l'Ultclllcenœ <lo caix QUI n'unt pas eu le pn'1l~e de 
ne dea ooura au~r.-ura. Je coimals rnain. autodidacte 

• cal~ 1 Qu•• n1mporte QU<'I porUur de parctiemln 
là n'0'5t l>aJl ln qucatlon Il s'agit de savoir si, oui 

non, Il .Sl log;quo ~ue qunnUl.é de Jeun<» gens, pœsé-
Dt les apu1udea norm:ikmt'nl requcscs pour • faite dU 

:n •. auS61 blrn Il l'ar-n<'c quo <laiis la vie clV!le, se 
t bloqués d•N le aou~lflclartat, alors que i.,urs ca
ea, ayant obtenu deux ou trol• centièmes de plus, 

nt r<'iullèrem<nt daru :a hiérarchie mJUt.llre 
u: œ po Dl ~Lre .u.pec- de meoqu;nene, Je néillce à 

"' de m"ap~nltr sur le • p!s1Dnruge 1 anév•tabl., 
auquel da Incapables occupent des phM:es qw 

:ent dQ kho!r a d autres De p!:i.s on ce peut pu 
• Id dt roncG:l1I et IWlml~r 1 tpm:ve ~ C S. L. R. 

examen aux rmp:o!I d adm"1Js'.r•tJOn, ou le nombre 
pli.ces est !o.U-n~ Umltê Des o R Il en faudra 

Jours. et. on nous a l'llJUntes focs n'pb! QtK'. !ora de 
• prochaine •. nous serions rnpldement nomm~ c:htfa 
pelOIOn. Alors, poL"QUOI attendre Jusque là pour nous 

t!<r au rommandrmrnt d'urut<s plus lmpon..ntes qu'une 
lion ou un croupe d• combat? 
Je lll. C. 0 ,.,. rusure : l'opinion pub! que ne se re\olle 
a!s contre dt'3 mesures .msptrél-S par une éqUit~ tndu
ble. 
t, ma Col. .-11 y a "' des otne•ors d'élite pour tonner 
es .rala ohds de cu<-rr• •. J~ ne vo ' l)as pourquoi U 
en aurait pu t'calemont pour doncer les ron!~~nces 
J'ai préco~es et pour JUi<r .es candid3ts aptes à 

'tnlr 0 R. 
e \'001 prie etc. R J. 

1 1 ? 

lt 101<1 ce qu'en dlt le ploui de ~e cl:l>>e 

Lion c:hcr Poiu,,.,oe PtU 1, 
ermeü à un vu!PIJ'e • ploi.i.: • de seconde classe de 

son pcUt 110lo clans le grand roncen donné en t·hon
r d<s o mcl•rs do ltbtt\ e 
• D'abord la question drs dlpl6mes devrait être unl!or

mt ré11lée duns l0Uh'11 1 unités-écoles, ce qUJ n ·•st 
Dana ccrt.nlns r~Rimt nts. l"n effet. ou accordl" dea 

nts en relation d1tt Nr dt:s &"rndt"S ucadémlQJe.s obtrnus 
mple . Cott Moru!< ~O Points, dont 10 octroyés pour les 
d~ taltea. Un dol't.t.:\JT t>n droit rr;:cevra 10. Wl llc,·ncjé 
actenct1 rommt"rclales 6. un lnstauteur s ete) Dana 

Utr't• rorpo, toll! les C S O R se voient ruls aur le 
pied quant atui: Po :s a octro>er pour les d!pl6mes 

rochés dans la vtr c1•1k Cela n"r.ot pas Juste et ouHe 
porte- aux ~rrt'\lra. votre au f:nor'!isme. 

C est W'<' snvr <rttur de per.ser qu-un ofllcler peu 
llv~ fera oln exrtllent of! c~ C«la V'llut pour 1 oUlcler 
camer• romrne POUr 1 olflckr de réserve OT. un unl•rr
~e une plus Vast<: CUltU~ (énerale qu'un ln.SU· 
qui n'a tau qu'Un bon alhtnle ~ n tau~ 

trnlr COinP:• da f&Ckur culture St certalm lrut tu
se classent parmi les preDuen, c'est tcut slnlplt:mf'll: 

po.rce qu'UJ c bloquen~ • leur l~t!one p:\r cœu:- comme a 
!"Ecole Sorma!e et qu l!s c gueulent 1 un bon coup â 1 eur
c!œ • pied Une fol> d:ins :tur compalf"le, la plUP&rt se 
font mal voir du soldat. pan:e qu'ils ne le rompunnmt pas. 
ToUj()lln ce !a<:teur culture qUI leur !ait dl!IaUL Demandez 
a n~mport.e quel anclen « plouc 1 ~ qu'il pense des 
C S. 0 R. ou C. S. L. R . 11 \'OU$ repondr11 '. • Les ln.St!
tuteura nou• •m le plus. Ils nous 1>Nnncnt pour dlS sos
•c.i de 1 Ecole Primaire 1. Or. l'o!!lclcr qui ne touche pa.s 
le cœur d., ses soldats manque à un dea premtera de\<>ln 
de IOll élat , 

3• A mon avis. le systeme français de reculement des 
O. R. est meilleur. On fait aubir un u:imen de culture 
gén~rale Il to-Js les tntellectue:S Les premlen claslés re
çoivent la formation c militaire 1 et c culturelle • d'of!l
clen. Les autre& apprennent I• mét•èr de sous-otrkler et 
llOllt ••rsés &\'tt le crade de caporal-die! dans k'~rs unltH. 

Le Jour o-0 M. De\"éz.e 'oudra ré!ormtr le ust~mP en ,.,. 
cueur qu'il regL"de dU c61<! du l:iUd 

El. tollà ce .,_·en per~ L a-z;lanum d11 P s. 
? ?? 

Encore sur le m~mt 1uJtt. 

Mon cnl"r Pourquoi Pa1 '/. 
lnd~pencùunnient d"une que~uon d"etud•s lai'•• cc qui es~ 

JOmme toute, un cas J>Q.rtJcuüer à chacun. Il faut aa\oir que, 
pour ~tre vene dans une unlte ecole, Il raut u:1e base d'étu
d.s dettrmtnée par 1a loL Ce<:1 acquis. on ~st lucorporé 
d'ufrlce dans P. S. Aprês sept mols d études et de dt.sclpl!ne, 
un est 110Dunê sou.s.<>!!. ayan~ passe l examen comprenant 
Uols partlts : lhéonque. pratique et s:itls!alt à la cote mo
rale qui est laL.....e à l'apprk1auon du oommandant >Oire 
même de l'adjudant! Par •Ul:e de l'lncorporn~on d"oft\ce, 
on toit lorœinent un mé!Jlll&e d'opUllons et de caractètts 
dlf!~ttnu.. les wu ne s1ntén..sent q"" mêdlOaement à leur 
rra~ ~ à leurs responsab1l!téa. d'autzes font leur zen1ce • 
la aatlslactlOn de~ chefs. d'au:res enfü1 se rêvtlent t. I• 
pratlq'Je d'une Inaptitude e~ow:ante 

0€ŒM0P 
~~·~ 
~~ 
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.. 



Carf>umll?-l!Plf:. :'IJ ITtf) 
Pt.r11sanct et n "de 

UN MOIS A • ESSAI 
Oem.a,.,d•z. p11)( et cond1t1ons 

E L E C T R 1 C, s. a. 
61, Boulevard Poô"u''· BRUXELLES 

Sur 60 élen:s, 20 arrt\cnL au sra<le 1uper1eur <aut<>m&U. 
QUement peut-<ln <lire>. 

Alon q~o•? Dam les q~.aante quJ restent, Il n r en aurùL 
p:u un aeuJ à même de condulu un p<lot<>n?. 

n y a œpenda.'lt des J•unes cens i: JI a.spfrmL ~ désirent 
ae pcrfocU<>llntr ~le rôle • d ~lite de la Jeune- •, comme 
on leur dl!a!t, du Jeunes g:ns qui wnt prtu a sa.crtt'.er 
d es ro~-tts. \"OU"e des con;ls pour suivre des cycles bloQuês 
ou 1erma. 

n on "" leur dDnneraJt 1J31 les poulbilltés t.e oe rendre 
utllt:<? Le sen-tee t<!"ltUXlé, les C:UO!l& la.te on les la!Me tom
~r comme un c plooek » quJ a fait ks huit molS. 

~ra!t.-U si d1Hlc1le de mC>diller cet t'tat de chme.s, d·au
t&nt plus que tela ne couten..t pu un aou u l Etat. 

Croyez, eric.. H. G. 

Encore les musiciens militaires 
Ct ltc. t~ur prt:nd Jc.·ur ddtnie. 

Mvn _.. r Pourauci Pa1 ". 
En rfp<.n... .. 1.utlde de B <!e J du 1; a\Tll. !ai.sa.n~ 

au.te a la rt;ionse de P • nn te du :4 Je aera s C1'· 

!"'.~ de sa\·ou oomb!t:n de cmtatnea d emplou SO!lt 
ouupts par dts mm:l:len& mll1 a.rts. Je crois que •-eus 
111:·'<-z 511I?ru de l..UlSU.t<~ comb.en l..ur Dolttlbtt est 
r,dult. A t.:ece. Il y a 1:-o;s mus:c rna m li' aira tra.-.U:lant 
en dehors de l iormée en hlver et un aeul en ~é 

.. :,• ·~ - - _.... . . ' 

NE CONSTRUISEZ PAS 
N'achetez pas de Terrains 
AVA..'\;T D ',\\'OIH <"O;>.SULTÉ 

SOC. D"E:.S'TREPRISES ET D EXPLOITA '10SS 
MOBrLIERES ET IM:llOBJUERF.5 

ENTREXIM 
21, rue du Congrès, 21 
CAPITAL· 20 ~111.LIO:-o;S 

1ut d:.spose d'un mqm!lque lotUse- .nt <. 

Beaux terrains de J.(rand avenir 

à WATERLOO 
SITUATION SALLilRE t·ACt. AU OOLF 

CALME GRAND AIR 
Voles d'&C"cb rapidt·~ r' cont 1nuu. 
Eau. Gaz, Elec· r.c · r•l~pho1:e. 

IA• •en.'ice• techniq1'r• de ta 1ocltt4 aont à •Oire 
dupo11tion pour t.ioau C"Or.ltf\l'lrc: dt 

CIUIOIAXrS tt CO'iFOR l \81 t.S COT".U.Gt.:, 
A PARTIR DE 11:, 000 YRA.SCS 

Hypothèques ou Assurances-Vie 
SO:>;T A E'\"JSAGER 

La mlllta~ !à Pf.rt quelqUes exoep:lonsl n 
pas les pl&cta de vlolon!atu, vloloncclll!:es. etc patsq 
~ Jou•nt que de. lnstrumen'• à \'en:. Ils ne IO<lt 
demand& qu'en dan.Ier Itou. n.r les <:M:S d otdletr1 
lltUV<'llt PM to.:Jours conipter 1ur eux. Pf.'CO qu'Ua 
t<>nus d'errectuer d"1Lbord l.ur oervice au réilmm:. 

Autre ch-. à l"orch .. tre 1ymphonlque de Bruxell.,; 
emplois vacants ont et.é mis en compéUllon : llL 
rel'ient a certains artlal<'s musiciens des ru1dr.s. Le 
lent JrUllt dMc. 

Et puis, beaucoup de m\ISclens civils De cumul 
donc pas? COmblen y en IL·l.-U Q"JI .>Ont emi>loy& 
'™''Ç&Jlll, ••e. pendant la jOu:née e~ quJ, le iûlr, Ue 
la plac• de mualc!•na profes!l<>nne!s. a.lors que tout 
merce est dH•Ddu à l'•pouee d'un milil&lre? 

o·a.utre pan, certain& IOU&-OH clers mus!clens a 
15 IW$ de cracie. ont débu'..t a•ec fr. 140 de IO!de 
!lue. et mtme moins. ile él41ent la risée de ~ co~ 
d\ils q'1! eacna.Jent Jusqu'à 125 n-ancs par ,leu:. DeT 
appo1nth, Ill prrcevalent pendant les bonnes annkl, é 
maliH. une mensuaUt• de quelque 600 francs. La 
c!tns cirlla auralrnt-lls voulu faire les nu.~es. "'" 
pat.riot1qu"S en musr, pnr t<>uo 1,. tem!JS et le 4lman 
avec rn plu• ll'll Inconvénients du métltt, &OU1cnt 1 
bremc et dt'l:>rlmants? 

Un itt:teur de touJour 

Ce qu'elle& pensent d'eux, 
Ce qu'ila pensent d 'elles 

.\ part 1:a petllt diftuence. dit ce ICt. •"ur ... 
lion chtr P"'1tqKOI PaJ .. 

Ua o;>:nlons 1ar les ftmmC$ dt mém~ que celles l'J:' 
hocn~ •• con:111uen: aur un rythme hebdomada:n 
à tour, i•!ant<;i, anjll!les. l:en~.aes ou ~roques. • es 
donnent une ldtt aosez net:e de l'état d'lncomj)tth 
ou nooa r.ou• lrou'lons \IS-à-rts de notre semblable 

Si la cntlque eat lacil<', la •ie est d•!Oc!le. C<tte fù1'111 
solution ll"Ut ae compléter par cell..ct l'homme 
l'evenement; l'evtrwnumt tnconne l'homme Oé\eloppo 
Mal~t ma bont1t ,·olontt.> et un esor1t crtt1Quc touJ 

f!r. hetl. Je ne suis pas tncore pa1·vcnu à satsar fo mom 
ou la trnunt'. par son aU1tude, .i;.i taçon de pe1!.Ser. IA 
ruen~ de \'l\'rt', ..e dUtên.·ncle net.t~ment 6e &on compa 
au potnt que c~ dt"1 nier Uro.nt a' antage d~ sa prvp:-e 
du•t• plus morale ou Juc~ telle ae donr:e le Prlt J~e 
Juger Je n'lll Jarna!s rencontre des défau:a 01; dea qualt 
qui fussrnt d'un• laÇQn ce."talne l'apmuge ou Ill ina 
d un l<'Ul aeu bl quelq;Je .. dUfarences ph.)"Slqucs. que L 
sommes w.u unanimes à LNU\'e: for. agnab aemb 

ou. ,..;parrr tilts ne le fam en rrallté Qll• dSJ1S le 
ir.aine plJ1sloJoc!que. 

Les llcmmrs <t~rm• 1~n~rlq"e' sont tellement d r 
par ns:u:e, qa't.:s se aont écrasts de mor.::o Leur miu 
fol. en 01,:re ltur a dicté dt se d.\ !su en deux l!l"<>D 
a!Ul de prou·-.;c,tr u rrJetc·r IH fautes commun~ 

Si la lemme a un rôle à rempLr, Il n est Pn• lroP 
de d"" qu·ene le rrmplit anc le même desré d., pe 
t1on que l'hommt· apporte au &lf>n, 

Pour en !tnlr, d1~1U1 un mot des mœurs actu•_•llc.s. 
elles mellleurts ou !.>li'• que l"' anciennes? Q:.!l aurai~ 
présomption d• Ju~.r. et le fat.am, Quels en 8<'ralent 
benéficu ? Nous nous ndapwns 1oujollJ'$ éLroi'emtm 
é\éntmtnts QUt noas atons cttff La ft'mme a•e 
la femme traalUe, quelquea-uns d!Sent m=• qu tlk 
rn.o..cu!lnlse. Ne aera!t·U paa plu. Jus<~ de :se denU.nder 
QUOI e::e le falO N'lnslat<>na pu, nous le sarona tous Ot 
compte, c• r.e 6ûllt pu l<a ~:lvo:s (quel mot ) de 
OU de !"a.aire KU, ce IOllt l .. rl-zles l<!en:lques c:uJ 
réciattnt LOU$: hOmmes et lemmf.S, .,: aw dol\mt 
c.eu .. quo tlOl.ll •OY!ona lta autr .. uec le mémo 
blenve!llant que nOlll Jetons aur nowmômes 

Veutllea ClOlA, ttc.. M. P., B 



POURQUOI PAS ? 134 1 
•~~~~~~~~~~~~~- -~~ ~ ~~~~~~~~~~~~~~ 

IUIWllllllllllUllnml!Illlilllllllllll!IIllfillllllllllllllllllll!Ilnnuuu111m1ml!l1tm1111U11111n1m11n111111n1111n1n1111nnn1111111nn1111111111111111111111111m1111111n11n111nl!Il11; 

LE SYSTEME DE CLASSEMENT 1 
!LETTRES, FICHES, DOCUMENTS, etc. l 1 

RON[O ! 
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Alon chtr Pourquoi Pas 1. 

dement \'Otre polClniQue sur ce qu'il\ ou elles pensent 
mine de riflexlons pbù°'°pl11ques. Votro dem1rr nu

v1bre aux khos du plus robust.t bon sens. Olrure à 
Y R pour ,.~ Cines rr1uques du pnddent • Pr pos 

e • et po<U' Cain appa.ra!:re t;ue la plus Il.lute Jan· !on 
la l <= ""' cHize t><lle et aoenarue ti. 11>n dt"; otr de le 

r le plus lol\iU"'!'S poss:b e Ecno au 1 à M W A , 
i'lenltalre ni ml.qyne m a.se te pour montrer 1 aœur

de !a maacullnl&:lt:On de la Cemmr 1: le n )' rm:e po.s 
ement IOll po.ssê mats .a nat'1re m!me o,., ne &aur.m 

t.t-r contre co qui. e5t.. ,Autan~ fonder une ligue ('ontre la 
d.e la µcsant-eur. Ceu.e d.iscnm "aUon des complu:1ons 
Ulln~ et runinlnes eEt, je crois. cln1rcine1 t txp~mét.
le• at.rC>phes kn"'• par Nina~ de X pour servir de 

!ac" au re<'llcll de M'> pœmes. 

ommee. c t'S! pour vous seuls que: .ront km.a eu \ers. 
v•:ssante l a.no:• c! bu"IUtt un mie 
lemme ~ poumm nec son UJQc1sme 
c<llllP:O™IU le .i.ens p.us moral qu• pt'ners 

v.e a des •Pl n<loun quand. pa n. au traHn. 
ns le ra.i r Ion po .sse a fond •on mtcanl :re 
ln de 111) pocr!Sle 1 Un orgu eux cY tll1lc 

a \ OUS ch4ntcr ln. mJtn.."le et ses a.spN:la dtHrs. 
outt \'te e$t aoumile A des r~;es co.,,1p .. exu1 

ul " " P<Ut lrllNi?C: r 1• grande Io des •<X!'ll : 
femme vit du cœur et l'homme d• 1 '8prlt. 

1rouvc le bonheur qu'on ~ en dro t d attendre, 
l'homme n "'' beuttUX qi;e lonqu a rompns. 
l emme doit aJ.mCT S!Uli chucher à eo:nprendre. 

<1 wi ccw i~ne .1, '\.nan a- 1.~1h: 11~1 ii cette t pl•n.po& 
dedlcato:.re: 

O précieux ciseleur de poemes s lacu 
T11 sua, dœant la rhunme ou l'or 11e vap0rtse. 
Sert,. !',mail bnllant dont le contour ~ br;.,e 
Contre 1., lin réseau des fils <nlr•laces. 

Emu.te &a\'amlllem: .. sana Jamais te lassrr 
Tu eui.Jochals er:cor. comme 1me .ou;i:e :n.se. 
Chaque •trs ou :éc!At de la r llnt a lrrts.'\ 
Me:.tant un an sub:ù dans un lllùt bien placé. 

Que je \ oudrais &\'O!r c.on ca:me que )'envie! 
Cor ma lampe es~ trop chaud<. e'I• brûle ma \i& 
Et 11>n dur chalumeau !ait .elat~r nmall. 

Je nt aa1s pas tisser des stances tto!tres. 
Pour vêt.Ir me.s penst.>rs et un C'ha ?oyar.t. camail. 
Mals ~I mon SSlli vtrmeil .:;mente mu trophM 

lit.rd. mon rber Pourquo, Pas? c!t perm~t tt de dire de 
ma ;>e'.lte Alliée de Jad;s • c O.functa aclhuc loQu1tur • 

Bcn011 de Con:enson. 
? ? ? 

Ceci t:nt ort. 

Mon cher Pourqu0t Pan. 
Pour cont1m1n vos peutes hlstolres sur : c ce quê les 

!enunrs _JM"ns~nt des hommes .1 \'OUltt-\:ous ce-tt.e }olle et 
tres Juste penste d~ Paol G raldy c L'homme conduit sa 
femme l<n les hômm'-' o, aiOD po1.."!'qUO! \OUS tton1"""• 
\'OllS ai • 1 .. femmes condut..:m lbomme Hrs la Crmme • 

dit• poèmrs 0111 e•é cunpogés ..X ckml r .. années JOURNALISTES DE Bu TANT s 
XL'Ce l't GW< =·=du XX LI 1 Le ll'OUVC'tltnt J• li • 1 r b ! i<f!lllle. prc.. blrn b ttdact. Fr . Fl . 

nc1pat..1>n c mmeoç.;.t a pemr à d • ner :.t"S Pn:>- 1 debr .ut_., des>r."" destin. au )oumalune par p. repon..,.e;, 
"'- A cettt tpoq1..o HérNlla ét11t dan3 toute aa r:o,,.., enquêtes ttr, pour journ. mensuel. de préC volonta!tts au 

les • Trophl'es • '"'a'ent d~ pàr 1l1re. Pour cela, en dcbut. peu\'ent Caire offres avrc dewls, à: Publlctté 
e de aes IODnet.>, ttWllS sous le titre: • les Trophées OECORTE, 78. ayenue Albert Giraud, t Bruxelles. 

{ 
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FOIRE DE PARIS 
'"'"' VERSELLE ET N TERNAT IO N AL[ 

DU 16 MAI 
AU 2 IUIN 

Ru•••••N••c"1'9 n Docv•PTAT'IO• 
BU~ltAUX POU~ LA BEL GIQUE 
at. CANT&ltSTl.1.H CTh..t U .•••••• l 

llRUXIELLES 

C'eaL coun, mai.. cela résume b:en des chO!lea, n·est-ce 
pas? 

Sl t~ fen·eut a.drrurateur du beau sne médit.a» un peu 
tà-dea:.us • P"Ut~tre, en dev!endrali.-11 encore plus rervem., 
et pa.rvlendrall.-U à vcrsu un jour dea W'mes, rien QU• 
pour ... une cemme. 

Et ceci. • L'amour pour lbonune, est une <L..tract!on 
mel"\"E c:uc i;.Jl. d'un tyran ou d"Un nltt, fait un poèu. •· 

E> qui de.ne uit =11er de l"a.'llOUr SlnOn ta rnnme? 
'Mals l'nmour n E"ntre J)d.5 dans nos c ronversauou~ •· tl 

n·a rl•n à ra.re lil dtdans. 
Au plal•.r de vous llro encore. Une lemme ru.t••· 

Datis Nepis .... 
l mpOr&.Jntf' ront.ributlon htudiantlno~.cant.olse i& l'ttude de 

nnscriptioo fam,uq. 

Mon cher Po~r([UC>i Pai 1, 
On a d pc.;;.se beaucoup a• rant.alS:o à propos de ce vase 

so:-<lis:lnt ru:naln. Je m'étonne qu·a~cun ancien é.udlant 
gan\oa ne \"OUS a.t ~t POUi' fixer rort&lne de l'u""'rlptlon 
0ATl8 et.c Je nlJ;lpe le mcs souanln • 

D 1 a UI>t bonne dnquan:alne d anntea, les ttudlants de 
l"Vnhcn tf de G•nd faLsalcnt dans lrs prenucn jOUn qw 
~nh·alent la séance de ttnlrtt un• tourné<' dana les caf<s 

AMBASSADOR 
!BOURSEJ 

Le plus grand succès actue l de Pa ris 

LE NOUVEAU 
TESTAMENT 

de Sacha Guil ry 

avec 

Sacha Guitry 
CERMAINE DELUBAC 

1 . d 1 . . 1 et tous es artistes e a creat1on 
1 

1 C'EST UN SPECTACLE D'UN COM IQUE 
DESOPILANT 

CE N' EST PAS POUR ENFANTS 

qu'U. lrequentalmt dbabllnde. Au moyen d'un 'erre 
due, tb mesuraient b contenance dea chopes. tt 
d .. cab.'trtlJ(N qul possédait h s plus grands \erre& 
valt un dlplôlJle en due !orme. L<> Terre atad"' lut un 
remplaci ance t. Ll aenérOISI~ d "Un pharmacl•n. J;l/<re 
ttudlaa, par un • ...., en laience d'ttr.e ccn&!ne a!lure, 
QUI àUim<'llta la IO mnlLé de œUe ci!rtmonle annuelle. 
cort~e des etud1an1<1 le traru portait rn grande pompe d 
calé a rautr• el ils ét.nlcnt muni.. en outre d'un" bagu 
wradute. car l'épreuve coMU!a, d~ ce moment, à déV 
clUc chopes dana Le •a.oe 4 chopes que. voua pense& bleui 
rb:upétalt 001p1ewemenq. Le vue rut dépoo6 à la • 
de blé •. rue des R'11u~ <"Dt.re lt beUrol •I la ca 
draie, me dtinolle d•J>WS Qu'est de\"CnU ce vMe? 
l"!inOrc, Peut-être •st.-U allé â la • Nouvelle Flour de blj 
dt.nl le quartltr d" Akk•ri;hem. 

Or, votcl l'lnatttpt on. t'tl lett.res noitts, qu'on &Tait 
our Io vase e( dont Je <ous garanti.. l'au\htnl<Cltl, cor 
l'ai lue g relue. 

Bien wtre. 

DITIS 
PRECIS 
NEPIS 

POTrNTIS 
MIS 

DEPOTIS 
AP011ŒCARIS 

S P. Q O. 

On a pu lrre plu• haut d terltJ contrtbulion• r.ou~ 
4 notu palpttanlt tlutie su• <"el m}lliri•u.JU inJO"!PI 

---· ---
On nous écrit encore 

- t>wrq"° " • Ill ,.. par la B1 
tb~" ruya.a:: ne' 90 ;.-c.1..l~ f'n 1ccwre a la u.11" tin 
!iodiques? C'est lt cas notammmt pour •Ru 1~ Souve 
alon que la revue • U. R. s s "" eo11.5trUe" Ion• qui a· 
à ~106Côu y est tn leciure? Pourquoi ccrtalm~ autres 
vues ne soni.-elles pas dans leur awu et doit-on les 
mallder aa garde...,ue• Es'...œ poar ét.abllr un système 
fiches ou de c4mets B? - A S. 

- ~ez don< à l'I. N R IY.)Urq 01. tous les Joun. 
me \OIS force d entendre, <ntr< le Journal parlé H 1· 
chtstre d<> mullque legere, • d rrnseign<DI nt.s sur 
batdl.rle. Gn.Ud·Mnlade 1S OU\ rture>'?• <le Que 
roules cela peut.li èo.-ie tnt.#r' : - Gu) w 

- Pour dimlrnler les dél)<lUM dl s0 dat mlllcl•n à 
IP service militaire t".St imposé, ne eratt·il pa.a 1~s1bie 
1u1 octroyer I• s1111u1té ent ~re sur les U'lll11\\l)S au m 
Utre que les ioldats a.le:nando p•naant l:i guerre. 
l<S racuurs miployls commun:iux agenti ~ po;Jœ, 
c!a mts. etc. 7 Cela sou:a~<ftlt un tmn :xtlt peu les 
pas rl.hes QUI pendant c 14 o;.: 18 m a sont pr1,t1 
l'aldo de leur ms. A. D. M Ane en eomb \tanL 

- Votre corrL~ponct:int R P aem~'e 1a:11ortr la 
position du penonntl ... uiehé au paradla • lromac 
qu'esi. la Loterie dlte col~nlal Pourquo ll<enc1tr 
qutlques emplo)n n a,11Ult J ll!~IS cwnu lt beau 
d A!lique? Pour en !>Ire à<:> lwmcr.us? 11 se·lllt plws é 
"•ble de mnercln les quelques cumulards t'X-4'0lonla 
otr!ClelS, t*neli<llllt déjà d't::'c (orle pens.on tOIOnlale, 
roi$ nddlllonnée d'wle retraite m •ropolllaine eL souv 
tnplte d'une au're pour lnvahd é de "'erre D~ 
aa•nl• cunme-r1aux colon;au~ """ Sltuat en c·es:-1 
sana r~-"'urcti. pournuent très bien assnr.r ces ! 
Il 0(1'1Ùt eJalement lnter<"""1L de connaitre l"inde. 
sptc1ale accordée. pour C'Jrmcnage utr1.ordmalru. a 
1011ct1onna.ire .. métn>poll•runs d c Q à a .Lote:ie. 
rolonlal retrnlté. 

- La nnett.e • Oal Pays • pa.~e 12:!7, ca:'Umt U!:e 1 
erreur - une errl>UJ' de 70 ~numes. Chacun sait - ou 
vralt .. ,.Olr - ret pa.r con..équcnt, t<>l aussl1 que la co 
pondance adrwée au Parquet béné!:cle de la lracchlse 



Ceci ravira œux de 14 lect.tura qui voudraient met.t.re t. 
le moycn·qUl·n<-rat.-pu, ma.la que la perspective do 
dlbouner quatorze ...w pounalt lèeèrsnent d.éfrlaer. 

V. 

' ' ' 
AllCUD d<t OO& ltctean ne pourrail.U ut&lser ls aer-
d 'wl aœllent emball.urt R. D., 44 ans. PQrleUr do 
cer..ricata de p!usleUn crall4s map.sins de la capi· 
eonnslt anjourdbUl la ~ noire. Fit l'hamme

pour le POl...:.:Ord, mal& d!pU!5 la tonte dès 

Une lcc:trlœ habitant ~ et dont le mar, est 
d•l>WS qümu IUI$ par une ftrme ~ DOJ6 

e &I noua poumons luJ lourntr 1°3dre.'>se d'une 
de chapc:iux. oollllrheta, b"8. gants. glleLS fanw-

1 lui conltrr:ùt uu depôt.. Nous hli tra.nsmtU.rons 
\olont!Ns la rtpor..,.-. 

Une ramille nombreuse bruxello...,, très eprou,·tt, 
z promener los plua Jeunes enfants au grand air Ula 

t cruellement ~· Qui disposerait en u. faveur 
e volturè d •n!anta llSaiêc? 

On nous &1rna1e de S:llnt-GUlos le cas d 'une Jeune 
C D .• aband~nnte p.v aon man, et qui vient d'a•·o.r 
bé dans des condWo ;a d'aOOndon et de dbl'1Cment 

lua. Now avons ~ le eu à 1 ŒuTI'e Nat.anale de 
e qui a pronua de ao~ pour des langa Mali 

le r<S!d • 

Un brave typo de :4 ans, E: D., ch~ur. jeune ma· 
dont 1 ép<lUS(l <1. le b(bë i;oullrrnt de p:mu.ona. dD.t 
t.rtt &HC ~ francs de ~ par 5emAlne. D attM· 

a l'ttat mlaérablo dti aes \êl.l'lll<'llt.s !°Echec de ses dl!
e.s pour trou.er d• rou1ra11e. N'y aura.t.-11 pas dan.:I 

ue fond de garde-robe un "'"'turne correspondant à 
rês â ces <llmcnalons ; tallle 1 70 m_, tour de POlll'int: 

de cc!J1ture 075. Nos ré.wric. aont <pul.ôée>. 

Un fidèle nbonu d• Q(lllb\oux, :.l J. D. possède la 
n complctc du P P ? depul.! l'aruumce et .su·alt 
à la ctdcr. Nous rommumqurrous vo:on~1en oon 
aux amatcun_ 

Le bl\Um nt \'a. dit.on Alors. on fort manœuVtt, 
dans un aa:idrnt de trauil d:iru un lamulo-.r, 31 

trounra bien rmp:oynir? Il no touche pain: de ch(). 
n'étanL pu a;nwqur, et n est .SCCOU."ll qu'à eoocur

du montant ~ aon loyer. D faudrait ctpendant qu'll 
1 

Un comptable C, L.. dlPIOmé et t.xl>énmenté, \·tct.!Jne 
Omaee. pern de fomi..e et dont la parfaite probité 
tst connue cherthc à s"CmoJoyt'r chez. Wl commu ... 
ou un p.ln1culitr. lAJl ttx""r rt."nde;t.-\ ous en St:mah:\e 
18 heu~ ou le d1mancho. 

Noua avora rtçu de la part de J. O. pour un petit 
pùU\Te, 100 ll'lllla, de bon CU>W': un complet-veston, = dernl-&o.~n. unp-'11tléable chapeau, anonymr: 

et gll<t g:Ls. 1xm'.alon rayé; de F' C. d• B•~'otine, 
pour nos œuncs, ~ &. D. Malln<s. 5 francs pour 

:millda, d'un anonyme 4 75 fr ; d ::n am: qui d~ 
er l'nDOll)"lll:>t, 50 ~ Mt:cl 

Alddc J>. - r- u..: ne .;c..rrmtt - ~1 en. 
ch~s marltlmts •• nous cousulto dletto,iu 7L.11-
11Dg1, capacité d 'wl n&\'Jre, nombre de t.onnt11u." de 1.000 1<11. 
chacun, <JU'll peut porter, On déter=e le ~ au 
moym du JaUil'ai•· QUant au Jau;;.....-. ctb nous dtpuse 

L ·.-.,ra,g,, - L& S&ee:sse des Nat!ar"' a prodlmd de;iull 
Ion&"~ QU'<Jl~ l'Arabe et le OOne ... 

0 H, - Vocs vous fai~ le chC\'aller atn'&llt de Ma
dame Carnoy, fmuno de tête et mue do balt enfanta. a qU1 
toute notre consldl-rat.on t'M due, C'est trb b!en. Mali U 
ut probo.ble quo vou, ne l avn ll"S rollSUlttt. S:ins cr~ol 
ello \'OUS aurait dit qu "•lle n•a,-att pas bcso!:' d'lln dtren
aeur aussi tr.al3.dro1t.. 

E. J - Proeuroz..nous la paix. a·u \OUJ plait, Et dt~ 
er.oorc f.llSe r.ous ne wmmes pa.; polla, µour \'Olr' 

Pt<'TTt. - Con..'Olez-vous et ô>te'- oornm• 1.0Ut I• monde : 
c Je 1 ·avals bien dit. • 

R .. - vous avez t 9.lSOn: le charbon de bOLs, c'est ~ 
coke du village 

Zt!re, - 1'ous \'OIJlons blon Jeter un pleur, comme •"OU• 
dtl8, maLs c·ea~ b:en 1.<>ut ~ que nous DOU\"Ons frllre en 
ce moment. 

Emlù C. - Adnurable ! Quand •ous aurez découvert 
I 'Amfrlqu•. 'ous wrez complet 

Ch C • Es·-1; c.;< •. d. - - J J ~t lllterdlt aax 
loc:itnlrea de r..ir- de "' P<l- n < 

,.~······························••4 

;\ 
Des chaussu · L 

~ res c1re es aa 
N ugget att1· 
rent toujours 
l'a t tention. 

1\lUGG:BT" 
POLISH 



F ra:nbc.is.'l:h. 

On t&llle de Jam1"r à mua au nlvuu du &O• En:ever 
toute> ~ brancnes mortes u cellft qui out trucm.e pour 
ne ~n.1oerver cr,1e lei' jeunea n.mta'JA. N'en co:--.:;en·e-r qi.:~ 
c~ ou sU: ~J les pl;:a fo:'tl T&llln cos brt.::c!i,,. ~a.r 
mo.1i6, leo =e. • :OO eentunètn:a, les &utres t. ~O cen~ 
tres. _. qw aura pour bUt de cln~ la 1ruet!!1ca:1on des 
branches ta!llfts looc •t d• relarder la ln:ct•llca.tlon de~ 
autr.... ce qw p."Olongera aeDSlb:trnent la dur~• de la 
reeol~ 

Plantation des arbl'e1 f:-uit~ra 

Ne pla.ni.ez jarnal• dana un trou où leau n'aurait pas 
comp.~en; dlspiU"U Employez la ture d! vos allff« 
pour earnir les t.rous de plantall.cm. cet\e te•~• à cor.dl· 
t1on de n·en enlever que 1,. pro!undeur d'un Ier de téche 
~ d'en éllmtner les C&J!loux est louJour1 de bolltl<! quaLtè 
Et celle que •·ou. aurez enle>ee dazu i. tond de '°" trow 
.. rvlra à reganw- 1., allka. 

Dans Io !ond de tranchl es de draina::?> ne pto.ctz que 
des tr.âchd~rs. db i1"0S tal!lou.x da t·.:ndrt'$ de hou~ e; 
non pa. des u.aot• d• brancha~es qui p,>W"T' .. saem et gan
,rènent lea raemes d<4 arbr.s. 

Les glaïeula 

c·e.1 une plante bulbeui.e d~ tout 11n·rn1er ordre donnant 
des hampe.> tloraJ~ dt" 60 " tto cm tmt:&r~nt de teUJUes 
tn r06t"aux et portant un SUJ)1•rbe ~pi de- tl~ur~ aux tôrl:) lt:.) 
pl.is •arlé• depuis le blanc iusqu'nu 'toltt le plu• !once en 
p.i.uant i>"r le jaune 1 orancé eL le rou&e le p:u.. é<:la:.ant 
1- neur. s'épanoul.»ent de mJ.Jutn l llil auùt 

CultUl'e 

i... ltnpllclu m!me. Se prucurtr dts bulbe• qui coûtent 
tm bon macche. à mow o>H>n ne •~ll:e possêder :es 
•anéth à !Jeun &éanléS <car ll y a d .. meneille. tx:ra
urdlœuu1 

Pllmttr en u-nJ, en terre rtrhe 1l po611ule Mettre lts bul· 
Iles à :?O c;entunétres œ dl.5auct I•• uno des llUtres, les en· 
ttrrtr à 8 ctntlnlttre:. pw> rtcauntr d'w1 ll<>n paUlJs de fu. 
ml<r deoompooé. Point caµ<tal: Tut<rUr<r 1 ... hiunpes 11~ 
ral<a, 1inon li faut craindre la cause April• la llora1son. 
lal&Sd les bulbes en plaoe Jusque fin octobre vs arrarher 
à cette époque, les la~r st'<'hPr •Ur lt M>l, pul\ lt'S rentrer 
à l'abn du rro1d et de l'hwnldlté r...1 hamJl"fl florales cueil
lies lor> de l'épanoul.ssement del pn·m1;r.,.. flrtir' !ont mer· 
vetllf' rn fl"'tJl"istene et. dans d,.... va!Y.~ 

Visitez la 

FOIRE DE PARIS 
UNIV E RSELLE ET j'ojTICRNATIONAL~ 

DU 16 MAI 
AU 2 JUIN 

ft.o••t•,..._ .... ,. n Ooc\l••MTAT'IO"' 
BUUAUX l'OU• 1.A BELGIQUE 
.,. C:ANT&ltaTl&N nn.' , . ...... 1 

8RUXllLLll8 

KREDIETBANK 
voor Handel en Nijverhei 

Bilan au 31 mara 1936 
ACTIP 

Disponible tt real!.Y.ble : 

8=1 .li~Q~~'~.tiüiii.ï•~ï"ëhl:iüëï ~· 
Ba~~ler& d~blteUr• .. .. ...... . 
Effeu l tteevolr •• • ...................... . 
~":f.t~uW.i8'~a:1:blt•~~ ....... .. 
Aouona d• banQ"J~ 25.9Z9.487 ao 
Xon apprl<! • """' ••••• IB,110 000.-

Partlepatlona undicaleo et ultUrS à r<11-
t=r ...••• • •. • . 

01\'trs 
Immobllis<' : 

Frais de coiutltuUon et do 1>remi•t établl.sst-
ment. .... _. -· 

Immeubl<'I, mil\tritl el moblll! r 

PASSIF 
Exl~lbl•: 

Banquiers çrMttturs • ... . .............. fr. 

D~~. '!t c;:·~ngu;~~r:·~1~S. 513.761.505 36 
Dé-pOta tr. ctt'U1t.1:·uri divers: 

A plus <le 30 Jours . . 56.134 127 04 
Bon> de ca11.se et obligations.. 37.09ti.OOO -

DIYldendt'I à PR! or .. . ....................... . 
Crédlteun apru enc:iis.s<m•nt 
D"era ..... .. ............ . 

Xon cXl;rlble • 
Capital SOC' al 
R-.ves ciaPOnlbles 
Comp!e de ~Mt$ ~t profit.a 

Compte d 'Ordrf : 
Garant.<es d<>nn(~ •• •••. ... ...... Ir 
Garant.~ r,·f~f'I rt:ÇU'5 
Oepot:; à déeouart 
OlH.'ts. 

E!f•ts ttc>rompl~s "hnn•• à terme. etc ... 40U058 
Caut101u et. iataut1ta dlvem·s recues . • • 354. 068. 

? ? ? 

CO.\fPTE DE: PERTES ET PROFITS 

DEBIT 
Inlérfta. ocmnusstons .• . .. Ir 
R~com1>te du pon..te e .... .. 383 

r~~ 1:~t~~~ t · · ·· "m 
Ai:ocauom leaalu c:i. volontal:es en !a~ eu.r du 
~norm.i 

~ide: :~ ~~h'ce 

CREDIT 
Ir 

Fr 
Cons..-ll d·udmintdrattou 

Pri'.>ldrnl • M l'~\lll HP}1nans. Bruxdlcs, adrntn 
tt-Ur:t: MM Alrnè Sorkcit•.rt, Oa11rl - Ed0l.;.itt1 f!oc!lt A 
Juhen 8rJ~1tinckx, llru.xt·lles. \'ictor CamU1f!! 1 C 
nrnard Collln. Anvtrs Fredor Dt- Boci<. \ ilvc1dr· J 

~~~i~ck';°t~~~1:\~~~ ~~~~ ~~denn~:lt 
.. ph vandrn Bmth•. Routers Léon van D,ck. Ancn. 

Commwatru..Rntsn:r1 • 
M te Prof Oa ton Ei'Skens Lo nin et M. SéVerln 

~re- s. up. oompt.. AnV<n> 
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L'HOTEL METROPOLE DE LA DIPLOMATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

Le lieu d e re ndes-vous d es pe rson nalités les plut marquante• DE L' INDUSTRIE 

1 conaeU comm nal Cie Salnt·J~t.t-n·NO<.de 1 tenu. mu
j 1elr, une •nce houlrUIC • laqueUe &.Niatalent de 
brtux ccmmere.a.nu l()('&l,;.X et une centaine d'autre• qu1 
nt •ml>kl>h ~· la police d·-11~r au.> d•bat> 

quoi., sans IW!Ster à <les d~b&U. on peuL y 

? 7 ? 

l"ln/ormateLT. 3 mal: 
Et.wde <lu r.ota.ll'e ••• 

dfttnîtl\.,. le mercredi 13 mal 1038 de: 
Cne bonne 

de reot:e-r 
• à pawntr 4& 000 tranc1:> 

c dolt ~t,. une ~ bonne, pour ce prtx-là. 

? ? ? 

Ut on c: UD a .. nQ.lnls:e lbtt:CO - Clllq ont ft6 .crlf-
e..:u. blf'atff V t. c1DQ œo~ltstea de Tourcotn'i c::.~ 

e cbuk à At ue IA r ute Hait nnch.11 C1tasan~ p;l!' 
Iule 

e mot<x"YC'll.IW• sont. b?~•. dont c!.llq crt•\'t:IJtot. 
tL"'Clta œJltërlda .sont usez tmportant.a. 
erchez 1 au tooDITllst<. 

? ? ? 

mscnbrrment mieux renseigné. 4 mal llcutUetonJ : 
Nt t'y nu p&3, répliqua l'a trc Ctt ltOI t.aonshoœmes 

r <:~• rc tont .r.o .sumpa sana r1en votr, puta. un beau 
lia OUYn:nr. Ica )91!.X et tUf'Dt l"am&D.t • CO\lVI de re

er dma 1• tl.oelle ~il leur temme 
n ut crand s <t-!c ou on ne l'est pas. 

11? 
même 1nou\'Clle Uttéralre) • 

lt:.te ripe.tant que ce qut a~t 1• emplorh de 
:atère c tlit. qu'1la n"&llatiPnt Jarnat.a au ml.'11 ure. le- Jew.i.e 

protesta 
iUallsalt n·~t pas mal. mats le Jeune Mmme n·a pas 
dè prot.eatcr. 

? ? ? 

U!s XUt fut. 43.ns u. Jeu:niPUe .•• Un Jou: ... ea mtre, 
d 0Autrtche 
X.0-~1.5 de plus ·~ cela rats.ait le compte. 

? ? ? 

P<'tl~, 1 et 2 m&1 IT. S. F.) : 
nO\I,\ eoa.u - Bratne--1...Cbiteau Mt 1&.llC•. bna.a• n. 

tl\uer M M!Ctlon. L~ .. ~ m lt'ltaUOD.. 
neut. en ertet.. 

De Grlngo:rr. Ier mai : 
Dan. i. tunnl!'l : 
De-a rulNe'•l.!X cie .ae1n1 dé-routent 1t aen1 unique lf:çent le• 

croütea ctea c1catnce1 d~ i·aaeot de l'Atnt aatwbatton. 
La Quout <tu .-rand S. que lH retia1on1 do tout ont Ml&F6 

de trancher plumtr ma.nier male mol Jt la voi. vlvante 'r«> 
ttonntr da.na lf'I ttollea Qe Tot l'autH tourrW'9 l'autre chaU' 
aux nymphes a\U p!!.ra-nympbH O trompte Mbte C1e rouaoi .. 
mmt dC"• torcn des toraes dt• d6ch.1rantu navtpt1on1. 

ho~== i!1:ie ~~1 la~e.~~~eo'ire: 
où ln rintr1;-nnea eont. tout~ les b.turN •T. le Nul ara~ 
Cln dCOTU 

A oulne 1 R Hu!~. 
A suivre ! .. HeureUS<ment. Gricgolre ne paraltn. que 

samedi : on a le t•mps G<o .,, remettre. 

' ! ? 
Du sw. 4 mal: 
•.. aa U1~ dN Wb•entlona eet'rttea que la C Phœntx :t ac. 

corda.lt. 11~n6nuaement • dti or1aulu.tton1 lta plua dh:er&e1: 
.igo,ooo mUUona df' ~htllinwa i. I• Cmtniltt nart. &00.000 mll· 
Uone au toc.da 1ton.1.1te. l*t" ex~mplt lA ~ vau' l peu 
oril eh rran1:1 de notrt- monna.1t' et cela petm•t de ae ttnd.r. 
comp~ 

Et vous vous rendes comp:e ! ..• 

? ? ? 

orrre• un abOnnement à LA LECTl'RE UNIVERSELLE. 
tG, rue dr la Nor.tagn•. Briurur1, - 350000 \'Olumes en 
!ecture - AbOnnement.S: 50 fran~ par an ou 10 !ranca 
par m'J1S. - F:!.utcuils numérotes PoUr LOùi leli thé!tre.' l't. 
résent.. pour le.. cmema.s. avec une t.enslble ré<luctlon de 
prlx. Td l 113 22, Jusque 7 heures du aolr . 

? ? ? 
De Jlarlanne. 29 avnl: 
ta matThe des '°-r6neme.nt.e e!\ A!rttl\:f' OCC1dtn~alit 9e:nb:e 

donntt taiaon à Cèü.X Q.ul pensai-eut. Q.ue l'lllTC:fe tta.lle:n.ne ne 
terai.t. Qu°Unf' bouchff dft rtm:>lf'e' no1r. 
~ •t.r ~r• pro.et!ùop ens bro en: du no~r e: U r a de 

quot On lt r rtt au nu en dtaant 
- Vo;n la carte r 
Et n~ l:a reprd<z pas à 1 ~nvers. 

? ? ? 
De l'lndtpendance 1>ege, 30 avrtl rléRendoa de photoS) 1 

Le ma1nl!tque dôme du Pantht-vn • ••abrl cluquel 
repo!.ent nos aranda bomro~• •• 

Et 11 c6t6 
tn.ns lea 10u.-eola d.e l ·o~ra •• NJtre Aca<1tml• a.auonal• 

Ce DanM' • 
Enfin. nous a\'ons annexé l:a France 1 

? ' ? 
~ la Libre Bcl(lfqu•, 29 avril 
La CO!t'.mlulon extcutl\'"e de- la Y6<1tratlon IOdal!!te S.F.I O. 

du RbOueo a d~c!d6 que partout ota li J' aura~t c l>értl rke
llonnfl1re •· ~ue dUl.1t~ra1t se1 candtdau en ta\t:Ur d.es can· 
dJdnt• de wauche lee plua tavorl.IC:•. 

C'est aln'll que le aoc::tall..51.4! Re)'"naud. candidat au p~mler 
arrondt&tt"ment.. aera dé.s1st6 en faveur de M Herr1ot. 

Ainsi le bouchrr de Bru11<• avait suicidé •a !emtne 

A VENDRE enttt SAJNT.CLOUD et VER-
SAILLES. à 25 minutes de Parla 

10 • s · sa!on. Salle à ~. 5 chambtt• 
M•·~· ~·:!• de bain. 2 cabinet& de toilette. Lavabo&. Gaz. 
El...-tr!clte. chaut!•~• central. Eau chaude partout. Garage. 
B11andrrle. 2 chambres domestlQucs. Jardin d"ai?'ément. 
275.000 frt1nes lrançal.s. - Propr1ttalre : 14. rue Jeanne 
d'Arc. Sèvtta <S. et O.>. F?-ance. 
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DETECTIVE . 
E~outTcs """Tt ..-"" 'fAL.U n Su11tvi:1LLANCES 

CONSTATS -- DIVORCE A CREDIT -
97 80UL MAUJUCI LKMOHNllllt - Tt"L. U.,a • • 11 

De la L•l>re Belgique, 20 a•Tll, ce titre : 
On vlolont Incendie 

d•n• la aa.nlt.&11 
ducara1\&& 

S1 1'5 pomplers ont compris, ça va ... 
? ? ? 

Ile la Gczitte dt L!tge, 24 &\TU 1feuWet<>n) : 
LA altfiet du. pe-:1t paaue'Oot lança d&.u.t 1·111r tnnq,uille 

tro:.a bmtementa prolonsH~ 
Et la mer:e se 11araarlsa comme une alouet~. 

' ' 7 Du Sotr, 28 a\'l'\l : 
VoUà pour le. product!OD.J 
Par,.,,na m.a.:n.~n:m.t dra accrotssementa de production Qul 

ont. en partte. Ju..ut16 l"a.cœ1trauon acnalble df: :a product~on 
D y a surprocl:Jction de production. 

? ? 1 

De la Nation belge. 29 &\ni: 
• la 1 Journée de l'Inro.nLerle • Au coun de la cfrf:monte. 

le !lénéral Wlbler p~<1~ra • l'app•I dea mortt de l& c Rttne 
du 811.talllea •· Le nombre dtt «.-.ux-cl a••téu l 25.336 

A raison d ·un nom pu lt'<:<>nde, l 'apl)<'I devait durer sept 
htUttS . ... Il a du coure, le 11tntraL 

? ? ? 
D~ Socr, 2~ avrtl : 
La Chambre c1e Comme-l'e. de Sm.JTnt Ylilnt dt publ~r dU 

ChU1rn aur le. u-poru.tton. de nlalm ..a 
Po.u la WIOZI IV-.!$-1835 La ~QUO occupe la trol5lém• 

pl.ac" panru les P-<1.J'S ac.h~Uura •"ec: 2 81i' 000 tonnf'a 
Qul ae douterait que i·on con..omme d&D.I notre paf• tani 

4e 1'11Jns eecs 1 

Persoone ne se douterait que nous manaeons à peu pru 
un kilo <!e c connthes • par Jour et par ttte Rasttttns. fré ..• 

' ' ' De l'/ndh>endanct belge :!8 aHll: 
Le natlre 6e' :.rilu\.·alt 1ur les (:Ote-a d"~pavne- Ion.que au 

coura C1u travaux •ur t~ pcnt. le matelot l, • fut enleu pa.r 
\ me larme et 1:ntraln• par-deuua bOrd. 

Cette larme devait être ôno1mt : unt· lurme de crocodile? 
? ? ? 

De Sport-Eletage, 26 n-.11 
Le comte R d'Oultremout 1'at rendu acau~reur en An

a tett-rre <te SblnnJ.nj: ti\60, b.oiurr. 3 llUUI, LMr t."p.s.alQu.ltch 
et Re1nei d Ete. 

Quand c• cheval pgnera c en ~tant 1, U sera bon de se 
prtr 

1 ? ' 
Du De mieuz en "''"'"' rtr.utonl, %8 a1nl : 

De ma pet. lem. chéri• tmpt plut ch. Jr . do pl 
en pl a!'~oJ+. p&as1onn6 E ft.«•loD 

Elle es: toU~ de même un peu ru Ide l"OIU ne t.rou~ez pas? 
? 1 ? 

L"aJtiche dei la termèSSè de RouQl....1t"rrs annonce: 
L-.tndt 4 mal 193.6, l 7 hf'urto• du .olr. 

Jeu de blllard i>0ur hommea 
Jeu de cart\ta Pour uuct .. -w• 

Un rv.mt de sauc'5Ses. cela doit tire curieux. 

---·---
Correspondance du Pion 

E' ct.i 'tCO: d,.. C'T~~' Ja..... Pi 'IOc t.·ouhn:. 
dire rcm .. de umvenel. li y a pléonasme• parler de pa~acée 
1' nft·ersene Autant dire P'l!l·Pan-actt 

J. B, ~!on•. - Plusieurs ltcl•ura, dont :.1 H B. de Salve 
lez·Wandre. J . Requ1er, de Sp.xb.,.Theux, Ueut<ol De 
B,oci< de Mor.s: A:me C<>l~rt.. de Oand. ont b.en \'Oulu 
nous commun:quer le tute de BOllll a.,., b<ltabw. Pnère 
d e p:écls<r \'Oire adréSSe, Merci t. 006 Ybll&eani. COrtl:$· 
ponda&ts. 

PRINTEMPS, FLEURS .•• 
La quOlllon ix*e par le plw ..... e 1 ... .r de 1 POi 

quoi Pa. •. M 0 V•rri·clc.n <qui iut ei;a.iemenL le 
endeur dt notre journal) nous a \a!U quanùte de rtpona 

'·l•1a aucune de cdleM:l n 'ttalt oomplete ou complè 
exacte - .au! wte. celle du Docteur Leclercq de Bany, 
Morlanwdi. Voici 108 nom• demandés : 

L& dame honteWJe, c'e&t l'ancolie; 
Le ~ton royal, l 'aephodele; 
L'herbe trUte, la Belle de nuit ou mlrabW.; 
L'l'pmard-lralu, là blrtle 1chénopode1. 
Le navet du dlable, Ill Br:ione: 
La laniu• do! lxl>ut, la Burtosse; 
l.& vloletle de Mano. la NJJJpanule; 
Le cnuon d'Inde, la capucine; 
La srtJne de perroquet, la caz1haure; 
Et le _,,,iou,.., la ctt..le 0<: amaranthe. 
SI œla ln~~ DOS lecteurs et lectrices, nous 

nuerons. 

' ? ? 

HUGO ET LES TAVERNIERS 
N01U atoru r~pr1 duit 1drtd• der ier la premitrt 

d ·une ktcre dt .\1, Juka-P. Deboui:erre iur ks 1rnp1t'a 
de Victvr I/Mgo 4 t·adrtue des tat:enuers malpravre1. V 
deuz autres tz.lraft1 <U lttlrta de Hugo à ta femme,· 

1 A BNy. petlto vtlle puante. j"al ecrit ce Q.Uatralll 
m'éveillant, IW' le mur dt t ·auberge : 

Au diab~ ! oubèl'g• lmmor.de 1 H6tel do la punaU. 
Ow Io peau. le malin. lt C"Ollrre de TOUOt"'•rs. 
Ou la ""ulne put, ou !'cm dort mal ci 1 atu, 
Ou 1·011 entrnd chanter le• cvmmu.•o>ogn:ri J 

? ? ? 
A Y\tt<>t: 

Q~ 1• pauant te rallie ! 
Qu rn r~ant ta m&lTG&l:e 
Le wvaotur a tn adlt 
.St.r scm chetCl rttiJ ! 
Qut", ian1 entrer, lt eoct:t. 
A ta vorte s•o<-crocfre 1 
Que le cl1able a la 1>roche 
.Vtttc ton roi cl1etl/ ! 
Que tuu1our3 un ble maigre. 
Qu ·am ra11w a tl1Lal9re 
E'1.plul''''' tes Da mers I 
Yt1etot la Normartat, 
Ou ' Otl eJl a l amende 
Ctit: tOlu k.a tare'1::er.s ! 
l.0911 pnlple de .f1 oe•. 
ou 1 on roi: d al/rn::z lm~•. 
Ptndre a1.;r troiu dc>s grer.:ers / 
Ou le ,.oing d un bel1trt 
CrO:'! C'aSsn unt tiZre 
Et cri•~ un 1 ev:z JXIP•tt' I 
Ou 1 on a J>QMr 10/0de 
Ct qu un laJlln malade 
Latne aans •On cla1m:r ! 
VIII• !>dite tn br,ques I 

1·ru1t ama1 dt fabriques 
Qui 3Cntent le ra"CJ I 
'.Jtd n 'IJI que des boUrnque1 
J;t du C1drt en barriQut.s 
Sur ton pat·t' moa3i! 
Grvupe d 'tH/ormt1 OOuge.s. 
Ou lr1 .,,,a,.s0111 'ont rvugel 
1:1 I•• /llles aulSI ! 

Et li conclu! aur une note plus opt:mu:": 
c Enfin, Je m •en retourne à Patis. et, ret •ns bien et 

n:ia le aolennel rp.phon<me Qu! Ja llit de mon ~ 
La nature es~ btlle et 1 homme est a~d 1 • 



POURQUOI PAS ? 

OTS CROISÉS 
Résultats du Problème N 328 

'.ll ""' Y• ~ .ui.. ' E. Adan Kem pl f" \VI· 
k. &:.lumont; Hub1ngtr-Ost, ~rbeek; Mme Oo-.1ty, Ma 

; Mme G slc\ocns. t;31J,r,..Gll!es. Sunone de BouWcn 
Pré-Vent à J Lecrolse, Bru•ellcs; LI ci di Wàhard:i) 

.me à Bouillon: H FT0111cnt, Llél;c: Jard.n-Lam1Crc 
C<>Quaname Wolu,.1 , A Van a~ .... ~. Audrr~hem. 

e 0Jbol5-Holv<><'l, Ixelles: P. 0<' ;o~he, Scbacrbe<k, 
L.lgass<o, Llôgt•, rh1lo n'aime pas ks !nchcurs: .:lfilr V 

de Voord<'. ~toknb< < k. L. Dani:rrc. La Bou\'C'ric: H 
ulllrz, Bracqucgnlts, l';1p:\ l'L Nounou. Wllnjck: J Ais· 

. Wolu1w-Snlnt-t..:1111bt'rt. Mme E. Cè;nr. Arlon: ~lmr 
Lmdmatk. IXl'lk•: Cla11dr 81 Lucienne. Fleurus; Mmr 
L~b::tcQ. Man.lat: P Loluto. Posses: E. Defrait.-.nr. Andrl· 
t, H~trl M•>n Repo0<. H1mt•ru11n; J.·Ch. Kae~i. Schnc!• 
; E Gonu;, lxdh-s, Mme .N. Borremans. Forr>t; Mm<' 

Tr:irls. ~1a:1>bur~. Mlle E. Ca<tœl.s. L'telleS: A quand Ir 
Ile? L'!\rtillo. G Colpacrt, S.\\'tnlhem: ~lme F O.wttr, 
ltrloo; Mme Goosscns. Jxdks; Paul et Ferna~. Saln· 
• F Maillard. Hal; A RommelbJyck. Bruxelles. Joro

Etterbeek M Wllmotte. Llnkebee"; H. ~laed: ~10-
beek · F Cantnlne, B< IU<!or•: Mlle U-L. Deltcmbe Saint. 
and, Mme Ed Gillet. OslRnde. B:uoO<o Embaza, Bru 

• J Su1mc. Bruxelles, Be:rgyJ a L• te· Mm'' G Cor<'-
ns &ba•rbeck. Ed Van A:l<)Tm<. An\"e!'l>; ~flic G 
dcrlmd ·~ Rb.rnsart, lit Scnlugl.,t BnlXelle.>; a.in 

p;l Julrs, Charh roi, L. Mnrdulrn, Malu,es; M. et Mme 
Ma&'l:IUX. l.~<k<~I; Rrx l'aine ra: Mme R. WauU<r. An· 

c; Bobo)', M1lou, Hector et Auguste: Mme De Tour. 
r . Forest; Mme 1·t M F °"mol, Ixelle.o;; Mlle M. HIJ~. 
ltre: Pltchou l'\ aon pnp11, }'orl'st.: L. Lelubre. Mnlm•n.ult; 
le E. Na.sd. O;kndc; E. Thf'mclln. Gcrouv1lle: Mllr M 

kemahr, Jette: C. Ororc•·• Gembloux; For Evcr: El 
uch.lt du Tolo, l!Blnr,Salnt-P1crre: Fleur de Teml. Mau· 
c; M Wcr)', Warrmme, H Challes. t;ccle; Ad. lllos
ne, Or <Jemelle>. 

7 ? ? 

PODSeS uactt3 au n. 327 • F M..tllard. Hal· lllle van 
'oorde, ~lolcnbet'l<; L O.u1i;tre. La Bouwne; l\Ole G 
erllllden. Rixensart, Paul et F ru.wde. Sam~ 

Solution du Problème N 

E. D =Elie 0«-~Z< 

~ réponçes exactes snont oublltts dnns notlè num1.;rJ 
du 15 mal. 

Problème N 330 

'1--+-+--1--1----i.--1~ 
J. J !--+--+--+-+--+-+--

~ f--+--+-.+--

If, . '1nCnt • 1. Lilaccc. 2 UJSu de PHii ...,. 
p;i1re 3. amarrer un càble: .; treqatnt"4 aprrs ~ torleS 

~~~ ~~rg;~'à·~ ~~E~l~\~1se~u~0~ s:t~~ s7_ 'f~t 
abolle por la. rè1·0Jut1on tranca1sc -· olt~nu - diphtongue: 
8. 1un:-immat1on - fonct10nna1re ot•cinan - in~rJc-CtLon, 
9. moyt.n détourné JO. aspect - c~rtaJns hlttrateurs en 
ont un ou plusieurs; Il sainte - rm1U}c. 

~~i.1t;1~~~,,~~~t ~o~~r~~o-;;; sg.~~~fu~~i.~~e~5~1?H~"J; 
~·~~\~\"o. pG~N!u~foe 4· c~~~~~: Jonterm1ru~r~~1,i~e des 
l:;t.LUl-Unis nbrév1ahon honorlftQul': 9. ~ans éolnes anneau. 10 celui qui le rcra le dernier. le !rrn bien - em-
gilc~·delllhm~:l~ ~;tt~ it~~~~.:1 h1>tor1en trançais -

Les rép<;Mes doU:ent nOU4 paruntr le mardi arant-mld1; 
tilts doitent ttre ~iû• 30tlJ ent.>tleppe· /"111te tt por'teT 

ftn téteJ li gauch.e - la mention c COSCOL' RS •· 

t l',Ut LA SOC A N •• I Wl'llt lMUlll: 1NDUST'tll.LLll &"T F'INA NClt fltl ••, 47 , ltUI: OU HOU9 1..0 h. 8 iltUXUL&•. !"OU" POl.l,.OUOI ~A57 '• 



fraicheur, légérete. confort aéré, courants d'air sons 
frissons. voilà ce o Quoi nous revons 

Et voici Io réa sotion •déo!e de ce rê ... e . un sous 
vêtement deux pièces en so.e 1ndémoillob1e blanc. Péche 
ou azur sons boulons oênants ou o recoudre. dont 
les coutures sont plates. non orrotantes. l'entre-iambes 
en est totalement déPOurvu. 

Facile à lover. il ne pèse pres(lue rien, prend peu de 
place sous les vêtements. ouére plus dans une vonse. 
ol est éléQont. spartif, so matière le rend .nl.n1ment 
ooréoble à parler. 

Un tel sous·vêtemenl. importé, coùte Fr. 80.-. 
ROOINA ro réohse. oorfaot sous tous les ropports. 

ou prix de Fr. 45.- les deux pièces. gilet et caleçon. 
heureuse conciliation de votre économie personnelle et 
de l'économie nationale. H6tez-vous d'en profiter 1 

les 9 succursales RODINA sont à votre d1spos1t1on 
pour vous montrer l'article et ses coloris rarlonés, si 
vous ne pouvez vous déplacer, adressez nous votre 
commande. 

RODINA 
DOUR LE GROS ET LA VENTE DAR CORRESPONDANCE 

8. AVENUE DES EPERONS D'OR • BRUXELLE~ 

36. BOUL ADOLPHE MAX . 4, R. DE TABOAA . 129•, RUE WAYEZ . i;s. CH. DE WAVRE . 45b. R lESBRous.. "' 
2, AVENUE D; LA CHASSE 8 26, CHAUSSEE DE LOUVAIN 8 68, CHAUSSEE DE WATERLOO 8 44, RUE 1 ' J 


